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Agtès a vice an 5 Front sand 


L: Violeta Chamorro souhaite favoriser 


La Victoire de Me Vicleta Chamorro, candidate de 
l'opposition nicaraguayenne, aux élections du 25 février a 


notamment outre-Atiantique. 


« Quand les enfants sont 
jeunes, ils grandissent de dix 
centimètres par an. Mais cela ne 
dure pas toute la vie L'infor- 


rythme de 40 % à 50 % l'an» 
Les difficultés que rencontre 
depais πὴ an l'informatique amé- 
ricaine ‘ne sont-elles que les 
manifestations 


d'un mal 
SE En dune ee? Hé 


τ = Les sandinistos ous le choc de 1e défaite», par Bertrand de 
nde Buhrer. ] 


ne ραν γεν Ἐτεῦθο. 


Ἷ Um entretien avec 


«Il fade probablement plusieurs générations 


est de reconnaître que cette 
question reste plus que 
| d'actualité : un à un, aux Etats- 


semaines à . pareille définition. Disons politique, l'idéologie qui 

Cm ÿ à in d'a ργοος το ον λροὶ δ τ το alors, totalement 
vrsoÏ Testé un miE de : 

ἡεθοπαῖδ, Μ' ίοη Bétcu dennri ne πρὶ τῷ cette base {idéologique] que l’on 

» est beaucoup plus 

large, riche, plus flexible σὲ 


— Ex révolution. fut-elle 
Sanonsusnte > ou anti- 


Por θα Marie Colombari 


6 à Tout ne qui Se pense ἐπ 

AOuS fait un peu tourner 
l'a sète. »- Bronislaw Geremek-a 
-| raison : ia tête nous tourne ἃ 
mesure que Fhistoire s'emballe 
Γ (1). "Le contraste n’en est que 
| plus cruel avec'une Fränce qui se 
regarde. Il y a deux siècles, 


᾿ dienge pour célébrer [αὶ prise de 

la Bastille. [1 y a quelques 
semaires, le mur de Berlin est 
tombe, . l'ordre de Yalta s’est 
défait avec lui. Mais la France 
wa rien interrampü d'une prome- 
uade somme toute paisible, qui 

est. censée’ la conduire sans 
{rous les François au bon port du 
XXI siècle. Face à un monve- 
ment-Qui a tontes les caractéristi- 


irrésistible, multi- 
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Emmanuel Kant avait inter- ' 
rompe sa promenade- quoti- - 


‘{ques d’une révolution (il est : 
Fmprévisible, . 
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La société française LE nt 0 d'ici qui 
affecte également tous les grands constructeurs mondiaux, 


La fin d'une À époque 


teurs annoncent qui une perte, 
qui un bénéfice en chute libre, et 
tous des économies draco- 
niennes. 
Pour stopper son 

financière, on a vu ainsi ces der- 
niers mois un grand nom de 
Findustrie jeter l'éponge dans un 
secteur où 1] avait acquis sa noto- 
riété (Control Data dans les 
super-ordinateurs) ; un vieux 
fondateur sortir de l’hôpital, 
affronter les banques 


Unisys) ; 

ler (Apple). Que se passe? 
FRANÇOISE VAYSSE 

a τ κω 


le numéro un roumain 


por assainir complètement Δ société», nons déclare M. Im Iliesca 


— Ce fut d’abord une révolte 
des contre 


l'exemple. La génération Gorbat- 

chev a elle-même cherché les 

voies de renouveliement, de 

réformes, d'où la 

Chez nous, c'était impossible. » 
Propos recueillis par 
PATRICE CLAUDE 
Lire la suite page 4 


plative et narcissique. La frilo- 
sité nationale se mesure à 
laudience du Front... national, à 
la contagion de ses idées globale- 
ment malthusiennes et xéno- 
phobes (le débat sur le port du 
voile islamique à l’école a révélé 
que celle-ci pouvait atteindre, au 

d’une vision crispée de la 
laïcité, des milieux réputés ‘pro- 
gressistes) ou bien encore à la 


théorisation, per use partie de la 


droite qui pense, du «droit à 
l'exclusion » (2). 


Les intellectuels ne sont pas 
dans une phase exagérément 
imaginative, et semblent se 
contenter — ce qui est au demen- 
ταῖς fort honorable — d’une acti- 
vit de commis voyageur des 
valeurs de 1789. Au reste, ils ne 
sont pas seuls : cette o 


FONDATEUR : HUBERT BEUVE-MÉRY — DIRECTEUR : ANDRÉ FONTAINE 


Bull déficitaire en 1989 


a construction informatique 
ka réconciliation au Nicaragua | subit une crise commerciale 


Après trois années de bénéfices, le groupe nationalisé 
informatique Bull est redevenu déficitaire en 1989, avec des 
pertes nettes de 267 millions de francs, a annoncé mardi 


La tempête 


Quarante morts dans 
le nord-ouest de l'Europe 
” page 21 - section B 


Marchés 


financiers 


Wall Street a réagi 
avec sérénité à l'effondrement 
de la Bourse de Tokyo 

page 40 - section C 


Médecins | 
sans carrières 


Pilule abortive 


Le RU 486 sera remboursé 
par l'Etat 
page 11 - section B 


Prix de détail 
Une hausse de 0,3 % 


Endettement 
des ménages 


” pages 13 à 15 - section B 


«8er ke nif> εἰ Je sommaire complet 
se trourent page 42 - section C 


Qui s’emballe, la France attend 


_ Devant les bouleversements à l'Est, les dirigeants politiques 
semblent se résigner à n'avancer qu'à l'aveuglette 


peine soufflées, à gauche, Ξε 
bougies du Bicentenaire de la 
Révolution, voici que s’allument, 
à droite, celles du centenaire de 
la naïssance de Charles 
de Gaulle. Les Français, d'ail 
leurs, affectionnent les retours 
arrière : Ja nouveauté, sur 
Antenne 2, ne se nomme-t-elle 
pes «Qu'avez-vos fait de vos 
vingt ans ? » (3). 

Tout est tellement neuf autour 
de nous, tous les responsables 
politiques y étaient si mel pré- 


- parés, qu'ils se réfugient souvent 


dans le nercissisme. 


(2) Lire dans /e Monde du 16 
février, le compte rendu des travaux 
du Club de l'Horlogs. 
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diffusée le 26 février. 
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DÉBATS 


Tiers-monde 


Que faire de l’Afrique noire ? 


“AFRIQUE est en perdition. 
Du continent noir, devenu 
un conservatoire des maux 
de l'humanité, ne nous parvien- 
nent plus que des appels à ia res- 
cousse. Les experts développe- 
ment continuent de brandir avec 
une conviction factice les plans et 
catalogues de recettes que, sans 
résultats. ils tiennent au goût du 
jour depuis trois décennies. 
ons-en tristes, mais refusons 
les explications simplistes du 
désastre. Car les termes de 
l'échange et la dette n'ont pas 
grand-chose à y voir. 

L'Afrique noire n’a aucune 
dette. L'aide gele a reçue ἃ été 
si bien recyclée. privatisée, puis 
transférée à l'étranger par ses 
élites. que leurs fortunes person- 
nelles cumulées sont aujourd'hui 
supérieures à la dette des pays 
concernés. le sait concer- 
nant le Zaïre. Le FMI l'a 
confirmé à propos du Kenya (1), 

pourtant l'un des mieux gérés. 
Parce que nous garantissons la 
valeur du franc CFA. la Banque 
de France a a racheter en de 
sur diverses places pour mil- 
liards de CFA en billets de ban- 
que. Cet argent est, pour l'essen- 
tiel. sorti frauduleusement par 
pleines valises, valises diplomati- 
ques comprises. 

Il ne représente qu'une partie 
des gains de la corruption, car les 
10 % à 100 % de pots de vin tou- 
chés à l'occasion de chaque mar- 
ché public sont versés directe- 
ment sur des comptes bancaires. 
en Europe ou ailleurs. Cest ainsi 

ue l'ex-président burundais, 
ean-Baptiste Bagaza, la langue 
déliée par son éviction du céna- 
cle, confessait en riant à Jeune 
Afrique (2) qu'il n'avait connu 
que cinq chefs d'Etat africains 
intègres : MM. Kaunda, Mugabe, 
Museveni, Nyerere et 3. Le 
seul francophone ἃ été assassiné... 


Quant aux termes de l'échange, 
ils ont eux aussi bon dos. Les 
indépendances. en effet, ont été 
confisquées par des notables, 
sorte de colons noirs. qui se Sont 
emparés de l'appareil de l'état 
colonial et l'ont fait depuis tour- 
ner à leur profit. avec une férocité 
qu'ignore même l'Afrique du Sud. 
Leur mentalité économique est 
toujours celle des colons qu'ils 
ont copiés, une mentalité de 
négociants qui ne produisent rien 
et distribuent des biens importés, 
ou de planteurs assistés par la 
métropole sommée d'absorber 
n'importe quelles quantités de 
n'importe quoi. L'Afrique noire a 
ainsi tragiquement négligé l'in- 
dustrialisation qui aurait dû 
asseoir son développement. Elle 
est aujourd'hui pillée par des 
nomenklaturas qui ignorent ce 

u'est le bien lic, s’attardent 

ns nos hôtels de luxe. tandis 
que ceux qui quêtent au dehors 
pour l'Ethiopie ou le Sahel ne 
doivent pas attendre leur obole. 


Les voyants rejetons 
de nos compromissions 


Mais nous sommes largement 
responsables de ce désastre. Nous 
avons flatté ou financé les pires 
caprices de nos présidents afri- 
Cains, Po satisfaction, à courte 
vue, de les avoir dans notre 
poche. Les Français ne connais- 
sent que les plus voyants rejetons 
de nos compromissions : le sacre 
de Bokassa, la basilique de 
Yamoussoukro. Nos spécialistes 
de l'Afrique savent pourtant être 
intarissables sur les scandales et 
détournements que nous avons 
tolérés. Nous avons constamment 
eu peur d'agir sur les vrais pro- 
blèmes pour ne pas affecter des 
relations bilatérales délicates. 
Nous avons ce parhos sur 
le développement, imprégné du 
vocabulaire de la macro-écono- 
mie cher au FMI et à la Banque 
mondiale, qui est le masque de 
notre ὃ: isie. Le flux de l'aide 
a d'ailleurs créé chez nous des 
castes administratives peuplées 
de nantis désabusés dont l'intérèt 
objectif est que les milliards 
continuent de couler, et qui léni- 
fient à loisir. Le décol écono- 
mique du continent est donc tou- 
jours reporté à un prochain 
exercice budgétaire. 

Ainsi détachée de la réalité afri- 
Caine, que domine une corruption 
dévastatrice dont l'évocation 
commence à ne plus être taboue, 
notre aide est arrivée à un point 
ultime de perversion : elle a pour 
résultat de maintenir en des 
pouvoirs lonfoques et des struc- 
tures parasites, dont La pérennité 
est le plus sûr obstacle au déve- 
loppemeat. Chaque franc que 
nous lui donnons aujourd'hui 
appauvrit l'Afrique, revient en 

rancé ou passe en Suisse, voire 
au Japon. Notre aide sert, en 
définitive, aux Japonais à rache- 
ter nos entreprises. Notre manie 
de subventionner des budgets 
sens dessus-dessous dispense n0S 
dictatures de procéder à de vraies 
réformes. Notre argent va en 
priorité là où les fautes sont les 
pus criardes. 1] est une prime à 
l'échec, à la lle. Le système 
est si vicié qu'il est αἱ u de 
sanctions. Tout président, afri- 
Cain, tout ministre, tout Courtisan 


enrichi à la hâte, sait qu'en cas de 
malheur il pourra immédiatement 
trouver un refuge en France, tan- 
dis qu'un honnête homme d'af- 
fairès ou un étudiant attendront 
leur visa. 
çais. Enfant gâté de notre politi- 
que étrangère, le « pré-carré » 
re δ πὰ coûté équivalent 
l'une loi programmation mili- 
taire. Or. la zone franc ne nous 
fournit plus que 1,3 % de nos 
importations, ne reçoit plus que 
1.9 % de nos ventes. L'Afrique 
noire, déjà marginalisée, ne 
sente que 1.5 % du commerce 
mondial Ces chiffres baissent 
inexorablement. Économique- 
ment parlant, si le continent noir 
tout entier, Afrique du Sud 
excepiée, disparaissait dans les 
flots, l'impact global du cata- 
clysme serait à peu près nul, 
mème pour nous, bien que les 
prix de quelques matières pre- 
mières s'en ressentiraient, Décou- 
ragées, nos sociétés désinvestis- 
sent, nos ressortissants fuient 
l'insécurité. En sens inverse. et 
pour parer aux faillites les plus 
graves, il faut nommer des Fran- 
Çais à la tête d'Air Afrique ou de 
banques dont les coffres ont été 
vi 5 


L'une des clés 
de notre avenir 


Daus les allées de nos gouver- 
nements successifs, on prétend 
que l'Afrique noire est indispen- 
sable à notre rang international, 
qu'elle est la terre d'élection de 
l'espérance francophone et l'une 
des clés de notre avenir. Belle 
illusion. Nous en remettre à des 
républiquertes sous perfusion, 
sans passé. sans avenir, vénales et 
clochardes, est le plus sûr moyen 
de tout perdre. Dans le même 
temps. les extrêmes-orientaux 
auront tenté sans succès de capter 
RFI. ou espéré nous voir investir 
au moins des miettes de ce que 
nous avons dilapidé en Afrique. 
Le bilan de notre tropisme afri- 
Cain est calamiteux. Quelle com- 
mission paiement d'enquête 
dressera l'inventaire de ces usines 
qui n'ont jamais tourné, de ces 
« projets » sans lendemain, de 
ces subventions englouties par de 
pittoresques « dépenses de souve- 
raineté », voire du patrimoine 
immobilier acquis en France par 
les dirigeants africains ? Lequel 
de nos ministres aurait le coxrase 
de dire dans le détail à nos infir- 
mières et à nos gendarmes ce que 
nous avons donné l'an passé à des 
administrations africaines pl 
riques et inutiles ? 

Nos priorités sont ailleurs, en 

urope, en Asie. A l'heure où nos 
frères d'au-delà le rideau de fer, 
après avoir chassé l'infâäme, ont 

ésespérément besoin de nous, 
pourquoi persévérer à privilégier 
es_ affreux régimes africains ? 
Affirmer que l'Afrique noire n'est 
pas vraiment müûre pour noire 
conception de La démocratie et 
qu'elle doit composer avec ses 
traditions, ou que les questions 
de l'Etat et des droits de l’homme 
s'y posent en termes différents, 
est une forme de racisme, Cela 
revient à dire que l'oppression, le 
vol et la misère, tout comme le 
coup de pied au derrière, sont 
bons pour les nègres. Aide exté- 
rieure à tout prix, candeurs rous- 
seauistes du tiers-mondisme, pré- 
tendue altérité du continent noir, 
basses cajoleries prodiguées à ses 
autocraies : autant de façons de 
mépriser les Africains. 

Nous sommes les derniers à 
nous intéresser ainsi à l'Afrique 
noire. Les Anglais y font leurs 
comptes depuis longtemps ; les 
Américains la négligent ou nous 
la laissent, hormis quelques 
alliés : les Russes jettent 
l'éponge : le Japon y croit si peu 
qu'il se dispense d'y étendre son 
réseau d'ambassades et recourt 
même à des tiers pour acheminer 
son aide, tout en confortant ses 
positions commerciales. La seule 
Puissance qui ait des velléités de 
nous y disputer la prééminence 
reste le monde arabo-islamique. 


Alors, que faire de l'Afrique 
noire ? Une vaste jachère géo-po- 
litique priée de se débrouiller 
sans nous ? Pourquoi ne utili- 
ser ailleurs, en effet. les fonds que 
nous lui consacrons en vain ? 
Mais ce serait abandonner sa 
frange septentrionale aux pays 
arabes, en conflit ouvert ou larvé 
tout au long de leurs frontières 
terrestres, Turquie exceptée. Le 
cadeau serait empoisonné mais 
peut-être à courte vue lui aussi, 
quand on voit quelle nouvelle 
carte des rapports internationaux 


s'ébauche le long d'une ligne qui 1 
où ἃ Tachhent. * 


va de Nouakchott 

Continuons donc d'apporter à 
l'Afrique, comme nous le faisons 
au Tchad, les ὯΞ d'assurer sa 
sécurité. Quant à notre aide à son 
développement, la méthode com- 
mode pour qu'elle se réduise 
d'elle-même serait de lier enfin 
son octroi à des conditions de 
bon sens : refus de traiter avec 


judaïsme de 


des responsables nototrement COT- 
rompus, de pratiquer une coopé- 
ration de substitution ou de ren- 

les dépenses 


Privés des moyens de chantage 
et des solutions alternatives que 


Judaïsme 
et racisme 


. C'est avec tristesse et indigna- 
does de Huy Ésbe 
président du consistoire Ἷ 


puis dans /e Monde du 
3 février. 

Comment le d'une 
institution religieuse peut-il 
« regretter Jes demandes de 
conversion (au judaïsme} n'aient 
pe été plus nombreuses pendant 

. « guerre » ? M. Cohen estime- 
t-il que l’on ne saurait valable. 
ment devenir juif que pour parta- 
ger un destin tragique, et non 
pour mener une existence paisil 
au sein d'un pays de liberté ? 

Comment M. Cohen peut-il 

tendre imposer aux personnes 
qui gosdraient se Pare ῥα 
vue d'un mariage « 

613 commandements > que l'im- 
mense majorité des juifs ne res- 
pectent ? Comment peut-il 
méconnaïtre qu’: une afti- 
tude intolérante à ἢ des can- 
didats à la conversion revient iné- 
iucrablement à condamner le 

d la à dispa- 

raïitre dans quelques dizaines 


d'années ou à se limiter à un 
noyaz de fanatiques dont l'intolé- 
rance est la première des règles 
vie © 


Faut-il rappeler au président du 
consistoire que La lecture de la 
Bible nous apprend que Moïse et 


Joseph épousèrent des femmes 


non juives et que Ruth — dont le 
descendant 


roi David était le 


direct — « épousa » Booz dans 


des conditions qui n'étaient assu- 


rément pas très « orthodoxes » ? 
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leur offrait la compétition est- 
ouest, les dirigeants africains 
seront sans doute assez avisés 
pour entendre raison. À défaut, 
‘notre aide se contractera sous 
l'effet de leurs propres réticences 
ct ne sera maintenue que là où 
elle en vaudra ia peine. L”. 

noire a eu sa chance pendant 
trente ans. Ne mettons pas à La 
lui donner l’obstination qu’elle a 
mise à ne point la saisir. 


le chemin 


E printemps commence à 
pointer, la nature à peine 
engourdie par un Court 

hiver, manifeste les premiers 
signes de reprise : mésanges, 
, Papillons jeunes. Le 

- paysan que je Suis est mis en Eveil 
par tous ces petits signes qui 
se 


m'avertissent que 


premières interven- 
: nr Pres 
est l" , sur les 
ensemencées en automne, des 
engrais azotés. Et crac ! C'est ls 


l'environnement, M. Brice 
Lalonde, qui nous accuse haut et 
fort du crime de poliution. 

Bravo ΤΑ mort 1 Les réactions 
sont muitiples, chacun étant sûr 
de son bon droit. Nous sommes 
habitués à cette cacophonie . Elle 
fait partie de notre environne- 

Alors que dois-je faire, rentrer 
mes tracteurs au garage, et 
détruire ce poison azoté, qui en sa 
lessivant dans le sol augmente 
dramatiquement le taux de 
nitrates de nos nappes phréati- 
ques, Ou sortir mOn tracteur du 
gerage et aller déverser à la porte 
du minisière de M. Lalonde une 
remorque de furnier ? | 

Je crois que dans cette affaire 
notre secrétaire d'Etat a oublié 
qu'il était secrétaire d'Etat. ἢ s'est 
retrouvé, un court instant, dans La 


une erreur ps: lamen- 
Tab. On aura Qu oire que ne 
feutes passées de Madame Cres- 


© AU COURRIER DU Honèe 


1l y a une quinzaine d'années, 
l'assemblée rénérale des Nations 
Er avait voté sac résolution, 
qui stipulait que « le sionisme est 
une forme de racisme et de discri- 
mination raciale ». Les démo- 
crates de tous les pays libres 
s'étaient alors élevés contre ce 


En lisant l'interview du prési- 
dent du consistoire, il est permis 
ΞΕ ΟΣ ΤΩΣ 

ΙΕ, — 
clamé l'unité d Dieu — et donc la 
vocation universelle de son mes- 
sage, — n'est pas en train de deve- 
air une race, % 
DANIEL AMSON 
Juif pratiquant 


Les vedettes 
de Cherbourg 
et l'ACP 


Au sujet de l'affaire des 
vedettes re, qui a fait 
l'objet de plusieurs mises au 
poin! Biol dans _ colonnes, je crois 
1 t de préciser qu’en qua- 
lité de secrétaire de rédaction de 
T'ACP j'ai reçu, le 24 décembre 
1969. de notre correspondant 
local. journaliste de /a Presse de 

Manche, cette information que 
J'ai pris la responsabilité de diffu- 
ser à nos abonnés, sans rien obte- 
air (bien entendu) de source gou- 
vernementale, 

C'est donc l'Agence centrale de 
presse qui. en cette nuit de Noël, 
a donné en exclusivité, comme 
l'ont reconnu plusieurs organes 


de presse de l'époque, cette nou- 
velle qui fit grand bruit. Occasion 


τ le, 
et l'objectivité de l'information, 
d’assurer présentement la survie 
de cette agence, qui, en dépit de 
moyens modestes, a été, depuis 
1953, une des plus dynamiques 
entreprises de presse js 


FEUX WERTHEIMER 
ancien secrétaire général 


de la - 
rédaction de l'ACP 


Les Français 


face 

à l'Allemagne 
Permettez-moi d” imer Ma 

stupeur de voir Γ᾿ t français, 


sous La plume de M M. Kolm et 
François-Poncet (/e Monde du 
21 février), s’en à propos de 
l'unité allemande. I y a, dans les 
deux prises de position, du vrai et 
du faux, mais, tout état de 
cause, tant de passion et si peu 
d'objectivité qu'il est difficile 
d'amener ces messieurs sur le ter- 
rain de la réalité. Or la réalité, la 
voici : l'unité allemande s'est 
faite en 1989 sous La ion du 
peuple allemand, et fl 
dr r' 


tion filme aboun sentis e de 
ι sentiment de 
supériorité ou de pangermanisme. 
Par contre, que La France soit 
émotionnellement en retard par 
rapport εἶ ce érolution, c'est 
certain, Prises position 
de M M. Kolm et François-Pon- 
cet l'expliquent. Pourquoi ce 
retard ? Tout simplement parce 
ge une très grande partie de la 
rance connaît très mal l'Alle- 
magne. Il y 8 quelques germe- 
nisies qui savent évaluer l’Alle- 
magne à sa juste valeur, et puis il 
Υ a, malheureusement, beaucoup 
feuré manques de comm rensens 
le connai 
par des références historiques 
lointaines où par La fantaisie, en. 
tout css par La passion gratuite. 
BOEHM 
Meudon 


Pour l’auteur de l'article La ΄ 


« teutomanie » et le de 
cal » (le Monde du DT févriens, 
l'Allemagne est toujours plus OÙ 
pois lempire du Mal. faut à 

4 iter une uni ἰ 
de H ee Ἐὰ 


1. Tous ces jeunes Allemands 
de l'Est qui pieurai joie à 
Berlin dans la nuit de ες ἃ 


Réponse à Brice Lalonde 


Je Éd 


es champs. 


: ἐν μα d'une façon plus σίο- 


son, slors ministre de l’agricul- 
ture, auraient servi de leçon. {{ 
n'en est rien. ᾿ 

M. Lalonde vient en quelques 
minutes de se mettre à dos toute 
l'agriculture française, alors que 
ce problème, sans conteste 
extrêmement grave, n€ peut pas 
se résoudre sans elle. 


᾿ ἡ 4 
lo problème des productions 


bale st de remarquer ainsi l'inco- 
. hérence du système, où d'un côté 
la Communauté européenne nous 
incite à produire moins en subven- 
tionnant le gel des terres et la 
mise en friche d'une partie de 
l'Europe, et de l’autre côté une 
agricuture malede de la chute des 
prix qui est obligée, si elle veut 
survivre, d'augmenter son rende- 
ment à l’hectare en utilisant des 
doses d'engrais azotés crois- 
semtes et toute une agrochimie 
pour lequeBe risque de nous taxer 
ns quelque temps pour causa 
pollution. 


de 

Où est donc passé le bon sens 
paysan ? 

Pourquoi ne pas essayer de 
combiner les deux"problèmes at 
&insi amener progressivement les 
céréaliers à produire moins sur 
l'ensemble des surfaces agricoles 
de la CEE en réduisant les doses 
d'azote et de cette façon préser- 
ver notre patrimoine rural auquel, 
quoiqu'en pense M. Lalonde, nous 

attachés. 


spectaculaire, moins médiatique 

que les propos du secrétaire 

d'Etat, mais je crois que le rôle 

d'un homme de pouvair n'est pas 

da donner un coup de pied dans la 

fourmilière mais de faire preuve 
‘imagination. 


d' 
+ MARC WINOCOUR est agri- 
cutteur. . 


. 9 novembre ἀ 
chissant la frontière interalie- 


lernier, ou en fran- 
mande, ble-t. com- 

ent 6! un rs ni 
qu'on les traite de « teuto- 


a 

air, les voix de ceux qui cessent 
de voir en l'Allemagne l'ennemi 
numéro un et une Allemagne 
marquée à jamais par s0n passé 
nazi. - 


Si la France adopte une atti- 
tude pépaive ou rélicente à pro- 
pos de la réunification de rÂle- 
magne e de le construction 
simultanée d’une Europe fédérale, 
elle manquera à sa vocation, alors 
que le véritable après-guerre com- 
mence demain. 


MARC LENGEREAU 
Toulouse. 


La disparition 
du « Bulletin 
critique » 


C'est jrs anis sur- 
prise », l'annonce Mo 
du 23 février 1990 de la dispari ane 
tion du Buf/ein critique du livre 
français, bel instrument qui fai- 
Sait honneur aux institutions et à 
la pensée française qu'il était 
chargé de répandre, de diffuser. 


dans le sens de la ion de 
la lumière. On ne voit pas la 
cohérence. On ne peut que le 
déplorer . Le Bulletin, c'était 
aussi le Libération, εἰ à ce titre 
un lieu de ficrté légitime. Et une 
pers ie x de diffusion n'est- 
une Pas füt-elle « minime ». 

Με δῖα e aussi au commerce 


LOUIS ROUX 
Centra 


A rue ce κν 


ÉTRANGER 
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Alors que le Soviet suprême 
d'URSS entamait mardi 
27 février la discussion d'un pro- 
jet de loi sur l'instauration du 
régime présidentiel, le président 
tchécoslovaque, M. Vaclav 
Have! poursuivait sa visite à 
Moscou. Lundi, il s’est longue- 
ment entretenu avec M. Mikhaïl 
Gorbatchev, au moment où les 
premières unités du contingent 
soviétique quittaient la Tchécos- 
lovaquie. 


« Gorbaichev er moi sommes 
tombés d'accord que le meilleur 
moyen de traiter les pages som- 
bres de notre passé est de 
vers l'avenir. » Philosophe, le pré- 
sident Vaclav Havel a clos par ces 
mots, lundi 26 février, la pre- 
mière journée d’une visite mosco- 
vite qui consacre une nouvelle ère 
dans les relations soviéto-tchécos- 
lovaques. 

. Le même jour en effet, alors 
que MM. Gorbatchev et Havel 
signaient une déclaration com- 
muue stipulant que « /es relions 
entre les deux pays seraient fon- 
dées sur l'égalité et le respect de la 
souveraineté de chacun », un 
convoi de trente et un wagons 
s'ébranlait dans la petite gare 
tchèque de Frenstat avec à son 
bord les premiers des 73 500 sol- 
dats soviétiques à rapatrier. 


GRANDE-BRETAGNE : révélations d'un tran 


URSS 
La visite de M. Havel ouvre une nouvelle ère 
dans les relations entre Prague et Moscou 


Aux termes de l'accord signé à 
Moscou par le ministre tchécosio- 
vaque des affaires étrangères, 
M. Jiri Dienstbier, et son collègue 
soviétique Edouard Chevard- 
nadze, la totalité du contingent 
soviétique stationné en Tchécos- 
lovaquie depuis l’écrasement du 
« printemps de Prague » en août 
1968 devra avoir quitté le terri- 
toire le 30 juin 1991. Selon 
M. Havel, M. Gorbatchev s'est 
même engagé à faire son possible 
pour que le retrait soit terminé 
avant cette date, Le chef de l'Etat 
tchécosiovaque a même offert, 
pour accélérer le mouvement, 
d'offrir le voyage du retour et des 
maisons préfabriquées pour relo- 
ger les soldats soviétiques chez 


eux... Un chemin considérable a 
donc été parcouru en quelques 
semaines dans les relations sovié- 
to-tchécoslovaqnes, permettant à 
M. Havel de parler désormais au 
passé de cette « blessure La plus 
profonde de notre société, l'occu- 
pation saviérique de 1968 ν, qu’il 
2 évoquée au cours d'une confé- 
vence de presse lundi à Moscou. 

Au moment de leur arrivée au 
pouvoir, décembre dernier, les 
souveaux dirigeants de Prague 
ignoraient jusqu’au nombre des 
troupes soviétiques stationnées 
chez eux — « même le ministre de 
Ja défense l'ignore », nous avouait 
alors un de ces dirigeants. 

Très déterminés sur la question 
du départ de cette « armée d'oc- 


du KGB 


Les Britanniques pourchassaïent des espions fantômes 


Les Britanniques ont consa- 
cré beaucoup de temps et 
d'énergie au cours des 


années 70 à pourchasser des 


porte le passionnant entretien 
diffusé lundi 26 février par la 
première chaîne de télévision 
de la BBC, avec M. Oleg Gor- 
dievski, ancien chef de l'an- 
tenne du KGB à Londres, passé 
à l'Ouest en juillet 1985. 


LONDRES 
de notre correspondant 


« H n'y avait pas de taupe au 
ΜΙ 5. » M. Gordievski, le plus 
haut gradé du KGB jamais 
« retourné » par les Britanniques, 
est catégorique. En raison de 
ses fonctions, il aurait été au 
courant si le ΜΙ 5, équivalent bri- 
tannique de la DST, avait été 
infitté, surtout si la € taupe » 
avait été au sommet. 

L'ancien baïlaye donc 
d'un revers de main l'affirmation 
d'un ex-agent britannique, 
M. Peter Wright, contenue dans 
le livre à succès Spycatcher ( 
« Chasseur d'espions » }, selon 
laquelle Sir Roger Holfis, patron 
du MI 5 de 1956 à 1965, était 
un agent soviétique. 

Sir Roger a, selon lui, été inter- 
ragé pour rien pendant de lon- 
gues heures peu avant sa mort 
en octobre 1973. L'exercice 
s'est révélé vain, mais parfaite- 
ment démoralisant pour le ser- 
vice lui-même. Le spectre des 
« grands traîtres » - Philby, 
Burgess et MacLeen - recrutés à 
Cambridge dans les années 30, 
n'est décidément toujours pas 
exorcisé. 


M. Gordievski qualifie égale- 
ment de pures affabulations les 


EN BREF 


εἰ RDA : la justice revient sur 500 
ΤΣ parquet général de RDA ἃ 
Le parquet le a 
ana πὶ qu'il avait abandonné 
Faccusation de déiournement de 
fonds portée contre l'ancien 
numéro un Erich Honecker 
(le Monde du 27 février ), dans 
un communiqué publié lundi 26 
février par l'agence ADN. II s'est 
avéré, selon le parquet, que le 
compte sur lequel était versée la 
somme aitribuée à la RDA par la 
RFA, pour acheter la libération 
de prisonaiers politiques, était 
accessible non pas à 
M. Honecker, mais uniquement 
au responsable du cooness avec 
l'étranger au sein du comité cen- 
M. Schalk-Golodkowski. 


accusations portées par les 
mieux d'extrémne droite briranni. 
ques st corens accus is 
M. Harold Wäson, premier minis- 
tre de 1964 à 1970 et de 1974 
à 1976, était lui aussi un agent 
soviétique. ᾿ 


L'ancien transfuge explique 
que la société britannique 
s'est révélée par- 
contemporaine s'est ner, 
en dépit de quelques succès, 


Moscou ont-äs fait leur chemin 
jusqu'aux Communes, le saint 
des saints de la démocratie bri- 
tannique ? ἢ le suggère, mais ne 


famille pour laquelle entrer au 
KGB allait de soi. Son père at 
son frère ont appartenu aux 
«organes », comme on dit là- 
bas. Luk-même trouvait le métier 
d’espion excitant et romantique. 
L'invasion de la Tchécoslovaquie 
en 1968 lui fait rejeter le com- 
munisme. En poste à Copenha- 
gue sous une couverture diplo- 
matique, il fait part de ses 
doutes à sa femme. La commu- 
nication téléphonique est inter- 
ceprée par les services danois, 
qui transmettent l'information 
aux Britanniques. Ces derniers 


d'une décennie, M. Gordiovski 


va travailler pour eux. 

Décembre 1984 est incontes- 
tablement le sommet de sa car- 
rière. I est le chef du KGB à 
l'ambassade soviétique à Lon- 
dres lorsque M. Gorbatchev, 
alors numéro deux derrière 


a POLOGNE : report des élec- 
tions locales. — Les élections 


en préparation, a annoncé le 
lundi 26 février, M. Jerzy 
Regulski, ministre ‘polonais 
chargé de La réforme de F'admi- 
nistration locale. — (AFP) 


e Lung Per fs 
indé μμηξίωα 
parti social-démocrate a été 
reconstitué en Géorgie, où il par- 
ticipera le 25 mars aux élections 
parlementaires 4618 république, a 


Constantin Tchernenko, visite 
l'Angleterre. M» Thatcher, 
conquise, déclare que M. Gor- 
batchev est un homme avec 
lequel on peut « parier affaires ». 
M. Gordievski l'a préalablement 
et longuement informée sur la 
personnalité, les intérêts et 
même les menies de l'intéressé. 
Il μὲ ἃ dit qu'il était énergique, 
capable, et passionnément inté- 
ressé par les institutions occi- 
dentales. 

M. Gordievski se flatte donc 
d'avoir favorisé catte rencontre 
historique, qui marque le début 
de la popularité de M. Gorbat- 
chev à l'Ouest, et d’avoir 
« aidé » plus tard M. Reagan à 
comprendre le nouveau numéro 
un soviétique. Le fait que le res- 
ponsable du KGB à Londres tra- 
vaillait aussi pour M= Thatcher 
était certainement, en 1984, un 
atout pour calle-ci . M. Gor- 
dievski raconte que M. Gorbat- 
chev était à l'époque l'enfant 
chéri du KGB. « Les meilleures 
analyses, explique-t-il, les plus 
détaillées et les plus profondes 
étaient pour lui. » 

Les choses se gâtent peu 
après pour M. Gordievski : il a 
démasqué un agent britannique 
qui cherchait, apparemment par 
vanité blessée, à offrir ses ser- 
vices aux Soviétiques. Le vieux 
Philby, toujours actif à Moscou, 
soupçonne M. Gordievski. Ce 
dernier est rappelé, interrogé 
mais pas arrêté sur-le-champ et 
ἢ parvient, avec l'aide des Britan- 
niques qu'il a réussi à joindre, à 
quitter le pays par la frontière 
finlandaise avec de faux papiers. 

Barbiche blonde, fumant la 
pipe, l'ancien transfuge fait 
désormais presque figure de 
sujet britannique comme un 
autre. Il a changé d'identité et 
s'est mis au jardinage. 

DOMINIQUE DHOMBRES 


indiqué lundi 26 février l'agence 
TASS. Créé en 1893, ce parti 
avait été dissout en 1921 et avait 
tenu ses troisième et quatrième 
congrès dans la clandestinité, en 
1925 et 1930. Son secrétaire 


général est M. Gouran Moutchba- 
hidze. -(AFP.) 
no Reprise inter- 


et Chypriotes turcs ont 
décidé de poursuivre mardi 
27 février leurs pourparlers com- 
mencés la veille par un déjeuner 
de travail avec le secrétaire géné- 
ral des Nations Unies. Aucune 
information n'a filtré de ces dis- 
cussions, MM. Javier Perez de 


cupation », MM. Havel et Diens- 
tbier souhaitaient un retrait total 
d'ici ia fin de certe année, mais le 
président tchécoslovaque se mon- 
tra sensible aux arguments de 
M. Gorbatchev qui lui fit valoir 
les difficultés pratiques qu'un tel 
délai impliquerait. M. Gorbat- 
chev, a précisé M. Havel, a 
notamment fait état de « raisons 
politiques imernes ». Moscou pe 
posait un retrait d'ici la fin 1991, 
εἴ un compromis fut finalement 
trouvé sur la date du 30 juin. 


De son côté, le gouvernement 
hongrois doit signer le 10 mars 
prochain avec l'URSS un accord 
sur le retrait des 52 000 soldats 
soviétiques stationnés en Hon- 


grie. 
8.κ. 


En visite en Pologne 
M. Moshe Arens 
a rendu hommage 
aux victimes 
de l’Holocauste 


Le ministre israélien des 
affaires étrangères, M. Moshe 
Arens, au premier jour de sa 
visite officielle en Pologne. a 
rendu bommage, lundi 26 février, 
à la mémoire des victimes de 
FHoloceuste. 

Peu après son arrivée à Varso- 
vie, M. Arens s'est rendu à l'ex- 
camp de concentration nazi de 
Majdanek, à la proche péri ἷ 
de Lublin (sud-est), où les nazis 
ont exterminé près d'un demi- 
million de juifs. II s'est recueilli 
devant les fours crématoires ainsi 
que devant l'immense tertre, 
formé de terre et d'os humains 
réduits en poussière, qui sur- 
plombe le camp et est visible à 
des kilomètres à la ronde. 

Auparavant, M. Arens avait 
déposé une gerbe au pied du 
monument des Héros du ghetto 
de Varsovie qui commémore l‘in- 
surrection du 19 avril 1943, Le 
ghetto comptait 500 000 juifs 
en novernbre 1940. 100 000 d'en- 
tre eux sont morts de faim et 
d'épuisement. 300 000 ont été 
envoyés vers les camps de la 
mort. Une poignée seulement de 
ceux qui restaient et qui sé s0nt 
insurgés Ont survécu. 

Le ministre israélien s'est 
ensuite recueilli sur la place des 
Déportations, au centre de l'an- 
cien ghet1o, d'où partaïent les 
convois vers les camps d'extermi- 
nation comme Treblink2, où ont 
péri 750 000 juifs. ΠΠ a ensuite 
visité le cimetière juif de Varso- 
vie. 

Les pourparlers en vue du réta- 
blissement des relations diploma- 
tiques entre les deux pays 
gen débuter man τῇ Le quoti- 

lien gouvernement zec= 
dita écrit mardi, sous Pere 
« La Pologne présente ses excuses 
à Israël » : « Le gouvernement 
reconnait aujourd'hui que la rup- 
aure des relations avec Israël érait 
une erreur grave. » Varsovie envi- 
sage. selon le journal, le rerour 
des 30 000 juifs contraints à émi- 
grer après une purge antisémite 
en 1968 et de les rétablir dans 
leur citoyenneté. — (AFP, Reuzer.) 


Cuellar. George Vassiliou, prési- 
dent de Chypre, et Rauf Denk- 
tash, chef de la communauté chy- 
priote turque, étant convenus de 
ne faire aucune déclaration publi- 
que avant la fin de leurs entre- 
tiens. MM. Vassiliou et Denkiash 
ne s'étaient pas rencontrés à New 
York depuis juin 1989, en raison 
de leurs divergences sur plusieurs 
points fondamentaux : l’avenir 
constitutionnel de l'île, la pré- 
sence des quelque 30 000 soidats 
turcs au nord de Chypre, les 
garanties internationales liées à 
un accord éventuel, le problème 
des réfugiés chypriotes grecs chas- 
sés de leurs terres apès l'entrée de 
l'armée turque 1974, et le sort 
des colons turcs installés au nord 
de l'île. -- (AFP.) 


M. Giscard d'Estaing : 
la France doit être garant 
de l'unification allemande 


M. Valéry Giscard d'Estaing ἃ 
été reçu, lundi 26 février pendant 
une heure et demie par M. Fran- 
çois Miterrand au palais de l'Ely- 
βόε. Au terme de cet entretien, 
l’ancien président de la Républi- 
que a fait diffuser le communiqué 
suivant : « Je suis venu demander 
au président de la République que 
da France remplisse son rôle de 
garante européenne de l'unifica- 
tion alle: 

+ L'unification allemande est en 
cours. Elle va s'accélérer le mois 
prochain, après les élections en 
Allemagne de l'EsL Nous la com- 
prenons et nous l'approuvons, 
parce qu'elle répond au vœu qua- 
si-unanime de nos partenaires et 
qu'elle rérablit une situation nor- 
male. L'unificarion allemande est 
d'abord l'affaire des Allemands. 
Mais elle nous concerne aussi, 
puisque l'Allemagne fait partie de 
da Communauté européenne. Ce 


Jait entraîne des conséquences : 

- La Communauté européenne 
doit avoir des frontières précises, 
et internationalement reconnues. 

— Les décisians importantes en 
matière économique εἰ monétaire 
doivent être concertées en com- 
mun. 


— Si nous voulons que l’union 
progresse, nos politiques de 
défense doivent être convergentes. 

» C'est le rôle de la France de le 
rappeler. Nous ne serons pas les 
seuls à le faire. Mais l'intimité 

lemande nous donne une 
responsabilité et une influence 
particulières. J'ai demandé au 
résident de la Ri lique de veil- 
er ou parallélisme entre l'unifica- 
sion allemande er le progrès de 
d'union de l'Europe. » 

A sa sortie de l'Elysée, M. Gis- 
card d'Estaing a déclaré que le 
chef de l'Etat « parrage les mêmes 
préoccupations » que lui sur ce 
sujet. 


M. Genscher opposé à M" Thatcher 
sur l’entrée de la RDA dans la CEE 


La RDA pourra devenir auto- 
matiquement roembre de la Com- 
munauté économique européenne 
(CEE) sans qu'une modification 
du traité soit nécessaire, 
a souligné lundi 27 février 
M. Hans-Dietrich Genscher, dans 
un communiqué publié par le 
ministère ouest-allemand des 
affaires étrangères. 

M. Genscher s'est ainsi 
au premier ministre britannique 
Margaret Thatcher, qui avait 
estimé dimanche, dans une inter- 
view au Sunday Times. qu'une 


admission automatique de la 
RDA à la Communauté euro- 
péenne reviendrait à accepter un 
Etat qui « depuis les années 1930 
a été soit communiste, soit nazi ». 


M. Genscher s’est félicité de sa 
convergence de vues, sur cette 
question, avec le président de la 
Commission européenne. « Sexle 
cette position de [M. Delors] est 
compatible avec le traité de la 
CEE εἰ la dignité des Allemands 
de RDA », at-il dit. — (AFP.) 


BULGARIE 


Nouvelle manifestation 
de l'opposition à Sofia 


Quelque quinze mille sympa- 
thisants de l'opposition se sont 
réunis lundi soir 26 février pour 
une veillée silencieuse, bougies 
aliumées, à côté du siège du Parti 
communiste dans le centre de 


Les manifestants scandaient 
« démocratie », « liberté », 
« nous serons là tous les jours ». 
Organisée par l'Union des forces 
démocratiques (UFD), qui 
regroupe les principaux mouve- 
ments d'opposition, cette mani- 
festation fait partie d'une 


semaine de protestation contre la 
politique du Parti communiste au 
pouvoir, Dimanche, une première 
manifestation avait rassemblé 
plusieurs dizaines de milliers de 
personnes, 


Cependant, le conseil munici- 
pal de Sofia a demandé à l'oppo- 
sition d'annuler les veillées pré- 
vues pour les prochains jours, ἃ 
annoncé lundi la télévision, affir- 
mant que les lieux étaient déjà 

pour d'autres rassemble- 
ments. — (AFP.) 


YOUGOSLAVIE : les conséquences de la crise du Kosovo 
La Slovénie prend des mesures 


de rétorsion contre le boycottage 
de ses produits par la Serbie 


La crise du Kosovo n'a fait 
qu'amplifier la discorde politique 
entre Serbes et Slovènes. 
Depuis trois mois, la Serbie, à 
l'initiative de l'Alliance socialiste 
{organisation de masse de la 
Ligue des communistes}, boy- 
cotte les marchandises slo- 
vènes. 


BELGRADE 
de notre correspondent 


Cet appel à l'interruption de 
toutes relations économiques a 
été suivi et il est devenu pratique- 
ment impossible aujourd'hui de 
trouver des produits slovènes sur 
le territoire de la Serbie, Celle-ci 
a choisi, dans certains cas, d’im- 
porter des marchandises étran- 
gères pour subvenir aux besoins 
des consommateurs. 

lt n'y a guère que l'industrie 
pharmaceutique qui continue à 
traiter avec les Slovènes pour la 
fourniture de médicaments indis- 
pensables. A plusieurs reprises, 
les responsables de Ljubljana ont 
demandé aux autorités fédérales 
de prendre des mesures contre ce 
boycottage contraire au principe 
gu « marché unique yougos- 

ve ». 


Officiellement, celles-ci n°ont 
pas donné leur avis, mais, offi- 
cieusement, elles condamnent le 
blocus. Au début du mois 
de février, dans son discours à 
l'assemblée municipale de Bel- 

rade, le premier ministre, 

Ante Markovic, avait 
« exigé » que les représentants 
des gouvernements des républi- 
ques de sens et Se ovni se 
rencontrentafin de résoudre, 
le dialogue, ce « tendu El 

Certe initiative fut suivie d’une 
réunion « en terrain neutre » au 
Palais du gouvernement fédéral. 
réunion au cours de laquelle les 
deux parties souli 1 qu'elles 
étaient décidées à défendre « {a 
libre circulation des gens. des 

indises, du savoir ei de l'in- 
formation ». Mais le gouverne- 
ment serbe gjautait qu'il « n'avait 


pas demandé le blocus et que. par 
conséquent, il n'était pas en 
mesure de le lever et que. même 
s'il pouvait être interdit par la loi, 
les Slovènes devaient savoir que, 
tant qu'ils s'opposeraient à la poli- 
tique serbe au Kosovo. il sera diffi- 
cile de convaincre les consomma- 
teurs serbes d'acheter slovène ». 


A la fin de Ja semaine dernière. 
le gouvernement slovène estimait 
que la Serbie n'avait rien cédé et 
décidait de défendre les intérêts 
économiques de sa république et 
de prendre immédiatement des 
« mesures ». En conséquence, la 
Slovénie ne versera plus à la fédé- 
ration sa part du budget destiné à 
la Serbie. Elle ne participera pas à 
l'aide financière au Kosovo par le 
biais du fonds fédéral pour les 
régions les moins développées. Le 
Kosovo. qui est la région la plus 
pauvre de La Yougoslavie, touche 
plus de 1 million de dollars par 
jour pour son développement. et 
la Slovénie, qui ex La république 
la plus prospère du pays, en verse 
une grande partie. 


Le président du gouvernement 
slovène, M. Dusan Finigoi. expli- 
quait dernièrement que le boycot- 
tage des produits slovènes faisait 
partie des « armes utilisées par la 
Serbie contre la réforme économi- 
que εἰ politique en Yougoslavie » 
δἰ qu'« i/ s'agissait d'un ultima- 
tum lancé à la Slovénie pour 
qu'elle accepte la politique de 
répression qui est menée au 
Kosovo ». Ljubljana a décidé que 
l'argent qui ne sera pas versé au 
budget fédéral servira à indemni- 
ser les entreprises qui ont le plus 
souffert du boycottage. 


Ces mesures slovènes ont été 
jugées « inégales » par M. Cemo- 
vit, président du Fonds fédéral 
pour jes régions yougoslaves les 
moins développées. Il a demandé 
au premier ministre, M. Ante 
Markovic, d'intervenir dans Les 
plus brefs délais. — f{niérim.} 
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Un entretien 
avec M. Ion Iliescu 


Suite de la première page 


« Ceausescu ἃ créé, à l'intérieur 
du parti comme à l'extérieur, un 
système de répression tellement 
puissant qu'il a étouffé toute ten- 
tative d'intégrer le mouvement 
réformateur. 

» Tout s'est dégradé. la vie 
sociale, culturelle, spirituelle, et 
les tensions se sont accrues jus- 
αὖ ἃ l'inévitable explosion. C'est 
cela qui caractérise la révolution 
roumaine. 


— On vous reproche pourtant 
de vous appuyer beaucoup trop 
sur les structures anciennes. 
Essayez-vous de sauver ce qui 
peut l'être du communisme rou- 
main ? 

— Cela est impossible. Mais on 
ne peut pas Ἰοις ghanger en deux 
mois. L'appareil de ne pou- 
vait être entièrement bouleversé 
en si peu de temps. C'eût été bou- 
leverser aussi La vie économique 
naronsle tout ue ἵν ἤν aussi 

ns l'appareil uCoup de gens 
qualifiés, des technocrates, des 

écialistes, nous avons besoin 

eux. À cause de leurs qualités 
personnelles, pas parce qu'ils 
appartenaient Ou non à l’ancien 
appareil portique, Le : problème, 
cest iciOn le, et 
c'est ΕΝ à combattre... 

» Notre société souffre à tous 
égards du syndrome Ceausescu. Ti 
a créé une société dominée par la 
méfiance et la suspicion. Nous en 
sommes tous marqués. I] faudra 
probablement plusieurs généra- 
tions pour assainir Compil: ent 

é roumaine. 


- Justement, la Roumanie 
peut-elle se passer d'une vérita- 
ble épuration ? Repartir sur les 
bases anciennes ? 

— Toute la société devra être 
restructurée sur des bases nou- 
velles. Tout, l'économie, les rela- 
tions sociales. la vie politique. 
Mais le processus est complexe. 31 
ne peut pas être réalisé d'un seul 
coup. Ce serait dangereux. Nous 
sommes dans la phase de transi- 
tion. qui génère elle-même beau- 
coup d'instabilité sociale. Nous 
ne voulons pas créer les condi- 
tions du chaos et de l'anarchie. 


Les sources 
d'instabilité 


— Et la Securitate 7 On vous 
suspecte fortement d'utiliser 
ses δι membres ? 

— Oui, l'opinion doute que les 
anciens organes de répression 
aient été détruits. La tate a 
pourtant été dissoute et sa L 
pale direction aussi. La justice 
enquête pour établir les responsa- 
bilités concrètes de chacun. Mais 
la Securitate était composée de 
plusieurs unités. Beaucoup de 
ceux qui appartenaient par exem- 
ple aux forces combattantes se 
sont conduits loyalement et ils 
n'ont pas participé à la répression 
des masses. Ceux-là, nous les 
avons intégrés dans l'armée. Bien 
sür, le processus d'épuration se 
poursuit et il vise les éléments 
compromis soit par leurs actions 
passées, soit par les fonctions 
qu'ils exerçaient. 

» I] y avait aussi des services 
d'information et de contre- 
espionnage, comme il en existe 
dans tous les pays, mais qui 
dépendaient du ministère de l'in- 
térieur. Nous avons mis fin à 
leurs activités et leurs personnels 
sont désormais subordonnés à 
l'armée, surveillés par elle. Pour 
créer les nouveaux organismes 


nécessaires au fonctionnement de 
l'Etat, nous avons engagé un pro- 
cessus de renouvellement 
humain, auquel la confiance 
envers le nouvel Etat pourra 
renaître. 


- Que doit-on craindre le 

pour le pays ἢ L‘anarchie ? Un 
d' militaire ou un coup 
de Prce d'un autre type ? 

— Tout se combine. I! y a beau- 
coup de sources d'instabilité. Il y 
a les difficultés de la vie éÉconomi- 
que, qui t un mécontente- 
ment et des pressions revendica- 
tives légitimes, mais qu'il est 
impossible de toutes satisfaire 
dans l'immédiat. 1l y a aussi la 
compétition politique, qui accen- 
tue sans doute encore ces tensions 
et alimente continuellement La 
méfiance et la suspicion. Nous 
avons notamment plaidé pour Le 
pluralisme politique, mais, bien 
entendu, la compétition entre les 
partis approfondit les divergences 
existantes. Et puis, il faut ajouter 
à cela l'absence de structures poli- 
tiques : nous avons démoli Les 
anciennes et il n'est pas facile 
d'en créer de nouvelles. Les élec- 
tions jetteront les bases de struc- 
tures nouvelles. 

» Maïs je ne crois pas qu'il y 
ait aujourd'hui un ue de coup 
d'état militaire ou de dictature de 

quelque que ce soit. Seuls le 

a0s et l'anarchie pourraient en 
créer les conditions. 


— Certains pourtant réclament 
l'armée au pouvoir. 

.— Oui, on réclame ma démis- 
sion et celle du gouvernement. 
Mais personne jamais πὲ crie : 
« Nous voulons le pouvoir ! » Si 
nous démissionnions tous. qui 
assurerait la direction de ce 
pays ? L'armée ? C'est trop 
vague. Qui dans l'armée ? Il fau- 
drait trouver des candidats pour 
assumer les conditions d’une éco- 
nomie en pleine crise. Celui qui 
le fait doit savoir qu'il prend un 
risque politique considérable. 
D'ailleurs, aucun parti ne le pro- 
pose. Ils agissent pour affaiblir le 
pouvoir en place. aucun ne 
propose de prendre en main 
toutes les responsabilités. Croyez- 
moi, si j'étais un politicien habile, 
comme certains le disent, je ne 
me serais pas lancé dans pareille 
aventure. ἢ] est beaucoup plus 
commode en ce moment aire 

‘opposition. 


der 

— À quel titre le Front de salut 
none votre formation, 
CPUN (1) ? 


{Pour la première fois depuis le 
début de l'entretien le souriant 
M. lliescu para sur le point de 
perdre son Calme. il s'empare d'un 
ph gniffonne rageusement…) 

— Et les partis, ils représentent 
quoi, au fond ? Pour l'instant, ils 
n'ont que des prétentions. Ce 
sont les élections qui trancheront. 
En attendant, le Conseil du FSN. 
Qui. a assumé les responsabilités. 
Dè δὲ premières heures, il s'est 
constitué en gouvernemenc provi- 
soire et il a effectivement conduit 
le pays rendant plusieurs 
semaines. Ensuite seulement les 
partis se sont formés, et nous leur 
avons démontré notre ouverture, 
notre volonté de πε pas monopo- 
liser le pouvoir. Nous leur avons 
offert de participer au processus 
de transition en cours, de rejoin- 
dre ceux qui jent déjà à l'as- 
saiaissement de [a situation. Vrai- 
ment ! Les représentants des 
partis pour l'instant parlent bien. 
mais, pour assumer les responsa- 
bilités, c'est autre chose. Or, nous 


Le mystère des relations 


avec M. Mikha 


de notre envoyé spécial 


M. lon Iliescu a-t-il ou non 
entretenu, dans les années 60, 
des relations personnelles avec 
M. Mikhaïl Gorbatchev, à l'insti- 
tut soviétique Molotov pour les 
cadres du parti ἡ « Non, répond 
l'intéressé, nous ne nous 
sommes jemeis rencontrés. » . 

Reste que [8 rumeur de cette 
relation privilégiée lui a « peut- 
être » sauvé la vie pendant l'été 
1989. L'une de ses conversa- 
tions avec le général Militaru, 
ministre de la défense dans le 
gouvernement du Front provi- 
soir pendant six semaines, 
avait alors été enregistrée par la 
Sécuritate. Devisant tranquille- 
ment dans un jardin public, « las 
deux hornmes, selon l'actuel 
premier ministre, M. Petre 
Roman, avaient évoqué le 


--- 


il Gorbatchev... 


nécessité de renverser le dicts- 
teur ». Convoqué par la suite à 
la Securitate, il ne lui arriva 
curieusement rien de grave. Le 
général Mifitaru était certes rayé 
des cadres d'active depuis quel- 
ques années et M. lon Iliescu 
marginalisé. Mais tout de 


« L'explication, nous dira un 
proche de l'actuel numéro un, 
est que Ceausescu croyait fer- 
mement à la rumeur à propos 
d'iliescu et de Gorbatchev et 
que personne ne faisait rien 
pour l'en dissuader... » Quoi. 
qu'il en soit, « lors de la visite 
de M. Gorbatchev à Bucarest, à 
l'occasion de la réunion du 
Pacte de Varsovie (en juillet 
1589), raconte avec un large 
sourire entendu M. liescu, « je 
fus éloigné de la capitale et 
envoyé en province pendant 
trois jours. ». 

P.C 


ROUMANE . 


leur offrons cette possibilité parce 
que. justement, nous cstimons 
qu'il faut traiter ensemble tons les 
probièmes et que le CPUN pe 
contribuer fertement à l'amélio- 
ration du climat politique séné- 
ral Il faudrait vraiment que ia 
confrontation se limite au pro- 
gamme, aux idées. Et puis ceux 
Qui obtiendront Ja confiance des 
citoyens assumeront les responss- 
bilités, voilà tout. 

- Mais le CPUN et le gouver- 
nement tiendront-ils jusque-là 
ffin maï 7 

— Ce serait bien, car le temps 
presse. Nous ne pouvons vrai- 
ment pas που oftrir le luxe de 
troubles. En discutant avec les 


partis, j'ai cru comprendre qu'ils 
avaient eux aussi Compris qu'ils 
n'avaient aucun intérêt à un bou- 
leversement en ce moment C'est 
là en tout cas leur position offi- 
cielle. - 

Er tr élira-t-elle un 
président de la République au 
suffrage universel ? 


— Après de longs débats et bien 
que le projet doive encore être 
approuvé par le CPUN. il semble 
que nous allions vers un scrutin 
de liste pour les députés, un sys- 
tème parlementaire bicaméral et 
l'élection directe d’un président 
de la République. Personnelle- 
ment, j'inclinerais plutôt pour 
une élection par les élus, mais le 
suffrage universel, comme en 

rance, est probabi 
Pour La stabilité de ce il faut 
en effet que le chef l'Etat ait 
reçu un mandat clair des 
citoyens. 

- Serez-vous candidat ? 

— Je ne sais pas encore. Cela 
dépendra de l'évolution de la 
situation dans les mois qui vien- 
nent. 


- Le pays est-il la 
pays prêt pour 


— ἢ est certain le passage 
d'une dictature à ἴα démocratie 
n'est pas facile. Cela dit, je crois 
que les gens s'adaptent beaucou 
plus vite qu'on ne le pense 
taiement. Des élections rapides 
dissiperont l'atmosphère 
de suspicion et inciteront les 
citoyens à participer plus active- 
ment à la vie politique. Il y a, 
c'est vrai, un manque de 
confiance envers les partis. C'est 
le résultat d'un processus propre 
aux pays de T'ES , et il reflète 
aussi la faible aversion envers le 
guère de parti unique. Vaclav 

vel (le président tchèque) a 
exprimé cette idée récemment. 
Quand j'ai fait de même, on m'a 
accusé d'être opposé au multi 
partisme, mais c'est faux. Simple- 
ment, la notion de pluralisme, 
Pour moi, est plus , plus 
flexible et ne se limite pas à la 
seule coexistence de plusieurs 
partis. 


POUR VALORISER VOTRE PASSION DES TIMBRES 
En vente chez votre marchand de journaux 


‘- La perestroïka, pour vous, 
c'est quoi ἢ 2 

- Un processus spécifique à 
l'URSS qui vise dans son essence 
à adapter la société soviétique 
aux changements du monde 
contemporain (...). Après un 
enchaïnement d'erreurs et de 
fautes, on a compris à Moscou 
qu'il était impossible d'aligner 
l'URSS au niveau technologique 
mondial sans une réforme pro- 
fonde de l'économie, sans une 
restructuration politique de La 
société. Quant à savoir si l'URSS 


sort du communisme ou si c’est : . 
lui qui s'adapte aux circons-. 


tances ?.. Les deux peu 


- Et le pacte de Varsovie ? .| 
Dans quel état est-il, selon 
vous ? ᾿ 


— Compliqué er difficile. 


alliance 
la région. Soyons réalistes. | 
tence de deux pactes militaires 
opposés en Europe ne se justifie 
plus. Des conditions politiques 
nouvelles sont apparues en.faveur 
d'une iou générale. La 
disparition de [ὍΤΑΝ et du 
pacte soviétique contribuerait 
grandement à l'amélioration du 
climat 

— Envisagez-vous de sortir du 
pacte ? avez-vous dis- 


— Nous avons fait savoir que 
les conditions actuelles en Rou- 
manie n'étaient pas propices à la 
tenue d'une pareille conférence. 
Cela dit, nous n'avons jamais 
encore exprimé un désir de sortir 
du pacte. Je pense que la déclara- 
tion de M. Horn le ministre hon- 
grois qui 2, lui, évoqué récem- 


ment la sortie de son pays du. 


pacte de Varsovie avait un carac- 
tère électoral 


— Vos relations avec Washing- 
ton paraissent bien froides ἢ 


leurs. Quand M. James Ge 
secrétaire d'Etat américain) est 


veau ici, nous avons eu un dialo- : 


ouvert et qui me sem- 


assez 
Bla positif. Le département -᾿ 


’Etat nous a donné toutes assu- 
rances que la situation dans ce 
ps et nos efforts pour l’assainir 

ient suivis avec compréhen- 
sion. Et puis, nous constatons 
effectivement une certaine froi- 
deur, une certaine méfiance à 
l'égard de notre volonté et de 
notre capacité à garantir des élec- 


» Franchement, je ne com- 
prends pas cette attitude, cette 
dans les affaires inté- 
rieures d'autrui. Je sais que La 
envers nous est en- 
tée certains membres de par- 
tis Pourains). On peut avoir des 
idées et des programmes diffé- 
rents, mais je pense que les partis 
devraient mettre l’intérèt 
national au: de ces diver- 
gences..]l faudrait que chacun 
comprenne Que notre intérêt à 
tous est de sortir ce pays de la 
crise qu’il traverse, de lui assurer 
un développement sain et démo- 
cratique ». 


(1) Le Conseil provisoire d'Union 
gatiOnale (CPUN), Qui a pris la suite du 
Conseï du Front de salut national 
{CFSN), comprend environ 225 membres 


Constitués y si et votent ainsi pour 
ou contre les provisoires qui leur 
sont présentés. 


-fes 


BUCAREST. ; 
de notre envoyé spécial 


L'entretien avec.le numéro 
un roumain aurait dû avoir lieu 
le jeudi 22 février. Mais, ce 
jour-è, pas plus le chef de 
l'Etat que ses adjoints directs 
ne se rendirent dans leur 
bureau de l'ancien palais de la 
Grande Assemblée, sur {8 col- 
line Métropolite à Bucarest. 
Pourquoi ? 


Ce jour-là, nous expliqua- 
t-on per la suite dans son 
entourage, l'armée fut placée 
en état d'alerte maximum et le 
président Iliescu « emmené en 
lieu sûr sous protection rappro- 
chée ». Motif ? On avait e des 
raisons de craindre un coup de 
force comprenant l'assassinat 
du président ». La menace, on 
le sait maintenant, ne s’est pas 
plus matérialisée le 22 février 
que le 12 janvier. précédent, 
autre date fréquemment citée 
dans les milieux gouvememen- 
taux pour une tentative 
déjoués de coup d'Etat. Effet 
d'une paranoïa ou réalité ? Une 
seule chose est sûre : le noyau 
directeur de l'équipe au pou- 
voir, comme d'ailleurs l'essen- 
tel du monde politique rou- 
main, vit en permanence en 
état de tension, dans la fièvre 
et la hantise d'une contre-révo- 
Iution. 

Au cours de l'entretien, l’un 
des rares accordés à ja presse, 
le président lon lliescu est 
apparu comme un homme cha- 
leureux mais tendu -- noué 
même — et maîtrisant cepen- 
dant parfaitement aussi bien 
ses émotions que l'expression 


M. liescu, qui aura soixante 
ans le 3 mars prochain, est 
marié sans enfant. il est le fils 
d'un ouvrier des chemins de 

congécié pour δοῦν: syn- 
dicale en 1931, puis envoyé 
dans un cemp de travail jus- 
qu'en 1944 pour mifitantisme 
communiste. lon lliescu définit 
son père, exclu du PCR ja 
même année à la suite d'un 
conflit avec Gheorgiu Dej (pre- 
mier chef d'Etat communiste 
de la Roumanie} comme « un 
». 


« Un rayon 
d'espoir » 

L'actuel chef du CPUN 
deviendra pourtant, à son tour, 
à la mort de son père, en 
1945, un militant actif dans les 
organisations des Jeunesses 
du parti. Dirigeant de 1956 à 
1960 de l'Union des étudisms 
roumains, il colisborera, « avec 
Jiri Pelikan (futur directeur de la 
dant le printemps de Prague), 
qui en était alors le président », 


nationale des'étudiants. L'arri- 
vée au pouvoir de Nicolae 
Ceausescu marquera, selon hi, 
«une période d'ouverture, un 
rayon d'espoir » qui cufminera 


Un vieux routier du parti 


. devint. ensuite présiden: 


en 1968 avec la condamnation 
par Bucarest de l'intervention 
soviétique en Tchécosiova- 
qüie. 

« Pour moi, se souvient 
M. lon Iliescu, {s politique de 
‘Brejnev contre le primemps de 
‘Prague s'apparentait alors au 
rôle joué par l'empire russe 
contre is révolution de 1848. ». 
“invité cette année-là en Union 
Soviétique en tant que ministre 
de ia jeunesse « à l’occasion 
d'un anniversaire du Komso- 


répression » {en Tchécoslova- 
quie). Le pire, ajoute-t-il, fut 
que ces événements, en créant 
le consensus autour de Ceau- 
sescu « lui permirent de conso- 
lider sa dictature personnelle 
en Rournenie ». 


« On m'accusa 
d'intellectualisme » 


« Nous ne nous en sommes 
pas rendu compte tout de 
suite », poursuit M. Iliescu, qui 
devint cette année-là (1968) 
membre à part entière du 
comité central du PCR, Ce 
n'est qu'au cours de l'été 
3971, « à l'occasion d'une réu- 
nion sur des questions idéolo- 
giques », que l'intéressé, alors 
secrétaire à la propagande, 
osera, pour la première fois 
semble-t-il, s'opposer au 
Canducator, «€ J'ai refusé 
d'adhérer à son programme qui 
accentusit le pouvoir personnel 
et le cuite de [5 personnalité. 
On m'accusa d'imellectuañisme 


Marginalisé, envoyé en pro- Ὁ 
vince comme Premier secré- 
taire du parti tout de même, à 
lasi, capitale de la Mokiavie, de 

.1971 à 1978, lon Iliescu 
t de ta 
commission nationale des res- 
sources. hydrauliques. « Ce 
n'était pas inintéressant, juge- 
t-il aujourd'hui. Après tout, je 
Suis ingénieur des mines de 
formation. s Maïs le « génie 
des Carpates » a des idées sur 


grands travaux d'infrastruc- 
ture ». 


En 1884, le futur numéro un 
de la Roumanie perd donc 
encore une fois ses attribu- 
tions et se retrouve directeur 
d'une petite unité d'Etat pour 
l'édition d'ouvrages techniques 
et scientifiques à Bucarest, 
entouré d'une équipe de 
techniciens et d'auteurs qui lui 
vouent une grande admiration ; 
certains l'ont suivi aujourd'hui 
dans les allées du pouvoir pro- 
visoire. lon Hliescu, qui reste 
pour l'instant salarié de sa mai- 
son d'édition, était officielle- 


‘ment à son poste de directeur 
‘quand la 


révolution ᾿ du 
a éclaté. 
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GABON 


Les grèves et les manifestations prennent de l'ampleur 


La capitale gabonaïse connaît 
depuis lundi 26 février une ten- 


En dépit du message à la 
nation, vendredi soir 23 février, 

du président Omar Bongo, qui 
avait annoncé d'importantes 
réformes politiques, notamment 
la création d'un rassemblement 
social-démocrate ouvert aux 
divers courants d'idées et la dis- 
solution du Parti démocratique 
gabonais (PDG), l'agitation se 
poursuit à Libreville. 


Lundi, en début de matinée, 
des groupes de jeunes manifes- 
tants, munis de bätons et de tes- 
sons de bouteilles, ont obligé les 
établissements scolaires encore 
ouverts à fermer leurs portes. Un 
mouvement de panique s'est pro- 


duit parmi certains élèves, et 
quelques échauffourées ont eu 


Dans le secteur des postes εἶ 
unications, les centra 
téléphoniques OnL été mis Hors 

d'usage, at-on appris de bonne 
source, privant la capitale de télé- 
phone et, dans certains quartiers, 
de télex. Tandis que certaines 
coupures d'électricité se produi- 
saient dans différents quartiers de 
la ville, on apprenait que le per- 
sonnel de l'Agence la sécu- 
rité de la navigation aérienne 
(ASECNA) avait interrompu le 
travail, paralysant de ce fait les 
aériennes tant nationales 
qu'internationales et bloquant 
aux sols plusieurs appareils, cer- 
tains appartenant à des compa- 
gnies 
D'autre part, de nombreuses 
stations d'essence étaient fermées 
lundi, les sociétés d'approvision- 
nement ayant cessé le travail, ce 
qui a provoqué le mécontente- 
Er es = nm Me ten En 
ut d'a midi, des barrages 
ont été observés sur la voie triom- 
Phale, qui part de la cité du 12- 


Mars, où est situé le palais des 
congrès. 115 étaient constitués de 
taxis, que les manifestants 
avaient mis en Lavers de la route. 


ee la soirée, les ss natale 
pris position autour 
présidentiel et de f'Assemblée 
pationale. 


AFRIQUE DU SUD 


M. Nelson Mandela entame 
sa première tournée internationale 


Nelson Mandela, libéré le 
ἐπ février dernier après plus de 
ingr-scpi ans ans de prison, effectue 
mardi 7 février sa première 
visite à l'étranger. Une tournée de 
dust jours qui le conduira 
à Lusaks, en Zambie, où 


du Congrès le ricain 

dont il n'est pour l'instant 
quasi simple membre. Il se ren- 
β te au Zimbabwe puis en 
Tanzanie et en Suède pour rendre 
visite à M. Oliver Tabo, prési- 
dent du mouvement, actuelle- 
ment en traitement après avoir 
été victime, en août dernier, 

d'une congestion cérébrale. 


Lundi, le leader historique de 
VPANC a reçu dans sa modeste 
maison de Soweto M. Gavin 
Relly, président-directeur général 
du conglomérat minier et indus- 
triel le plus important d'Afrique 
du Sud, l'Anglo Americas. Au 
cours de 


lement porté sur les relations 

entre patrons et N 
moins à l'issue de la rencontre. 
M. Mandela a réaffirmé qu'il 
était favorable à la nationalisa- 
tion des banques et des mines, 
assurant que le reste de l'écono- 
mie sud-africaine demeurerait 
aux mains du secteur privé. 1] 


s'est déclaré très satisfait, affir- 
mant : « Voilà l'esprit dans lequel 


l'ANC aimerait pouvoir régler les 
problèmes 


pays. » 


Din ΤΣ 

erus se nour- 
rir ». La question de la libération 
de tous les prisonniers politiques 


demeure pour la 
condition sipe qua von (avec La 
levée de l'état lou- 
verture de les, 
autorités. — (AFP. Reuter.) 


NAMIBIE : selon le ministre sud-africain de la défense 


Le dirigeant de la SWAPO assassiné 
en septembre était un agent de Pretoria 


services m'assurent QU'A a fait du 
bon travail », a ajouté le ministre. 
« Le chef du service de l'imelt- 
gence militaire, le général Witkop 
Badenhorst, ne peut ainsi, en 
aucune façon, avoir approuvé une 
action dirigée contre Lubowski », 
et-à poursuivi 

Anton Lubowski avait adhéré à 
ΙΒ SWAPO en 1984, Son assassi- 


leur AK-47, était généralement 


PROCHE-ORIENT 


LIBAN : un mois après le début de la « guerre des chefs » maronites 
Le général Aoun demeure toujours aussi populaire 
dans le réduit chrétien 


Les accrochages isolés se sont 
muttipliés lundi 26 février dans le 

« pays chrétien » au Liban, où les 
efforts de médiation pour écarter 
définitivement une reprise des 


BEYROUTH 
de notre correspondant 


Où en est la popularité du 
général Aoun, quatre semaines 
après le début de ie « guerre des 
chefs » dans le réduit Chrétien ? 
Certains, après l'avoir porté aux 
nues, le vouent aux gémonies en 
même temps que son ennemi juré 
Geagea, sinon davantage. D'au- 
tres ont nuancé lear position, jus- 
tifiant le maintien de leur appui 
au général par la nécessité de 
choisir en tout cas l’armée contre 
la milice. 


M. Geagea et ses forces liba- 
naises, qui furent jadis les ταῖσιν 
ἐπ επευσὶ ue hi le monde 
détestés de presque 

et sont devenus les makaimés du 


pays chrétien, particulièrement à 
Achrafieh. Injuste ? Peut-être, 
mais c'est comme cels. 

Il n’y ἃ plus d'eau dans le robi- 
net depuis ntôt un mois ? 
C'est eux qui en sont responsa- 
bles. L'électri ité est coupée ? 
Évidemment, ce sont eux les fau 
tifs, ue la centrale de Zouk 
se trouve dans leur sous-réduit. 


On 

daleuse d’un camion-citerne dont 
le cpaueur un ΤΊ un FL bien sûr, a 
renversé ie précieux liquide sur je 
soi ea lançant aux braves gens du 
voisinage, venus avec leur jerri- 
can : « « Allez donc chercher 
votre eau chez le général » Les 
histoires de ce genre se multi- 
plient, ces ini. On vous chu- 
chote à ille, à chaque coim 
rue, ne Histoire, plus ou moins 
vraie, illage. Enfin, et sur- 


sous leurs 
quablement attirent Ὡς foudres 
des artilleurs du général En 
somme, si ces canons n'existaient 
pas, ἢ n'y aurait pas de 
Naguère, les bons bourgeois 
d'Achrafieh et le bon peuple 
s'identifiaient avec le combar des 
miliciens FL. L'image de marque 
de ces derniers - qui ne furent 
jamais des anges, volant parfois, 
rançonnant souvent, et enCOre 


plus souvent brimant la 
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GÉNÉRAL ISRAHIM BADAMASI 
BABANGIDA 


Président, commandant en chef des 
Forces armées de La République fédé- 
rale du Nigéria. 


Les engagements 

fermes du gouvernement 
fédéral du Nigéria 

en faveur de 

l’industrie pétrolière 


L'AVENIR 
DU NIGÉRIA 


Le gouvemement du président Tora- 
him Badamasi Babangida © été 
ER δὴ CO I ER τοι, QE ὃ 
intervention personnel 

dent, commondant en chef, pri 
trie pétrolière du Nigéria a connu 
une importante expansion ; en voici 
quelques exemples : 


DEUX USINES PE GAZ 
: pour ion 
de à usage ἘΠῚ οἱ 
ΣΉΝ 
re ner a 
RER ET 
produits nationaux à Fenportoion, 
permetiant ainsi d'occronre les 
recettes en devises. 
DEUX USINES PÉTROCHIMIQUES : 
pour permettre l'accroissement 
substantiel Ια production inté- 
M a jères desii 
nées à l'industrie et augmenter ainsi 
la production industrielle du poys. 
ΞΟΜΜΗΊΑΙΒΑΙΚΥΝ PAR LE 


Station de comptage d'Egbin {vue par- 
tstle) sitséa sur la gazadyc Lagos. 


L'AVENIR : 


a te pr re 


ble de l'industrie pétrolière au 


A cet eflet, le 
décidé de lancer de grands inves- 
fissements Secteurs Sui- 
vonis : ᾿ 

@ PRODUITS PÉTROCHIMIQUES. 

Φ GAZ NATUREL 

Φ RAFAINERIES. 

Φ EXPLORATION. 

© UTILISATION DU GAZ 

TIQUE. 
ο OPPEMENT 
DE LA MAIN-D'CŒEUVRE. 


la République 
ἐᾷ Ν le général ne hi 
u Nigéria, er -ohim 


LE GROUPE N.N.P.C. 
RIA 


Falomo Office Compound, 
PMB 12703, Lagos. Nigeria 
Telex Cabie Napetcor 
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Féficitations pour le bon déroulement du scrutin 
et la victoire de la démocratie appel à La réconcilie- 
tion nationale : telle est la teneur générale des 


fester son optinvisme sur l'avenir de ce pays voisin 
« dont l'exemple doit servir pour que ceux qui 
désirent prendre les armes et agir par la violence 


mouvement sandiniste avec lequel il a pris beau- 
coup de distances,il indique par la voix du minis- 
tère des affaires étrangères que « /’Union soviéti- 


Ia Constitution » du Nicaragua pour arriver à plus 


᾿ Si le résultat se comprennent que ce n'est pas la bonne voie ». 1 Ν ne 
tt Le ἐμβααετιριϑ αι αψαν Optimisme partagé également par le président que respertera le choix du peuple nicaraguayen δὲς équité δὲ de justice sociale. Suivi en cola par ls 
dix ans de régime sandiniste, Dans la famille lati- mexicain Carios Salinas, qui 59 déclare certain que  l'eloction est jugée Bbra et honnete a. | premier ministre suédois, ingver Carisson, qui vou 
no-américaine, concernée en premier chef, c'est « le Nicaragua affrontera avec succès les tâches Au Japon et-en Europe, l'accent est mis égale- drait voir « {a polarisation du pays foire place ue 
‘ surtout le soulagement qui prévaut devant la de Je réconciliation nationale sous la conduite ἴδ᾽ ment sur l'avenir économique d'un pays en faillite. cofsoration constructive », at par le ministre ita- 
bonne tenue de cette élection qui, dit le gouveme- Violeta Chamorro ». Enfin, nombreux sont ceux totale. Un porte-parole du gouvernement japonais lien des affaires étrangères, qui on appelle à « l'es- 
ment salvadorien,sera « une source d'orgueil pour qui, du Honduras au Guatemala en passant par indique que son pays est prêt à aider le Nicaragua prit de réconciiation nationale ». 
tous les Centrarnéricains ». l'Équateur, se rangent à l'avis du président argen- à «réhabiliter son économie » οἵ « a régler son ‘ Ps pe . 
tin Cars Menem pour qui la victoire de M= Che- problème de réfugiés ». Εἰ la presse britannique Ἐπ France, M. Valéry Giscard d'Estaing ἃ été un 


Tandis qu'à Brasilia le cabinet du président 
élu, M. Color de Mello, estime qu’ « À étair impor- 
tant avant tout qu'il y ait ou une élection et que le 
peuple ait pu choisir son candidat », le président 
péruvien, M. Alan Garcia, a exprimé « sa recon- 
naissance sincère au président Ortega pour la 
manière dont il a organisé le scrutin. Au Costa 
Rica, le ministre des affaires étrangères, 
M. Rodrigo Madrigal.s'inquiète de ce que la négo- 
ciation avec l’armée sandiniste va être aussi diffi- 
cile que « celle de Patricio Aylwin au Chili avec 
Pinochet ». Mais le président costaricien M. Oscar 
Arias, prix Nobel de la paix en 1987, préfère mani- 


morro ἃ renforce la démocratie arcs ete 
processus de dans la région ». commen- 
taires rshaar attendus, celui du bp hs 
triste à Cuba, plus isolé que jamais après | 

de ses ailiés sandinistes, qui, brisant le silence, ἃ 
déclaré que « seule une véritable révolution » 
pourrait sortir le Nicaragua de son sous-développe- 
ment, et celui du nouveau gouvernement pana- 
méen, qui a prêté serment sur une base améri- 
caine en décembre dernier. ce qui ne l'empêche 
pas aujourd'hui d'exprimer sa satisfaction à l'idée 
que « la démocratie avance en Amérique cen- 


aan à 


niste » et espère que € la Nicaragua sera mainte- . 


aant traité comme Île pays le plus pauvre de l'Amé- 
rique centrale et non plus comme.fe champ de 
Bataille des idéologies de droite et de gauche ». : 
De nombreuses voix s'élèvent surtout pour 
émettre le souhait que le résultat de ce scrutin 
Sera « respecté », ainsi que le secrétaire général 
de l'ONU, M. Perez de Cuellar, qui s'est entretenu 
lundi, avec son représentant personnel à Managua, 


des premiers a se féliciter de la « victoire démo- 
cratique » de M= Chamorro, mais le Parti socia- 
liste.a réagi avec froideur, «8 contentant de 
« prendre acte de la volonté sxprimés le 25 février 
par le peuple nicaragusyen », dans un communi- 
qué du secrétaire aux relations internationales, 
M. Pierre Guidoni, Après avoir rendu hommage 
aux sandinistes et à leur projet social d'une 
«société plus juste », le communiqué critique les 
« diatribes qui voulsient ignorer la vocation plura- 
fiste et démocratique du sandinisma ». 


Les sandinistes sous le choc de la défaite | 


électoral sans tache, notre révalu- 
tion a consolidé la démocratie et 


décreté un jour férié. La capitale 
était largement déserte lundi. y 


mais [αἱ voté pour le FSLN ». 
Des accusations tout aussi pré- 


: La sanction 
d’un échec économique 


de notre correspondant crois principes de base : le plu compris dans la zone du marché  cises ont été lancées par l'opposi- 
- en Amérique centrale ralisme politique, | l'économie arieutal, un des hais Heux sa tion contre les sandinistes. La défaite des sandinistes ‘ nationale par rapport à la 
: 5 : “il 7 ἱ tisandiniste. Les esprits ont fini l'abord la sanction devise américaine P 
Le dent t du Ni mixte et l'indépendance natio- contestation an d . 1 : D par td le de leur en moins de 
prési sortan! ICRTS- hole ». sympathisants de l'opposition  s'échanffer, et, en début de soirée, échec économique. Ὁ 8. Jeux: mois. 


gua, M. Daniel Ortega, a reconnu 
implicitement, lundi 26 février, La 
victoire de la candidate de l’op- 


L'intervention de M. Ortega a 
été bien reçue par l’ensemble de 


préféraient célébrer chez eux, 
pendant que les militants sandi- 
nistes attendaient des instructions 


des centaines de jeunes sandi- 
aistes parcouraient les rues de 
Managuz en agitant des drapeaux 


nombre de Nicaraguayens leur 
reprochaient leur tendance à 


‘En 1989, déjà une trentaine 
de dévaluations officielles 


ei me Vi la classe politique. Le journal 8] repracneis 
position, M= Violeta Chamorro, Ἢ ition {a Prensa qui n'a de la part de leurs dirigeants pour rouge et noir. l'autoritarisme, les entraves avaient pas suffi à stopper le 
aux diection générales tentes Ia one jamais été très tendre affronter une situation à laquelle Une altercation avec des partie aux libertés et la conscrintion : décün du πο ποῦ, Ὅς, Plus, 
Me nee cependant ere. pour le président, reconnait qu'en on ne les avait pas du tout prépa sans de l'UNO qui célébraient obligatoire, mais c'est surtout comme la plupart des réejuste- 
Fete nés par SES & accepiant le résultat, il a trans és. leur victoire ἃ provoqué une leur incapacité à enrayer la merts ont été accompagnés 
nes prroques Dee des ΠΗ formé sa défaite en victoire et s'est C'est encore une fois le prési- intervention musclée de la police constame dégradation des de de prix, en parti 


tants sandinistes. Plus grave 
encore plusieurs unités militaires 


élevé lessus de beaucoup de 
chefs d'Etat du continent en 


dent Ortega qui a pris l'initiative 
de se rendre à la station de radio 


qui a lancé quelques grenades 
crymogènes pour disperser 
À din 


conditions d'existence qui a 
älimemé [6 mécontentement. 


de la capitale appuyées de leurs : τ τ ἐν 
᾿ τ " jouant loyalement la démocra- ju FSLN pour expliquer la situa- jeunes rinsatisfacti Se ée ὦ 
CR via pas la détaite tie ». tion à la jeunesse sandiniste. Certa ins secteurs HP ΘΝ Pr crise βραδύς sans  fres, pour se . ur de 
F Nous devons désormai; vail. seraient fa les ñ 
nationale (FSLN). Ὧν dans l'oppositt whole) ἢ.  trations de force de la part des précédent. Incompétence ou 2 monéta- 


Le Nicaragua semblait en état 
de choc lundi matin après la 
confirmation du succès de 
Ms Chamorro. Les sympathi- 
sants de J’UNO avaient peine à 
croire qu'ils avaient réussi à bat- 


« Protéger 
des conquêtes » 
Deux heures plus tard la candi- 


date de l'opposition avait pro- 
noncé un discours très conciliant 


guérir le pouvoir aux élections de 
1986, a-t-il déclaré sur les ondes 
de Radio Sandino. Nous sommes 
toujours le parti le plus fort puis- 
que nous avons obtenu plus de 
40 % des voix alors que l'opposi- 


militants du parti pour faire com- 
prendre à l'UNO qu'elle ne 
pourra pas exercer le pouvoir 
seule. Ces ces estiment, Le 
pour protéger les « principales 
conquêtes de la révolALiOn à, les 


ῃ Η devant ses 5 . « Zci, avait- ini vrai. 
tre un parti tout puissant au pou eje déclaré, personne n'a perdu. (On est composée de quauorze par. ja2 pistes de aient consever | 
notre aux ὁ phare Nous avons tous gagné une démo: ἰδ». rieur. ; 
al Le τ  cratie. J{ n'y à ni vainqueurs ni Cette intervention a été suivie ξ 
ment encore un miracle Qui pincus. Mon mens signi- d'une émission de «Solidarité mio ges Ponsables de cos deux invoquer les prassions exer- : β 
an mere chi La ie la réconciliation des Nicara- avec le préosident Ortega » au Ortega, frère du président et le cées par les Etats-Unis pour πίη fonctionnaires. À une 
D rene de Dee de ans guayens ». Mme Chamorra avait cours de laquelle les militants comaandant Tomas Borge tenter de 58 justifier auprès de forte dévaluation sont venus 
Sur on Presses u SP dires demandé ἃ cette occasion qu'il n° sandinistes ont pu déverser leur auraient exprimé leur d leurs compatriotes, l'argument s'ajouter le réajustement des 
la radio εἰ à la Fdévision «y ait aucune manifestation de chagrin et leur rage. *« Nous avec M. Daniel Ortega à propos était trop éculé pour faire prix contrôlés par l'Etat et la 
pa a t 6 H.30 d ἢ δεν victoire » pour ménager les mili- sommes la classe ouvrière, affir- de sa décision de reconnaître la encore recette. suppression des subventions 
RE idee Un termes À ἢ tants sendinistes, profondément  mait l'un d'eux, alors que l'UNO victoire de l'opposition. C'est À dette extérieure de  2Ux-produits de base. 
ait pas mettre un terme à leur  meurtris par les résultats électo- ess remplie de voleurs et de pourquoi ce dernier n'était vec une pare Touta πεῖν nos 
por raux. traftres ». Un autre mettait en  accom que du commandant près de 8 milliards de dollars, attisa 


ils laissent derrière eux une 


tentement populaire, ces 


Visiblement secoué, le prési- auf dans le cas de la petite garde Ms Chamorro contre la Ba Arce, le de La , 
dent a annoncé d'une voix Pr Masaya, à trente Lomé. tentation dearemettre le pays aux cahpagsé électorale et de ses plus économie en ruine. L'an der- mesures d'austérité ont égale- 
blanche que son gouvernement .tres de la capitale, où l'UNO nkees » : plusieurs auditeurs fidèles amis au cours de la confé- nier, le service de .la dette. Hontihonl se ence une 
« respecterait le mandat populaire aurait obtenue une forte majorité  n'hésitaient pas ἃ affirmer que rence de presse de lundi matin. it 56 % des exportm contraction de 15 % dans la 
accordé par ces élections. Nous ne αἰ où la population a célébré sa l'opposition avait gagné grâce dla Les sept autres commandants de tions, tandis que le balance Construction et un déclin de 
voulons pas nous accrocher au victoire dans les rues, les Nicara- fraude et en achetant les élec- [8 Direction rationale, principale commercisle accusait un déficit : 8 % de la production manufac- 

uvoir (...}) et nous avions accepté  guayens ont écouté les conseils de teurs. « On m'a donné 50 dollars Source du pouvoir au Nicaragua, de 285 millions de dollars. Le  turière. Autre effet de la réces- 

le défi électoral », a-t-il ajouté. Μη Chamorro et sont restés chez pour que je vote pour l'UNO, dit brillaient par leur absence. produit intérieur brut, qui avait ᾿ sion : quelque cinq f 
« En garantissant un processus eux, Île gouvernement ayant un auditeur. J'ai pris l'argent BERTRAND DE LA GRANGE déjà diminué de 8 % en 1988, , soit 15 % de la 


8 encore reculé de 3 %.. Tout 


revenu par 
de 1 348 dollars en 1977 à 
635 doliars en 1989, mais non 


en niant que le Nicaragus soit . 


- population, se sont expatriés 


aux Etats-Unis et ailleurs dans 
12 région. Catte fuite des cer- 


L’envers d’une victoire re ΣΤ 


dement sur l'économie mais 


aussi sur la samé et l’éduca- 


par Denis Hautin-Guiraut 300 dollars comme l'avaient tion, longtemps présentées 
L n'y a ni vainqueurs ni vain- ments en Europe de l'Est ». dignitaires du régime, quel sera ἃ la claire volonté d'une popufation annoncé des experts étran- Comme les Mrs principales 


« Cus », asaurait peu après 
la publication des premiers résul- 
tats partiels la future présidente 
Violets Chamorro. La victoire, 
c'est connu, s'accompagne sou- 
vent de magnanimité. Mais, pas- 


Mais cette « détente » ne fait 
pes l'unanimité. Les rebelles de ta 
Contra ont annoncé qu'ils n'enten- 
daient pas rendre leurs armes 
avant le complet départ des sandi- 
nistes du pouvoir. Des bagarres 


l'avenir des plus humbles et 
dévoués serviteurs de la révolu- 
tion ? La plupart bénéficisient d'un 
traitement de faveur - certes 
moins voyant que celui de leurs 
dirigeants - qu'is auront sûrement 


avide de changements. Elle se 
moquera à coup sûr des résctions 
étrangères parfois embarrassées. 
Les- Nicaraguayens réclament 
avant tout une amélioration de 


gers. ᾿ 
‘Une inflation 
record 


Toujours est-il que l'exten- 


Cette dégradation incessante 
8 également fini par lasser la 
sympathie internationale. 
Même l’Union soviétique qui, a 
fourmi 50 % de l'aide financière 


M te 'euphori Ἷ band leurs conditions de vie, dont on 4 , matérielle 
ΠΥ Praindre que ps muhiples aux à PAS rer detrs ἦν" ἐν Les TE voit mal'cgrment ‘ele ‘pourrait ir pire de ver sn raque depuis 1880. TE 
problèmes surgissent, avant séparer. Au sein du régime on a Un « non » être assurée par le seul nouveau précaire. La population est sur. 2,5 millisrds de dollars, 
même la passation de pouvoir pré- pu déceler, lors des premières autour d'un nom gouvemement. tout préoccupée par sa survie demande des comptes. Mos- 
quotidienne. Les enseignants COL, qui approvisionne notam- 


vue le 25 avril prochain, d'autant 
que cette transition, mal définie, 


heures du dépouillement, une cer- 
taine tension entre les neuf com- 


Dans les rangs mêmes du futur 


Il n'est pas certain, en ce 
domaine, que les Etats-Unis, déjà 


et les fonctionnaires sont 


ment le pays en pétrole, a rem- 
placé les Etats-Unis comme 


peut Btre source de multiples mandants sandinistes à propos da nouveau pouvoir, l'accord n'ira " “réduits à la misère avec un acé U 
embüches. la reconnaissance d'une défaite pas non Pis forcément de soi. connai dore are qu Sur. salaire moyen équivalent ἃ une Principal partenaire commer- 
Dens un pays déchiré par dix &lors assurée. Les quatorze partis de l'opposition Eegon de Paname» pour no mue vingtaine de dollars à peine par Ciel. La dette du Nicaragua 
années d'une guerre qui a provo- Εἰ avant même l'issue du scru- d'hier, réunis pour un enons | PA teur a mois. Dans ces conditions, se envers l'URSS, plusieurs fois 
qué la mort de plus de trente mille tin, si le président Ortegs estimai autour d'un seul nom, seront-ils 1e" que \mérique centrale, - nourrir et subvenir aux besoins lenégociée, s'élève à environ 
personnes, la réconciliation n'ira «impossible » sa propre défaite, capables, demain, de s’allier pour #ient la capacité d'aider sfficace- de sa famille se transforme en 2. milliards de dollars. 
pas de soi. Bien sûr, les gestes le ministre de l'intérieur Tomas Construire, et non plus sim me Mont un Nicaragua même paré du un véritable casse-tête, car Certains dirigeants sandi- 
d'apaisement se sont multipliés - _ Borge affirmait, le 6 février, qu'une Pour renverser ? La tragique his- sceau de le démocratie. tout est devenu hors de prix nistes eux-mêmes ont été 
au-delà des inévitables sffronte- victoire de l'opposition « relance- toire d'un pays soumis, avant l'a Le do us crandes menaces | ΡΟΝ 18 bourse du simple Nicæ amenés à comprendre qu'a- 
ments électoraux, - et les sandi  raif (6 lutte armée et rendrait le rivée des sendinistes eu pouvoir à τὰς οηῚ aujourd'hui sur le Nica- raguayen. près tant de privations la popu- 
nistes eux-mêmes y ont contribué pays ingouvernable ». M. Borge Quarante-sept années de dictature ἡ n d' Le pouvoir d'achat a été ation sspirait à un moment de 
en n'hésitant pas à libérer, à la e: it aussi que l'armée sandi- de la famille Somoza, n'a jamais Megua ne risque-t-elle pas d'être grignoté per ὑπὸ 'épit et au mieux, être. Dans en 
veille du scrutin, la totalité des pri- niste, dont il a le contrôle, ne permis l'émergence d'une vérita- tout simplement l'oubli, une fois ion ayant atteint le chifire Campagne, le président Ortega 


sonniers politiques encore incarcé- 
rés, y compris même les trente- 
neuf anciens gardes somozistes le 
plus célèbres parmi ceux qu'ils 
avaient combattus aux premières 
heures de la révolution 
de juillet 1978. 

L'Eglise a aussi multiplié les 
‘appels à la conciliation par la voix 
de l'achevèque de Menagua, Mgr 
Obando y Bravo, d'ordinaire plus 
intraitable envers le régime sandi- 
niste auquel il s'est si longtemps 
et si farouchement opposé. H esti- 


mai, ἤν a peu de temps, que les. 


sandinistes « avaient changé set 
qu'ils étaient « des pragmatiques 
influencés par les bouleverse- 


pourrait pas servir un gouverne- 
ment d'opposition. Esbrouffe, ten- 
tative d'intimidation, au mise en 
garde ? 

Cette force militaire, qui est la 
plus importante et la mieux équi- 
pée de la région, jouera certaine- 
ment un rôle importem. et bien au- 
delà de la période. de transition. 
L'avenir d’une autre organisation 
phare de la révolution posere sans 
nul doute problème, 

Que deviendront ces milliers de 
comités de défense sandinistes, 
qui. à l'image de leurs modèles 
cubains, quadrilient ie pays tout 
entier ? Et, au-delà même de la 
place qu'occuperont les actuels 


ble classe poñtique représentative. 

Plus difficile encore sera la 
nécessaire réponse à l'attente 
d'une population en buite à toute 
les privations, qui va très vite 
attendre « es lendemains meil- 

» promis au cours de [3 cam- 
pagne par les deux candidats — de 
la reconstruction de la cathédrale à 
la suppression du service mifitaire 
{dans un pays où le sous-empioi 
atteint des sOmmats). 

Le € romantisme » du début de 
l révolution sandiniste victorieusg 
d'une si longue dictature, qui 
imprégna pendant longtemps - 
entre autres - une grande partie de 
la gauche européenne, s’est heurté 


passés les traditionnels encoura- 
gements ? Autant de questions 
pour autant de possibles envers à 
une si éclatante victoire. 

a CUBA : libération anticipée de 
deux dissidents cubaïns. -- 
M. Sarauel Martinez Lara, un des 
dirigeants du Parti des droits de 
l'homme (PDH, un des groupes 
dissidents ct illégaux de Cuba) 
qui purgesit une peine d'un an de 
prison depuis avril 1989, a &é 
libéré la semaine dernière, a 
déclaré un porte parole du PDH, 
lundi 26 février, ἃ La Havane. Un 
autre militant du parti, M. Pablo 
Roberto Pupo a également été 
remis en liberté. - (4FP.} 


astronomique de 36 000 % 
{bien tente-six mille) en 1988. 
La valse des étiquettes a pris 
de telles proportions que la 
planche à bülets n'a pu suivre. 
Une coupure de 100 cordobas 
émise en 1985 veut désormais 
100 000 cordobas. En deux 


mis mixte et estimait que, tout 


-En Contänuant dans la voie du 
-Socialisme, le Nicaragua devait 


emprumer certaines 

capitalisme. Mais ph 
Catuôn arrivait un peu tard. ἢ 
appartiendra à Mec Chamorro, 


.Qqui a promis le retour à una 


AMÉRIQUES 
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aux élections générales du 25 février 


Un nouveau et considérable succès pour le président Bush 


WASHINGTON 


de notre correspondant 


M. Bush est-il un homme béni 
des dieux ? Son administration 
n'espérait même pas sérieusement 
une défaite des sandinistes et 
n'avait pas CC consenti gets bien 
considéra! pour ai 'opposi- 
tion. Mais avec cette bonne nou- 
velle tombée du ciel, ce « miracle 
à Managua », comme l'écrit le 
Washington Post, M. Bush 
engrange un nouveau et considé- 
rable succès. Deux mois après 
que le compte du général Noriega 
eut été réglé -au prix d'une inva- 
sion- c'est l'autre « bëte noire » 
des Etats Unis en Amérique cen- 
{ταῖς qui s'effondre. En bonne 
logique, une troisième bonne 
nouvelle devrait suivre : l’insur. 
rection salvadorienne, qui dépen- 
dait largement du Nicaragua, 
devrait S'essoufler et être plus 
facilement contenue par le gou- 
vernement « ami » du Salvador. 
A quand le tour du vieil épouvan- 
tail castriste, de plus en plus 
loqueteux, de moins en moins 
soutenu par l'URSS 1 

Une première années de mandat 
avait suffi à M. Bush pour voir le 
paysage de l'Europe se recompo- 
ser largement selon les voeux des 
Etats-Unis, ou en tous cas confor- 


cour » qui était devenue celle des 
frustrations et des déboires. Les 
porte parole de l'administration 
ont pu célèbrer, lundi 26 février, 
les progrès de la « liberté er de la 
démocratie ᾿ dans Fa qu'on 
appelle ici « l'hémisphère », c'est 
à dire le continent arnéricain. 


Passer 
à la caisse 
Et c'est à M. Bush que revient 


le privilège de ciore, sur un 
end », le sombre chapitre 


γι supprimé 
exception faite d’une Contribu- 
tion humanitaire à l'existence 
d'hommes avec la vie desquels on 
avait beaucoup joué. 


la chance, sinon d'effacer un 
passé qui fût aussi un pen le sien, 
du moins de passer à autre chose. 
Toutes proportions gardées, le 
dénouement rappelle celui de l’af- 
faire des otages iraniens qui 
empoisonnèrent la présidence 
Carter avant que leur libération 
n'auréole de gloire les débuts de 
celle de son successeur. Ce der- 
nier, M. Reagan, n'a pas manqué 
de publier une déclaration pour 
saluer lundi « l'impressionnanie 
victoire » du « peuple du Nicara- 
gua ei de la démocratie ». Mais 
c'est devant un micro qu'il ἃ 
exprimé plus précisément le fond 
de sa pensée, qui n'a pes changé : 
« C'est comme si les Contras 
avaient gagné » (...) « Cela 


confirme qu'ils représentent le 
peupli 


ee». 


Oliver North s’est lui aussi 
ifesté. L'ex-lieutenant colonel 
des marines et « héros » de 1" 
« Irangate », dont le front était 
devenu de plus plus en soucieux 
en plusieurs d'années de démèêlés 
avec la jsutice, paraissait lundi 
tout régénéré :« | jour mer- 
veilleux pour la démocratie, s'ex- 
cames ee [ΠῚ sons écla- 
tant. C'esr la récompense du sang 
et des souffrances endurées 
tant de gens pendant tant d'an- 
nées » - 
Le président Bush lui s'est bien 
gardé de battre du tambour. Bien 
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entendu, il a salué, comme tout le 
monde, cette « nouvelle victoire 
de la démocratie ». Mais s'il a 
félicité Me Chamorro - à laquelle 
il n'a pas manqué de téléphoner - 
il 4 aussi tenu à « féliciter » 
M. Daniel Ort pour «la 
manière dont l'élection a ëié 
conduite » εἰ « pour son engage- 
ment à en respecter le résultat ». 
Ce même Daniel Ortega qu'à 
l'automne dernier il comparait à 
« un animal indésirable qui fair 


on une Party ». 
aprés que le dirigeant! ie τ snaiais 
eut qu'il rompait le ces. 
sez le feu avec La Contre... 

On n'en est plus 14 Puisque 
M. Ortega semble décidé à 
« bien » se conduire, il faut l'y 
encourager par un tOn aussi 
modéré, aussi discret que possi- 
ble. Et puis, au delà des considé- 
rations tactiques, M. Bush n'a 
sans doute pas tort de se garder 
de tout triomphalisme. D'abord 
pare qu'un βου nm d'incrédu- 

sinon jui Teste per- 
ceptible à Washi :les sand. 
teront-ils vraiment de passer la 
maip sans provoquer d'incidents, 
sans jouer de leur contrôle de l'ar- 


Superficie : 120 000 km2. 


τούς et de la police ? Ensuite 
parce qu'en EOuL état de cause, 
Washington n’en ἃ pas fini avec 
le Nicaragua. Bien au contraire, 
la victoire de l'opposition accroit 
d'autant des responsabilités aux- 
quelles les Etats Unis ne semblent 
pes tout à fait préparés à faire 
face. 


Il faudra d'abord régier la ques- 
tion des sanctions économiques, 
imposées en 1985 par M. Reagan, 
et qui interdisaient entre autres 
tout commerce avec le Nicaragua. 
Cela devrait se faire très rapide- 
ment, Si rien de trop alarmant ne 
prod à Managua. LI faudra 

ement se préoccuper du sort 
des contras : les crédits « huma- 
nitaires » qui Jeur étaient destinés 
seront épuisés d'ici quelques 
Jours, et il sera certainement 
nécessaire de demander au 
Congrès une « rallonge » pour 
leur permettre de subsister pen- 
dant la période de « transition » 
et les aider à se réinstaller au 
Nicaragua. Là encore, l'affaire 
devrait se faire sans trop de diffi- 
culté - la victoire de l'opposition 
permettant en cipe d'éviter ce 
dont les Américains ne voulaient 
surtout pas : que les « combat- 


Population : 3 200 000 habitants, dont 
71 % de métis er 17 % de blancs. . 
Capitale : Manegua, 820 000 habitants. 
Religion : environ 90 % de catholiques. 
Histoire : A l'époque Ca gr οἱ le Nicara- 
appartient au Guatemala. rgnée par 
les guerres d'indé, ποθ, it devient όρα- 
blique aprés la disparition des provinces 
unies de 1" centrale en 1837-38. En 
1893 commence la dictature fbérale de José 
Santos Zelaya. Les troupes anglaises débar- 
quent puis sont remplacées par les marines 


américains qui resteront au Nicaragua jus- 
qu'en 1924. Grande figure de la résistance 
nationale, Augusto Sandino mène pendant 
six ans le contre la présence améri- 
Caine. En 1934, le chef de la garde nationale, 


tants de 18 liberté » demandent 
asile aux Etats-Unis. 

Restera l'essentiel, l'aide écono- 
mique que les nouveaux diri- 
geants du Nicaragua sont en droit 
d'attendre de Washington . C’est 
là que le bât blesse, car si per- 
sonse, οἱ dans l'administration, 
ni au Congrès, ne semble contes- 
ter l'obligation morale pour les 
Etats-Unis de faire un geste, on 
entend déjä bien des appels au 
« réalisme » ... « Les espoirs 
dépassent les réalités », a averti 
dès lundi le sénateur démocrate 
Christopher Dodd. à peine rentré 
du Nicaragua où il s'était rendu 
en « observateur », Un représen- 
tant, démocrate lui anssi, doute 
déjà qu'une zide quelconque 
puisse être accordée avant 1991. 


Des problèmes 
enormes 


Entonné à mi-voix. parce qu'a- 
vec ὑπὸ certaine mauvaise 
conscience, c’est le refrain habi- 
tuel : il n’y a pas d'argent, pas 
assez d'argent en tOuS Cas pOur 
tous ceux qui, légitimement, en 
aitendent des Etats-Unis : l'Eu- 


rope de l'est. Panama, les pays 
andins qu'il faut aider à combat- 
tre La drogue. sans oublier les Phi- 
lippmes, le Salvador, et tant d'au- 
tres. Le sénateur Dole, leader de 
la minorité républicaine, souhaite 
qu'un effort substantiel soit fait 
pour le Nicaragua, et il a profité 
des circonstances pour réitérer sa 
proposition : réduire, ne serait-ce 
que de 5 %, l’aide disprortionnée 
dont bénéficie Israel et dans une 
moindre mesure l'Egypte, pour 
dégager quelques moyens supplé- 
mentaires pour « les autres ». 


Mais son idée au toujours aussi 
peu de chances d'être retenue, - 
nombre de Congressistes 
d'apprétant au contraire à voter 
des crédits supplémentaires desti- 
nés à faciliter l'implantation en 
ISrael des immigrants d'URSS. 


L'administration, pour l’ins- 
tant, se refuse à mentionner le 
moindre chiffre - mais laisse 
entendre qu'en tout état de cause 
les demandes de ΝΟ (qui sou 
haite, dès La première année, une 
aide de 500 millions de dollars} 
ne seront certainement pas satis- 
faites. Cela ne veut pas ft 


De la dictature à la démocratie 


1979 


17 ἱππεῖ. — Imposée en 1936, 
la dictature de la famille Somoza 
s'effondre. Avastasio Somoza 
quitte le pouvoir après des 

de qui ont fait 

quelque 25 000 morts. Un mois 
auparavant, un gouvernement 
visoire avait été formé sous 


l'égide du Front sandiniste de 
πο Ήα vationale (1). 


1980 


17 septembre. -- Anastasio 
Somoza est assassiné au Para- 
guay, où il s'était j 


1981 


4 mars. -- La junte de gouverne- 
ment est réduile de cinq à 1rois 
membres. Les modérés sont écar- 
tés. Le commandant Daniel 
Ortega est « coordonna- 
teur ». £ 

ae avril, — Washington 
confirme que l’aide économique 
américaine au Nicaragua est sus- 
pendue pour « une période illimi- 

». 


18 novembre. -- Managua alerte 
l'ONU sur de « sérieuses 
menaces » venant des Etats-Unis 
et du er où s'établit une 
opposition armée au régime san- 
diniste, communément appelée la 
« Contra ». 


1982 
15 mars. — L'état d'urgence est 


NANCY 


é par les sandinistes pour 
prévenir tout risque 
d'« agression ». 

3 juin, — Le commandant Eden 
Pastora, héros de la révolution 
passé ἃ lo tion, annonce la 
formation d'un gouvernement en 


1983 
1" décembre. — Le gouverne- 
ment sandiniste rejetle une pro- 
position de négociation formulée 
par FE ces .« contras » et 
par 


1984 


10 avril. — Le Sénat américain 
condamne La participation de la 
CIA au minage des Ep nicara- 

Lens, QUI 8 ὕὍτονι une vive 
ὈΣΜΗ͂Σ internationale. 

4 novembre. — Seul candidat, 
M. Daniel Ortega est élu prési- 
dent avec 67 % des voix, et le 
Front sandiniste obtient 60 des 
96 sièges de l'Assemblée. que 

mde partie de l'opposition 
ait prôné l’abstention. 

7-14 novembre. — Après la 
livraison de matériel militaire 
soviétique au Nicaragua, la ten- 
sion s'aggrave davantage avec les 
Etats-Unis. 


1985 
15“ mai. — Le ident Reagan 
commercial 


totai contre le Niarngie ce qui 
va contribuer à 18 détérioration 
de la situation économique du 
Pays. p 

15 - Après trois ans 
de conflit entre « contras » et 
sandinistes, ua incident de fron- 
tière provoque un affrontement 
direct, pendant plusieurs jours, 
entre les armées nicaraguayenne 
et hondnrienne, 
ere Snspen Lego es 
libertés fondamentales. 


1986 


18 février. - M. Reagan 
demande pour la première fois au 


DEMAIN N 


SUPPLEMENT 


Se Mende 


ARTS ET SPECTACLES 


Congrès d'attribuer une aide ouili- 
taire à la Contra ; il obtiendra 
finalement gain de cause en août. 
6 octobre. — Un conseiller mili- 
taire américain est capturé par les 
sandinistes, qui ont abattu son 
avion ravitaillant les « Contras » : 
dans un geste d’apaisement, il 
sera libéré en décembre, 
” 25 novembre. -- Début du scan- 
dale de l'« Irangate » à Wash- 
ington : l'administration améri- 
caine doit reconnaître que des 
fonds ont été illégalement versés 
aux « CONÉrRS ». 


1987 


. 7 soût. — A l'instigation du pré- 
sident Er Nr Arias, 
cinq chefs d'Etat d” ue σεῦ- 
trale — dont M. — parvien- 
nent à un accord de paix pour 
toute la région. Dans ce cadre, les 
sandinistes s'engagent à entarmer 
un dialogue avec l'opposition 
politique et armée. 

22 décembre. — Une première 
rencontre entre « Coniras » et 
nds à Saint-Domingue, 

un 


19588 


3 février. -- A Washington, le 

refuse de voter une nou- 

velle aide militaire aux 
« Contras ». 

24 mars. — Un accord « provi- 
soire » est conclu entre la tra 
εἰ les autorités sandinistes τ 
prévoir la fin de la lutte armée et 
un processus de démocratisation. 


1989 


13 février. - Au cours d'une 
nouvelle réunion des cinq chefs 
d'État d'Amérique centrale, le 
président Ortega annonce que des 

lections libres auront lieu 
en février 1990. 

24 mars. — La Maison-Blanche 
et le Congrès décident de ne four- 
nir aux « cOntras » qu'une aide 
« Laïre 5 — et CE jusqu'aux 
élections, — mais le président 
Busk reconduit les sanctions com- 
merciales imposées par M. Rea- 
gen au régime sandiniste. 

3 octobre. - A Managua, le 
ministre soviétique des affaires 
étrangères, M. Edouard Chevard- 
nadze, confirme l'arrêt des livrai- 
sons d'armes par l'URSS au Nica- 
ragua, à condition que « /es 
contras cessen! totalement leurs 
attaques ». 

26 novembre. — Le Salvador 


décide d'interrompre ses relations 
avec le Nicaragua, après la décou- 
verte d’un avion provenant de ce 
pays et rempli d'armes destinées 
aux rebelles salvadoriens en 
pleine offensive. Mais les sandi- 
uistes, soumis à des pressions 
soviétiques pour apaiser la situa- 
tion et prenant leurs distances 
avec La Havane, laissent enten- 
dre que seules les autorités 
cubaines portent la responsabilité 
de ces livraisons. 
1990 


1“ janvier. — Le gouvernement 
sandiniste expulse vingt diplo- 
mates américains en poste à 
Managua, après une perquisition 
spectaculaire à l'ambassade nica- 
raguayenne au Panama, lors de 
l'intervention des Etats-Unis, 
dans ce pays. 

12 février. -- Avant les élections, 
près de mille deux cents prison- 
Riers politiques sont libérés, des 
« contras » pour Le plupart. 

23-24 février. — L'opposition 
l'emporte aux élections sur le 
Front sandiniste. 


(1) Dans le Monde daté 23-24 juillet, la 
page « Dates » était consacréeb à la chute 
de Somoza et à l'arrivée au pouvoir des 
rte 


ETATS 


dire que les Etats-Unis s’appre- 
tent à abandonner à son triste 
sort un Nicaragua «libre et 
démocratique ». Mais à force 
d'avoir des « responsabilités par- 
ticulières » à l'égard d'un grand 
nombre de pays, il semble que Le 
sens de ces responsabilités se 
dilue un peu. 


« Les problèmes sont 
énormes », ἃ reconnu lundi 
M. Bernard le secrétaire 


A Aronson, 
d'état adjoint chargé de l'AMéri- 
que latine, évoquant difficultés 
politiques aussi bien qu'économi- 
Ques : « Mais, a-t-il ajouté, ÿ/ pa 
de l'espoir ». 

Pendant ce temps, les élus se dis- 
putaient encore La paternité du 
résultat es avale , ἃ 
Managua : les icains 
maintenaient que seule la politique 
de Ronald Reagan et l'aide à la 
Contra avaient permis de mainte- 
air « l'espoir dans la démocratie », 
leurs homologues démocrates 
rétorquaient qu'au contraire seul le 
renoncement à la polirique de 
force (renoncement imposé par le 
Congres) avait permis de mettre 
sur les rails le processus démocrati- 
que. Mais une élue républicaine de 
la Chambre des représentants 
voyait les short omuocuP plus 
sim) ΗΝ n'y est pas 
parvenu, ni Oliver North, ni les 
Conrras - il a fellu une femme pour 
faire chuter Ortega » ... 

JAN KRAUZE 


L'Humanité : 
le noeud coulant 
de Washington 


L'Humanité du mardi 
27 février affirme, en titre, à 
propos du résultat de l'élec- 
tion présidentielle au Nicara- 
qua : « le blocus 8 payé ». Le 
quotidien du PCF explique 
aussi, dans un éditorial de 
Claude Cabanes, son rédac- 
teur en chef, intitulé « [8 

réel » : « Au Nicara- 
908 (...) las Etats-Unis ont 
combiné, tour à tour et 

à avec brutalité 


Passé le noeud coulent au 
cou des nouveaux dirigeants 
de Managua (...)} Dans ce 
modeste pays que ses 
enciens maitres avaient 
plongé dans une misère 
effroyable, les nécessités du 
combat et le talon de fer du 
blocus américain ont dévasté 
les efforts de reconstruction 
et miné les premières 
mesures de justice (...} L'His- 
toire |...) retiendra que ce 
sont les marxistes, comme 
on dit, qui ont organisé les 
premières élections totale- 
mant libres de toute l'histoire 


L'éditoriai de l'Humanité 
sffime encore que la person- 
nalité de Mme Chamorro « a 
contribué à entretenir une 
subtile confusion » avant de 
conclure, après avoir rappelé 
l'éviction du général Noriega 
du pouvoir su Panama : « on 
Peut imaginer que, dans la 
foulée, Cuba va concentrer le 
tir de Washington dans certe 
partie de la planète (...} Le 
Peuple nicarsguayen n'a pas 
dir son dernier mot. Ce n'est 
pas le résultat des élections 
qui va nous conduire à lui 
mesurer notre sodarité » . 


ETATS — UNIS 


Le révérend Jesse Jackson renonce 
à briguer la mairie de Washington 


Le dirigeant noir américain 
Jesse Jackson ἃ annoncé lundi 
26 février qu'il ne serait pas can- 
didat au poste de maire de Was- 
hington, en dépit des ennuis avec 
la justice du titulaire actuel 
M. Marion Barry. « Je pense que 
Je peux servir le mieux en conti- 
nuant mon travail ax niveau 
national pour changer l'orienta- 
tion de ce pays. Je veux servir, 
mais pas comme maire», à 
déclaré dans un communiqué 
celui qui se présenta deux fois à 
l'investiture démocrate pour 
l'election présidentielle . L’éven- 
tuelle candidature du pasteur fai- 
sait l'objet de spéculations depuis 
qu'il s'est installé dans la ville 


ea avril 1989. Spéculations qui se 
sont accrues après que le maire 
noir de Washington cut été pris 
en flagrant délit de possession et 
de consommation de cocaïne, le 
mois dernier. 


Mais le révérend Jackson a 
déciaré lundi que ses priorités 
pour celte année étaient de se 
battre pour obtenir un statut de 
Sième état pour le district de 
Columbia (circonscription admi- 
nistrative de Washington) et de 
militer contre la drogue et la vio- 
lence, dans une ville classée 
depuis un an capitale du crime 
aux Etats-Unis. (4FP) 
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AS 


IE 


M. Kaïfu réélu 
premier ministre 


Le premier ministre japonais 
démissionnaire, M. Toshiki 


COREE DU SUD 
Libération 
de prisonniers politiques 


ep] 


Kaïfu, cinquante-huit ans, a été i 
L hd ΚΥΙ expliqua, rétractant ses aveux, 
rconduit dans ses fonctions. le To Ὁ qu'il avait été contraint sous la τ. ὁ ὃ [65 αἱ à 
mardi février, par la Chambre de notre correspondant torture de dire qu'il était un agent de notre correspondant s'en vennent à un Φ cantrafisame 


basse de ia Diète (Parlement 

japonais), contrôlée par le parti 

conservateur au pouvoir. . 
Cette réélection était aîtendue 


depuis Le succès du PLD aux élec- | du 28 février 1919, les autorités τ Lesta ᾿ 22: 
tions législatives du 18 février. | sud-coréennes vont libérer mille pe ES de quarante-huitième année du « Génie » 
M. Kaifu a été réélu à la tête du | cent onze prisonniers dont vingt- Ἢ 1 secrétaire général du Parti du et « étoile » 


gouvernement japonais par une 


mäjorité de 286 voiz. ‘soit plus | enfreint la loi sur la sécurité ; j à résident ͵ 
que la majorité absolue (257). |. nationale. Parmi ces derniers Une loi ls Émile du Nord voient dans. ce traite-": : Officielle, 
Mn por: présidente qu pari figuré M. So Sung, symbole de | abasire fiims à se gloire et un séminaire ment sur un pied d'égalité dur - :JORg'L - 
146 νοῖκ — (AFP de qérieraire des régimes pré Cr amnistie intervient aprés | | d'études idéologiques ont mar- ΡδΓΘ δὲ αὐ fils une éjévation du 


ΕΓ οὔττινο 
| LE DOUBLE 
de DOSTOÏEVSKI 


A l'occasion du soixante et 
onzième anniversaire de la 
révolte contre l'occupant japonais 


deux condamnés pour avoir: 


M. So. âgé de quarante-quatre 
ans, ἃ passé dix-sept ans en pri- 
son sous l'inculpation d’espion- 
page faveur du Nord. Son cas 
ei celui de son frère cadet sont 
exemplaires des problèmes des 
droits de l'homme en Corée du 
Sud. 

De nationalité coréenne mais 
résidents au Japon, les frères So 
Sung avaient été arrêtés à Séoul 
en 1971. Inculpé d'activités con- 
tre l'Etat, So Jun-shuk fut 


condamné en 1973 à quinze ἔπε πε ρῶς Ἶ ; renouvellement du socialisme et … ν discernaiant certains 
prison sur la'base de confes- on les opposants et selon veloppement “écono-  Mord-coréenne du marxigme-lé- - 
sions obtenues sous la torture . Il Amnesty International, il y aurait norte » de la bah ninisme) at administrateur hors - el dt Pa at ï αι 


n'en est sorti qu'en mai 1988. 
Accusé d'espionnage au profit 


du Nord. Π reconnut cependant 
s'être rendu en Corée du Nord 
depuis le Japon. Bien que son cas 
et celui de son frère aient suscité 


Séoul n'avaient jamais 


celle de deux mille quinze prison- 
niers en décembre 1988. Elie 
s'inscrit, officiellement, dans le 
contexte « des mesures de démo- 
cratisation prises par le gouverne- 
men! au cours de ces derniers 
mois ». Bien que les autorités 
affirment qu’il n'y ἃ pas de pri- 
sonniers politiques en Corée du 
Sud, deux cent dix-neuf per- 
sonnes étaient détenues en jan- 
vier dernier en vertu de la loi sur 
la sécurité nationale, qui autorise 
bien des abus (le Monde du 26 


encore près d’un millier de « pri- 
sonniers de conscience » en 


Quel anniversaire 1 C'était Le 
16 février, jour de fête natio- 
nale. La Corée 1 Nord fétait la 


travail, M. Kim Jong-il, fils et 


qué cette journée de «€ fissse 


populaire ». Des présents 


étaient arrivés per milliers du 
monde entier, nous apprend /a 
Corée populaire, envoyés par 
« des présidents, des rois, des 
premiers ministres » de plus de 
« cent trente pays ». Fs #3 
A en croire un récent éditorial 
du Journal des Travailleurs 
{Rodong Sinmurÿ, la Corée du 


Le journal n'en souligne pas 
moins l'originalité de la voie 


‘démocratique » qui, grâce aux ture des événements, à la véné- 


« apports » du kimilsungisms, 


s'est enrichi de népotisme. . Depuis 1987, les Coréens du 


statut de ce dernier et la signe ‘‘identitée de M. Kim H-sung est. 
de [8 préparation d'une « ἀραῖς ‘loin d'être établie, à semble que,” 
cation » en sa faveur. Cette pes- “danë ie ‘cas du fils aussi, ta ᾿᾿ 
sation des pouvoirs pourrait Vérité le’ cède allégrement au 


ἡ ; -mythe = selon-les experts, il - 
a ne δα, dt né en URSS, ᾿ 


Ρβπὶ en 1992. 

Jusqu'au début des 
années 80, on exaltait La per-. 
sonnalité, l'érudition et le 
« génie » du fils. Puis, il fut : 


, ΦΘΘΒΕΉΝ ΑΕ. ἀπ με μπραραιΐε, 
M. Kim Jong-il est désormais placé 
sur le même plan que son père - 


les dirigeants de Pyongyang roman familial des Kim. fair 


. un Péiérinäge ‘au mont Paektu {à 


ous os - recueillir devant le cabane -en : 
Les spécialistes. de la.Côrge.. rondins où, selon l'hagi 


décrit comme un‘éminent idéo- - 


logue, interprète, émérite de la ᾿ 
doctrine du Juche (variante : 


pair. Depuis le fin de 1989, la 


propagande insiste sur 885 QUa- américaines de défense des 


il i Corée du Sud. Une enquête du À " 5 ἐν Β 
»ααδ,. A | Condamné à mon, 8e poiné fut département d'Etat américain, | | moré-coréenne. Cene célétire- {σαϊίοπα pour succéder à on … droits de l'homme, six mille à 
“αν. par la suite commuée en empri- Publiée le 21 février, parle de son tion témoigne de la constance Père. mo - Quinze mille personnes auraient 
EEE ᾽ Sounercent à vie. IHétait apparu à Côté de deux à trois cents prison- avec laquelle, quelle que soit L'histoire nationale, déjà ler- été placées dans des camps? 
son procès le visage et les mains fiers politiques. : Ph. P. 


l'évolution du monde socisiste, gement confondue ‘avec le . 


192 PAGES 720 Frs. PHILIPPE PONS 


atrocement brülés à l'acide et 


(Publicité) 


La direction de FOUGEROLLE NIGERIA LTD 
Entreprise de bâtiment et travaux publics 


᾿ Reprise des 


| souhaite au 
Président Ibrahim Babangida 


| l'Australie, la Franca-et:les : 
Nations unies ont entamé, lundi 
26 février à Djakarta, une που-᾿ 
velle série de discussions afin de 
relancer le processus de paix au 
Cambodge, six mois après 
l'échec de la conférence interna- - 


| Je meilleur succès pour sa 


VISITE OFFICIELLE EN FRANCE 


Selon le ministre indonésien-des 
affaires M. Ali Alatas, 
« les objectifs de la rencontre sont, 
Hp εἰ il sat d'essayer re 

re us am, en 
cisant, le détail le rôle de 
TONU au Cambodge et en utilisant 
comme base de discussions le plan 
de paix formulé en novembre der- 
nier par le gouvernement australien. 
Ce texte, qui n'a été rejeté par 
aucune des parties, propose que . 
l'ONU administre provisoirement 
le Cambodge en attendant l'organi- 
sation d'élections générales Libres. . 
Selon un document rendu public 
lundi soir, il envisage un 
sonnes, Près de la moitié seraient * 
des militaires, et le coût global de. 
l'opération s'élèverait à environ 
1 milliard de dollars. N°4 

M. Alatas, pour qui une « nou- 
velle à # les discussions 


« mettrait en cause la totalité du 
ions », ἃ ajouté 


is di: le plan 
prendra nécessairement d'autres élé- 
ments vitaux, lels les modalités d'un 
cessez-le-feu, le mandat d'un méca- 
nisme international de contrôle ou 
encore la prévention d'un retour aux. 
politiques er pratiques génoci- : 
daires ». ᾿ RES 


Leminisre hd relations 
extérieures, M. : Dumas, qui 
co préside avec M. Alates La 


rence de Paris, sous les auspices de 
a estimé, pour sa part, que 


Longue vie à l'amitié Franco-Nigériane ù 
PEN Le Le président 


FOUGEROLLE NIGERIA LTD 
._ Plot P.C. 35 Idowu Taylor Street 
ιν τος Victoria Island, Lagos 
Telex : 21445 et 21822 


Le général Ibrahim Babaügida, 
président du Nigéria, est arrivé 
lundi 26 février à Paris pour une . 
visite officielle de quararite-huis 
heurës, la .première d'un chef 
d'Etat nigérian en France. ᾿ 
Π devait être reçu mardi par le 
président François Mitterrand, 
qui offre ‘un déjeuner en son hon- 


munistre cami 


onusien de quelque douze mille pere ! kist 


désormais place, dans sa réécri- . 


ration portée à M. Kim junior. | 


Nord sont ainsi appelés à faire 


la frontière chinoise) pour s'y 


,- sera ré M. Kim 


De: même .que la véritable { 


Lorsqu'on visite Pyongyang, 
c'est faire preuve de mauvais : 
esprit que d'interroger sur le 
cuite de la personnalité : « Nous .. 
n'avons pas ce concept en 
. Corée », nous’ a-t-i été répondu. 
une fois. Est-ce parcs qu'elles ᾿ 


1982, selon deux organisations 


- DIPLOMATIE 


Pour relaneer le rocessus de pai 


discussions 


sur le Cambodge à Djakarta 


Les quatre factions cambod- nouvelles Pier tes FA devraient 
giennes, les six pays-non com- Ω Principes 

. [| munistes du Sud-Est asiatique, se gr rl bre 
{16 Vietnam et lé Laos ainéi que’. Co de sécurité de l'ONU 


ats-Unis, Union ἀρ τας 


Grande-Bretagne et France) 
-Ces derniers s'écaient mais d'accord 
pour « un rôle étendu des Nations 


- anies au Cambodge », 


comprenant 
notamment le contrôle du retrait 
des troupes vietnamiennes et celui 
des élections, ἃ condition qu'elles 


soïent organisées par à 


M. Dumss, qui a quitté Djakarta 
ji mat de 
estimé que la rencontre « devrait 
permettre aussi d'examiner les 
modalités concrètes d'un réglement 
du conflit, notamment les tions 
les du cessez-le-feu, du 
désarmement des factions, de la 
composition eu rôle du Conseil 
national suprême ainsi γο- 
cessus électoral ». RE 
Le prince Sihanouk et le premier 
re en, Hun Sen, se 
sont mis d'accord, la semaine der- 
aière à Bangkok, sur la formation 
d'un Conseil national, suprême 
(CNS), sans toutefois arrêter sa 
Composition. Le prince Ranariddh, 
qui préside la délégation sihanou-. 
ste à Djakarta, 4 déclaré lundi ἢ 
quil sous aitait que le τὴ inclue 
opposition tripartite et Ver 
nement de Phnom-Penh, AA 
ÆEn arrivant dans la soirée à Dj 
karta, Μ -Hun Sen s'est Par 
* plus optimise que les fois précé- 
dentes ἃ. « On ne pourra pas résou- . 
dre tout en une seule série de discus- . 


- sions, a-t-il dit, mais je suis sûr que 


ROUS POUrTONS arriver ἃ un accord 
Sur certains poinis importants et que 
nous pourrons retourner à Paris, » 

- Parallèlement à cette reprise des 
négociations, on signale une recru- 


.éatre les factions de la résistance et 


les trou du gouvernement de 
Phnom-Penb, Certaines informa- 
tions font état, une nouvelle fois, 
une attaque des Khmers rouges 
aux abords dela capitale provin- 
de Battami au nord-ouest 


laquelle se tient la rencontre de Dja-  ciale 
karta, i 


du pays. — (AFP.) 


" NIGÉRA - 


Babangida 


en visite officielle à Paris 


roux, avant de rencontrer mer- 
ministre ch; ne ie Doubs. 
inistre chargé du commerce εἰ 
de l'artisanat, ainsi Que des repré- 
Sentants du monde industriel et 
Su patronat français, Mercredi 
τ di, le président uigérian, 
qui 4 annoncé le retour au pou- 
voir civil ἐπ octobre 1992: ren- 
Contrera leg ministres de {a 


ἜΝ κ geur, ct s’entretiendra dans : défe 
Téléphone : 617407, 617410, 615356 fn ve Len ἐς μα κεν dar e 
| rs ἃς ee tan 2e cn dns La ar ας τος 
territoire, M. Roger Fau- mini ut) 


ministre, M. Michel Rocard. 


a 


are 


ps es rie ere 
85 πὰς ù 
+ be, 
we ne 
ane τ 
ΠΣ ᾿ = 
PRET - L # 
Be art = 
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“La préparation ‘du "congrès 
socialiste, qui se réunira à 
Rennes du 15 au 18 mars, conti- 


l'Hérault avec une polémique 
entre MM. Georges Frèche, 
maire de Montpellier, et Gérard 
Saumade, président du conseil 
général. . 


: réconau. L'«erreur 


. La préparation du congrès de Rennes du Parti socialiste 


- Hérault : le choc de deux cultures. 


* Derire les rivalités personnelles et les suspicions réciproques de MM. Frêche et Sarmaüe 
s'opposent socialisme urbain et socialisme rural 


᾿ς dé'notre envoyéspécial 6. 
LL grépes 1e: τὰ deux pas du 
Fabre, c'est le seul com- 


récit du ‘dernier poele 
rivalité qui oppose le lent 
δὰ come pénal, député de 1e 

‘circonscription de - 


la place publique ses derniers 
griefs à Pencontre de M. Frèche 
et de ses amis. Au Cours d’une 


sections bourrées sont 
des amis de M. Fabius. » 


taire, conseil onaux. et, 
nt mme 
tre en congé de si les ins- 


mens arrière (1). pros et 


Mème si l'affaire-prend : jour- 
d'hui un ΠΟ τττίς ος- 


‘ veau à 


15 conseil général, mais eut 
cina sièges de députés sur παρε ες 


», 
soit désigné par les militants 
être candidat au sénatoriales 
dé septembre 1989 (il a été élu). 


ὍΤΩΙ politique » 


: Aüx ] tives de 1988, 
LA See ΝΗ ins nt par 


à major té des ie 


nité de cet acgumentaire er 
mant qu'il s’agit sans doute d’une 
« provocation » du maire. 
Ambiance... 


1 MM. Saumai 
Blanc (président UDF-PR de la 
région) semblent souvent faire 
bou ménage tandis que 


πὴ en Montpellier 2 su 


de sa ville ἘΣ grande 
de bain 


«τς il serait le chantre local 
Fun socialisme « kigh tech > 


EH engagé RE da Le ETC vingt et 


viers (championne de la création 
d'emplois ces dix dernières 


ie avec Monipelli 
faut parvenir à un équilibre des 
, des villes 


moyennes de la rapport 
ΕΊΣ ἘΥ ΕΓ ΣΙ 
également M. qui estime 
qu'il n'y pas, aujourd ui, divorce 


ins 
᾿ Ê 

Ἶ 
ï 
il 


᾿ 

Ἐ 

, 
R 


ΕΠ 


© Rhône: dispersion des opposants au « clan des Villeurbannais » 


LYON 
de notre bureau régional, 
. Dans le Rhône, il y,a Les cou- 


rants, ts, comme partout, et il y a 
δ μαννα πο Avec son énorme 


section de plus de 700 adhérents, - 
soit l'équivalent, à elle senle, de 
fédération telle que l'Ain on ta 
Savoie, « ière ville socia- 
liste de la E ὦ 3, 
οοτασαξ 88 it ἃ le rappeler 
son maire, M: Charies Hernu, 
décédé le 17 janvier deraier, 
concentre sur toutes les criti- 
ques. Dans les du PS, on lui 
reproche pêle-: sa politique 


de repli sur s6i, sa trop bonne 


‘Une relève des générations se prépare 


do où ἀπὰφὸ pour rl moment M. Jean-Jack Qneyranne, le porte-parole du PS 


enteaté avec Lyon au mépris des 
intérêts ὅδε aütres communes de 

gauche .de l'agglomération, ln 
mise à l'écart, plus on moins pro- 


tent: en effet, à La tête de.la fédé- 
ration du Rhône, les quotas des 
diverses citadelles locales: celui 


de Vileurbanne, formé orne de plu- 
sieurs cadres 


à Parmi Le oppompts, le plus 


Le Se OS nine agent css | 
… Les propos de ἢ Chirac 


2 févier, ausques vives τέβο- 
tions gauche. 


Se référant 
déclaration 


ge en Es von ot Cu 

contre le droit de 
vote des chez eux ? Fina- 
Panheren der Chirac, les Afri- 
‘coins; où qu'ils soient, n'ont pas 
besoin de voter... La démocratie 
est un principe universel et l'élé. 

indispensable d' 


ment de toute société, même la 


défavorisée, et obsta- 
EE per LR 


L'Humanité 8 


PE 


ifestaient 
Jan contre l'austérité.et l'œutorite- 
risme du régime tant chéri à 
TN de te. Houphouët - 
ny. Μ΄. ΔΩ a me encor 
cris x Vive la démocratie ! » 


les peuples d'Afrique. Le maire de 
Paris tient un discours pour l'est 
de l'Europe, un autre pour le tiers- 


ville de Paris εὐ à l'E. 


tions, cela semble d’ailleurs-être 
le cas, mais au détriment des 
. Emmenés par 
-Rivalta et André 


fabiusiens. 


Comme les pres ils 


décidés 
rassembler les conflits, non à les 
aitiser ». Comme les popere- 
pistes, ils ont déjà leur candidat à 
ier secré- 


Je n'aurais pas le droit 
d'être premier secrétaire, se 
Es ce dernier. Dés gone 

sois un permanen la 

facon du PC. où faut-il je 
Pointe à l'ANPE εἰδή 
Depuis leur ie à la fin 

1988; au secrétariat fédi 


᾿ rocardiens du Rhône, con Pl 


par M. Gérard Lindeperg, se 
montrent en revanche plus de 
crets dans ia critique : « Nous 
avons tenu le choc dans des condi- 
tions assez exceptionnelles », 
observe simplement le coordona- 
teur national des amis de 
M , en expliquant son 
choix de travailler dans le parti 
« avec qui que ce ΣΟΥ͂; ». 


τα Plus on échoue 
- plns on estpar » 


« Notre objectif est de faire paz- 
ent Nr Heu et de Jüre D culture de 
minoritaires à ‘une culture de 


Plus secret encore, le porte- | 


parole du PS,‘ M. Jean-Jack Quey- 
fanne, se retrouve localement 
dans une curieuse situation. 
Après avoir bénéficié, dans le 
passé, de Ia complicité de 
M. Poperen dans ses différends 
avec M. Charies Herni, le voilà 
désormais séparé, jospinisme. 
oblige, de ses amis fabiusiens et 
associé, bon gré, mal gré,. au 


« clan des Villeurbannais », avec ἡ 


lequel, il y a peu de temps encore, 
il était en délicatesse. ἡ 


Interdit d'obsèques, lui aussi, 
lors du décès de M. Charles 
Hernu (le Monde daté 21-22 jan- 
vier ), c’est à peine s'il constate 
aujourd'hui une certaine « usure 


l'agglomération 

naiïse face à M. Michel Noir, et 
damer le pion définitivement à 
un autre secrétaire national, 
M. Gérard Collomb, avec lequel 
il se retrouve. pourtant sur la 
même motion. I lui faudra pour 
cela savoir gérer ces amitiés 
contradictoires. 


D ERRATUM. - Dans nos édi: 
tions datées du 27 février, nous 
avons écrit, à propos du déplace 
ment de M. Jack Lang dans 
l'Isère, que le ministre de la 


rian Nucci et Didier Migaud. » 
Or, M. Nncci, maire de Beaure- 
paire, n'est plus député de l'Isère. 
Elu à l'Assemblée nationale ea 
1978, réélu eu 1981, il avait 
abandonné son siège après sa 
bomination, au conseil des minis- 
tres du 9 dé décembre 1981. comme 


Favait pas retrouvé par la suite « 


Convaincre des rocardiens 
descend en flammes toutes les 


l: autres motions en présence 


pour le congrès de Rennes. . 
Les amis du premier ministre 
notent que les motions:issuss 
de l'ex-courant A-B (mitterran- . 
distes} « malgré un petit déficit 
d'imagination rejoignent sans 
trop s'en cacher » leurs pro- |, 
pres positions. 

« Bien sûr, cominuent-ils, 


Mauroy-Mermaz-Jospin-Delors 
dissimulent mal derrière le flou 
de leurs propositions, leurs 
stratégies divergentes d'al- 
Kences politiques : sh oui, pas 
facile de tenir à plusieurs élé- 
phants dans le même, mari- 
got 1» Le jeu de massacre 


Poperen se voit reprocher, 
plus gentiment, de minimiser 


tades .des nostalgiques du 
nationalisme, qui veulent fon- 
der au PS une succursale du 

courant gaulliste ». Là, c'est 
M. Jean-Pierre Chevänement 
qui en prend pour son grade. 
Enfin, les rocardiens n'oublient 


part et de Me Lienemann d'au- 

tre part, ἐν Puisque. B encore, 
l'ensemble des motions issues 
du couram A-B sont plus rai- 
sonnables « en tout cas que 


membres de la fédération de 
l'Essonne). 


Dége -᾿ 

d'amasbilités 
Après ce déluge d'amabilités 
- dont ἢ n'est pas dit s'il 
constitue, dans la gradation 
des arguments, les contours 
d'une mäjorité et d'une oppo- 
sition à Rennes -- 68 rocar- 
diens concluent : .« Tout cals 


‘|. fait-il un déber d'idées ? Même 


si les comptes sont moins 
bons qu'escompté pour ceux 
qui ont voulu se compter, mes- 
sieurs les compteurs ne tron- 
quez pes la fin de l'histoire. 


᾿ C'est lé vote des militants qui 


tranchera et ce vore-à est 
décisif ». Les rocardiens sou- 
haitent, bien sûr, que, pour la 
bien de tous, les militants 


tion dont le parti a besoin ». 
On ne sait pas.si M. Jesn- 


qui lui-sont destinées dans ca 
bullatin, mais ἢ a, en tout cas, 
affirmé, lundi 26 février sur 
TF1 que le PS ὁ besoin de 
« pureté » et que le débat au 
sein du PS « gagnerait à se 


‘est (...} on 1984 sous [son] 
l'adversaire Ed Im 
première fois, était l'Union 
soviétique. Or, je pense que 
nous devons revenir à une 


re pr pere ΤΣ 


rem ne = 2 SM 2 m6 
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La campagne du Front national à Sarcelles 
« Hiroshima est un détail 
de l’histoire aérienne de la guerre » 
déclare M, Jean-Marie Le Pen 


M. Jean-Marie Le Pen persiste 
DT On πα πε une ΠΑΡ 
relle lemand parce 
ζαναὶς parlé. à propos des cham- 

à des de concen- 
tration nazis, de point de détail de 
l'Hiscoire, comme Hiroshima et 

détail "histoire aérienne 
la : détail horrible le, détail 
aan. mais un détail », a-t-i 
affirmé, lundi 26 février, à Sar- 
celles (Val-d'Oise), au cours d'une 
réunion de soutien au candidat 
du Front aationel à l'éection 
icipale elle du 11 mars 
Prochain, ᾿ Jean Germenot. 
Μ' Jean-Marie Le Pen a égale- 
ment évoqué les sélections ἊΣ 
«une victoire 
conire Ἔ comruniene et le socia- 
,. fusti, au 

τ Gros D'nEEe 
ran- 

Pi Murale. 

Le président du Front national 
a ensuite dénoncé la bste d'union. 
PS-PC conclue à l'occasion des 
élections municipales qualifiées 
par lui de «test national ». 
« Pour. s'allier au PC, il faut avoir 

, SUrlOUL σὰ ΤΟΝ σὰ 
de et la CGT ont annoncé 


qu'ils vont livrer une sans 
gite contre le mariage Renault- 
olvo », a ironisé M. Le Pen. 


« Comment peul-on, on est 
socialiste er qu'on s'affirme démo- 
crate, cautionner le i commu- 
niste français alors que 1ous les 
autres partis communistes ont 
honte du mot communisme, parce 

ue c'est un MOI qui a trempe 
Sans Le sang pendant soi Ë 
ans ? », s'est-il demandé, 

M. Le Pen s'est montré 
confiant quant au résultat de ce 
scrutin. ΠῚ a souligné le « profond 
mouvement re » gi expli- 
que les bons scores du Front 
national à chaque élection par. 
tielle. « 11 faut dire à la classe 
dirigeante qu'elle n'est plus 
sentative du peuple fran » 
at-il ajouté. 

M. Le Pen a aussi abordé le 
dossier de l'immigration, thème 
grinci de la campagne du FN à 

arcelles autour du slogan 
« {mmigration, ouvrez les ». 
« L'immigration, elle n'est pas 
qu'islamique, elle est #, 
s'est-il exclamé avant de réperto- 
rier seize communautés diffé- 
rentes à Sarcelles, « Je ἦν critique 


Les à 

ΕΣ rt Ras 
menée par les gouvernements de 
droite comme de gauche depuis 
quinze ans. Les Français n'ont 
pas été capables d'intégrer des 
diaines de milliers de harkis et il 
faudrait intégrer des millions 
d'immigrés ? », a-t-il ajouté, 

Après avoir cé la politi- 
que du « fout- scléaire, de ao 
industrielle # M. Le Pen a 

noncé qu'il ne se battai 
* pour la victoire de la droite, 


mais pour celle de la France ». 
« Nous allons devoir prendre la 
relève d'une politique à bout de 
souffle », a-t-il conclu. 


Un journaliste blessé 
an visage 


Dans l'après-midi, une soisan- 
taine de militants socialistes et 
communistes avaient manifesté 
dans le calme, à l'appel du candi- 
dat socialiste, M. Dominique 
Strauss-Kahn, devant le Mémo- 
rial du martyre juif et devant le 
monument anx morts de Sarcelles 
pour protester contre la venue de 
M. Le Pen. 

A l'issue du meeting, une cine 
quantaine de jeunes sympathi- 
sants du Front national, certains 
masqués et armés de manches de 
pioche et de matraques, se sont 
opposés à des contre-manifestants 
rassemblés à une centaine de 
mètres du gymnase où avait lieu 
la réunion publique. 11 n'y a pas 
ee de véritable affrontement 
entre les deux groupes, séparés 


‘ par les lignes de chemin de fer de 


la gare de Sarcelles-Saint-Brice, 
mais des échanges de projectiles. 
Un important détachement de la 
brigade d'intervention du Val- 
d'Oise avait été dépêché sur place 
pour maintenir l'ordre. 

Certains membres du mouve- 
ment d'extrême droite ont pris à 
parlic des journalistes encore pré- 
sents. M. Dominique Baillaud, 
Journaliste de FR3 Île-de-France, 
ἃ ainsi été légèrement blessé d'un 


coup au visage alors qu'il. 


s'apprétait à partir. 
JACQUELINE MEILLON 


(1) L'expression « querelle d’Alle- 
», évoquer une 

relle faite sans aison va valsble, ταρνοῖο δας 

conflits continuels que se livraient les 

princes dans l'Allemagne du scizième siè- 


Ὁ M. Toubon : des déclarations 
« insensées et grotesques ». — 
M. Jacques Tous, RPR 
de Paris, β qua ifié, mardi 
27 février, d'« insensées autant 
que groresques les déclarations 

à Sarcelles par M. Le Pen, à 
propos des chambres à gaz et 
d'Hiroshima. « Qui peut encore, 
s'est-il int faire à 


cet homme, à son parti et aux 
candidats qu'il représente PaJai 
trop de considération et de respect 
pour les Français pour penser 
qu'ils puissent se laisser prendre 
pendant encore longtemps à cette 
désolante ἐδ. J'en lle 
à leur raison et à leur dignité », 
&-t-il conclu. 


L'histoire s’emballe 
la France attend... 


Saite de la première page 


à « Sept sur sept v, à « réconcilier 
la gauche avec elle-même », 
aucun courant ne semble pouvoir 
échapper au rétrécissement de 
son champ de vision et à la multi- 
Sole. atavencer qu'à l'aveur 
τἀπὶ n'avancer qu" 

: l'Histoire s'emballe 
et la France attend. 


Elle attend que le ident ait 
achevé sa réflexion. si la 
célèbre formule « donner du 
temps au temps » devait tenir lieu 


républicaine 
de principe d'action ! M. Giscard 
d'Estaing a d’ailleurs fort intelli- 
pement provoqué mène ne 
ne occasion de soul: igner ce 
sentiment de frustration qu'en- 


tentisme de M. Mitterrand n'est 

dant pas condamnable en 

: conju- 

rer un danger jugé plus grand, qui 

serait de parler et d’agir sans 

avoir prise sur l'événement, et 
d'être ainsi taxé d’amateurisme. 


Un fatalisme 
msussade 


La France attend aussi que le 
premier ministre ait mis au point 
un discours « structurant » sur la 
listes. Autrement dit, qu'il par- 
vienne à rendre intelligible, et 
ainsi à assumer, le devenir 
d'une société émiettés. Cette 
« absence synthétique » du pre- 
mier ministre correspond à une 
« présence parcellaire » : 
M. Rocard a ouvert et continue 
d'ouvrir des « chantiers » qui en 
eux-mêmes ne sont pas négligea- 
bles. IL est ainsi crédité d'une 
réelle bonne volonté. Mais les 
immigrés clandestins sont tou- 
É de | hs Sl'acorois ᾿ς 
premier - se 
ment des inégalités - πὰ pas 


encore été contrariée. Les i- 


tants de n'ont tou- 
jours le choix qu'entre des bou- 
chons sur les routes ou des 
bousculades dans le RER. Bref, 
ces actions partielles, qui se 
jouent sur le moyen ou le fong 
terme, nourrissent dans l'instant 
un fatalisme maussade que 
M. Rocard 


gagnerait 
en 56 donnant Les 


avant ; or, le gouvernement se 


DÉFENSE 


comme s'il avait voulu 


concessions ponctuelles ; il se 
prive ainsi du bénéfice 

d'une situation qui redevient 
Positive, 


«gestion de l'imprévisible », 
t en son temps 


pics noires isions, et qui 
Pourraient transformer 
creuses en 


salariés qui sont touchées de 
plein fonet par des conditions.et 
un cadre de vie difficiles, et qui 


supportent mal le entre 

des revenus du travail, le , qui 

progressent peu, €! revenus 

capital qui continuent de galo- 

,À Ces inégalités d'existence 
5' plus 

ties, des « inégulirés d'e » 

qui n° que la caté- 

le «à ». C'est évi- 

ent tout le problème de la 


laquelle M. uroy invite 
M. Rocard, qui est 
comment, à quel e ? Le 
mi quelque unifhé À teuter de 
La crainte 
Mais France officielle 
thique ei une France privée FA 


venue consommatrice, risquent 
aussi de passer à côté 
nce de liberté et de propreté 
(celle-ci s'appliquent à la moe 
publique comme 
planète) V'Est ai est por- 
« Aujourd'hui les élèves ressen- 
ten: les contraintes d'une société 
dure ; ils sont angoissés car ls 
savent qu'il faut aller très loin 
dans les études pour avoir une 


Face aux difficultés de l'avion européen EFA 


la défense qui, 
avait fait un déplacement à 
Bruxelles afin d'en débattre avec 
les autorités belges compétentes, A 
l'époque, il avait été question d'une 


arrete des belges 
hauteur de 10 %. Selon les 
contacts en cours, il semble 


aujourd’hui que cette collaboration 
restera très inférieure à 10%. 


Les propositions concernent 
grspalemet les deux sociétés 
et SONACA pour la cek 

tule du Rafale, à hauteur de 2 % du 


financement du développement des 
et de la 


avions (deux cent cinquante pour 
Parmi Ge Fair et quatre-vingt-six 
la marine) atteignent environ 


Les 
33 %), les 
{33 %), les Italiens (21 %) et les 
Espagnols (13 %) sont asmociés 


fon 230 mallals de Ennos. Can 
ren ἢ de francs. C'est 


en novembre 1988 que les quatre 


pays sont convenus de 
. Mais leur accord ne cou- 
vre que le seul développement de 


La Finlande a mis quatre 
constructeurs d'avions combat 


Outre le Mig-29 soviétique, le 
F-16 américain et le Gripen sué- 
dois, qui, en réalité, semi avoir 


RE 
Ë 
L 
Ἵ 
ἐγ 


8 
il 
î 
Ë 
ἔ 
Π 
δ' 


ἶ 
: 


neutralité, 
Finlande pourrait, là encore, 
para sa commande entre doux 
QUrnmisseurs, à 4 


chance de vivre normalement ; 
certe angoisse est comme urt MEUT à 
contre un mur Oh ἃ envie de se 


révoller » :-ce di Πα ϑδιανὸ 
Proviour du ἴγοῖς Henri IV (9. 


Des hommes politiques décriés, 
ane planète abnnée, une société 
sans «valeur » autre que 

: i y ἃ à aussi 


une attente inquiète qui ne 
pes que Je Μ 


dale favorisée par l'unité 5}16- 

: il est urgent de 
réagir, sauf à laisser le champ 
libre à un puissant courant natio- 
nal populiste manifestement en 
gestation, de M. Le Pen à M. Pas- 


Or, le Front national aujour: 
d’hui n'est pas seulement une 
machine électorale qui se struc- 
ture. Il est porteur de la seule 
î ἦ avance. L'extrème 


qui 
droite aujourd Eu, ce πα sont : 


sant qu'il serait hasardeux de dés- 
armer. ΑἹ tout, dans un 
contexte ique qui reste 


l'école redevienne un. immense 
tale contre les égalité Gé gone 
tout une cure de confiance dans 


PROPOS 


__BPDÉBATS 


M. DE BEAUCÉ : 
Nouvelle alliance 


d'une ce 
au sein de la majorité présiden- 
tele ». Dans un 


à l'ancienne, ajoute 
RC de Besucés le Parc socle πα 
trouverait certes pas d'alliances 
stables. » Ἑ 

L'accord intervenu, mardi 
20 février, entre ls 


appartient M. de , peut, 
selon hi, créer « ls bese minimale 
d'une organisation politique » 
capable de rassembler au centre. 


M. BRIANT : 
Donner du poids 
à l'opposition 

M. Yvon Briant, président du 
ὍΝ, 8 déclaré, le lundi 20 février, 
au cours d'un point de presse, 
qu'il fallait « donner au comité de 
coordination de l'opposition un 
véritable poids politique » cer, 
at-il ajouté, « on ne fait pas assez 


terme d'un processus d'irtégra- 


-| non qu'il. faut engager rapide- 


ment », a-t-il observé, en réaffir- 


τον Le préfet de l'Aveyron 
claque la porte du conseil général 


RODEZ | 
de notre correspondent . 


M. Pierre Joxe, ministre de 
l'intérieur, soubaïte que les pré- 
fets soient sourcilleux face aux 
ces abus de pole des 
conseils généraux. représen- 
tant de l'Etat dans l'Aveyron 
vient d'en apporter la démonstra- 
tion. Une démonstration d'autant 
plus significative que k président 
de l'assemblée départementale, 
auquel il s'oppose, est M. Jean 
pue le τρόρφεῤ τη PR et président- 

le l'Association présidents de 
F 


Le conseil général de l'Aveyron 
u’accepte ue envisage 
de er δ nombreux 
d'enseignement dans des com- 
munes rurales qui se dépeuplent. ᾿ 
ὅς à rente ex charte peur le 

« en cl " l'an- 
née scolaire 1990-1991, tant dans 
d'enseignement public que dans 
l'enseignement privé, le salaire 
des enseignants du premier degré 


‘dont les postes seraient suppri- 
més », une cinquantaine. 


rant : « Je ne peux acc: δ 
l'on fasse let le procès de PEint + 


in amer ὡς 
‘rait être question Dour moi de 


maitre en débat au sein de votre 

assemblée les dispositions prises, 

ou à prendre, par l'Etat de 

gérer compétence. » Et 

avait u': Lrenerepren- 
drai de dès demain” 

le tribunal administratif votre 
tion du 2 février. » 


ἧς, L'affaire est locale, mais elle est 


aussi un si; .d'alacme pour 
président des présidents ΓΗ 
conseils généraux. » 


- ὙΥΟΡ. 


Le commissaire du gouvernement ère 
l'annulation ἀπ scrutin de Dunkerque 


La victoire de M. Michel Dele- 
barre à Dunkerque avait été l'un 
des grands succès de la gauche 
aux élections municipales du 
printemps 1989. Aujourd'hui, elle 
pourrait être contestée par le 

1 d'Etat, Le maire sortant, 
M. Claude Pronvoyeur, sénateur 
RPR, n'avait été battu que de 
: 116 voix sur 36 878 suf- 
expri: Sur le coup, il 
avait semblé fort affecté, puis. 
"qu'il avait démissionné du conseil 
municipal, mais cela ne l'avait 
pas empêché-de demander à la 
Justice administrative l'annula- 
tion de l'élection de ses vâin- 
queurs. 

.Le tribunsl administratif de 
Lille ayant validé l'élection du 
sinistre de l'équipement, son 
adversaire ἃ fait appel devant je 


Conseil d'Etat. Lors de l'audi: 
ge plaidoiries,  inodi 26 février, 
SSaLre 
Michel de ὦ gouvernement, 


. M 


ge μοῦ à ce que suggère 
son n'exprime pas la pensée 
de l'exécutif, mais « dit Le droit », 
a conseillé l'annulation du scru- 
tin. Il's’est appuyé sur la diffu- 
M πὸ ve τὰν tract accusant 
a voyeur ὶ 
ΜῈ roy ῃ licns avec la 


Ἐξ Conseil d'Etat devrait se 
prononcer définitivement dans 
Une quinzaine de jours. Dés lundi 


Soir, M. Delebarre a publié un 
Arme anne dans lequel il 

Ι re « sereinement 
cette décision ». 


me 


M. ZE a 


Ω 
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maladie (CNAM), qui réunit 
mardi 27 février son conseil 
d'administration, semble oppo- 
56e à une convention souhaitée 
par le syndicat MG-France. 
Faute d’un accord, improbable, 
le 
venir dès le 1* mars pour 
débloquer la situation. D'autre 
part, les deux journées « hôpi- 
tal mort » des internes ot des 
chefs de clinique n'ont, en pra- 
tique, nullement été suivies. 


TÉMOIGNAGE 


Maudit paiement à l'acte! 


per le docteur Christian Bourde 


AS RT 
ἡ ie 


mon ns Ὡς 
inégal , 
choquant. 


ΕΥ̓͂ΤΕ grève des intemeset, 
des chefs de chnique 
attristante à bien des 


8 


ἶ 


: 


Deuxième constatation et 
hs tout 


8 
ἢ 


vince anruhe: 


Médecins sans carrières 


Après six semaines, le conflit des internes et des chefs de clinique 
s’essouffle. Amertume et désillusions 


Au départ il toujours 
= Et affirmation τὰ forme 


aveu : « Comprenez qu'elle 
n'existe pas, notre grève des soins 


syndicat — abandonner des 
malades qui sont les siens. 


d'autres problèmes encore plus 
urgents et beaucoup plus poi- 
gnants, est constemant ; que per- 
sonne n'ait eu un mot pour dire que 
le paiement à l'acte, füt-il le moins 
mauvais, économiquement parlant, 
de tous les systèmes (ce qui reste à 
prouver}, doit être, sinon remis en 
cause immédiatement mais au 
moins discuté. Qu'i soit source de 
tous les dérapages, de toutes les 
corruptions, de tous Îles excès 
moraux et économiques, personne 
n'oserait le contester, mais per- 
sonne n'a le courage d'en parier : 
ï ique, c’est un 


soires. 

clients et les fins de mois difficiles 
font la médecine la pire et sont mau- 
vaises consailières. 

> Christian Bourde, médecin 
retraité, a ὅτό membre du comité 
exécutif de Santé et socialisme. 


E chirurgien gréviste devait, 
l'urgence, son 
alors que til y était « en 
train de faire son boulof ». 

Ce fut aussi cette nuit où, après 
treize j consécutifs de travail 


femme et enfants pour apprendre 
les petits secrets du collage d'affi- 
ches dans les rues de δ a nel 
« À trente-quaitre ans, fait 
Nous ne s0nmeS quand tnême pas 
faits pour ça {» 


De toutes ces semaines agitées il 
voudrait ne retenir, comme nombre 


«joué ». C'est ainsi que, 
gg 


C'est ainsi les spécialités qui 
imposent des jan lôngues et τὰ 
quentes (ia chirurgie, la 

1 i ou la réa- 


méconten: 

vant, l'appréhension, rarement 
la rupture avec la 
Stalo-iniversitai 


d'ort , expliquent exem- 
le les docteurs Farc Houvet, 
᾿ Dubert et Virginie Bérard 


sance es refuser des 
actes non justifiés, prendre notre 
temps en opéram. La sérénité, cela 
veut dire ne pas pleurnicher devant 
notre NOUS NOUS 


fermé μα pores, à Condition, ἢ τῶ 
vrai, de faire une croix sur la 
recherche À 


ration qui a grandi en mème temps 


+ Pourquoi m'imposeralt-on 
lieu ? Ou alors, d'accord pour Pare 
thenay ou La Chätre , dans ce 


cas, je suis fonctionnaire et, 
comme le professeur agrégé, 
j'arrête le travail à 14 heures » 


Le taxi 
de la Séea 
« L'hôpital public n'est accepta- 


ble que lorsqu'on n'a aucun 
emprunt par ailleurs. Je connais 


des responsabilités. Oril n'y à plus 


infirmières de nuit pour surveiller 
la couleur et la vitalité des lam- 

Cette morosit£, ces apprében- 
sions et ces désillusions sont omni- 
présentes et multiformes. C'est le 
refus déclaré de gardes supplémen- 
taires à venir, revenus substantiels, 


mais dont les effets destructeurs 
sur l'équilibre familial ne sont plus 
à trer. C'est encore l'allergie 
manifeste aux petites maïs renta- 
bles combines l'industrie pbar. 


d'études nous ne voulons de 


vacances déguisées en 
des tles. I! n'est d'ailleurs pas nor- 
mal que l'Etat tolère cela. » 
Tout, en définitive, est pour eux 
arrivé trop vite. Ils sortent des pro- 
1] années 75, celles qui 
te 


« ne vaut plus rien ». 


« qui aurait fait une 
petlte attaque». L'examen ne 
révèl rien. 


le a méde- 
cin va repartir quand, sur le seuil, 
on lui s'il ne peut pas 


ment qu'un autre individu à for- 
mation et investissement t physique 


égaux », expliquent, dans une 
adresse an Ma le, les trois méde- 


ge ‘on cesse de nous parler 
éthique et de morale. » Fe 
Ainsi, qu'elle soit effective ou 
simple menace, la grève des soins 
et des urgences pourrait bien être 
l'inquiétant signe avant-coureur 
d'une nouvelle époque, où l'exi- 
pce mL pe des mess ne 
L plus, tout com fait, 
que de leurs difficultés matérielles. : 
JEAN-YVES NAU 


Le ministère de la santé a indi- 
qué lundi 26 février que, doréna- 
vant, la pilule abortive RU 486 
serait, au prix de 263 francs, 
«officiellement et effective- 


en charge cette nouvelle forme 

« médicamenteuse » d'intor- 

ruption volontaire de grossesse. 
avantages 


fat pré- 
sentée comme étant, pres, je 
contraceptifs œstro-progestatifs, 
plus grande révolution en matière de 
contrôle des naissances. ἢ fallut tou- 
tefois quelques années de tËtonne- 
ments et d’expérimentations 
diverses avant que ie RU 486 appa- 
isse comme une alternative à 


raisse 
l'interruption de voice 
PERTE τ 


Officiellement autorisée depuis 1988 


{La pilule abortive RU 486 sera 


( λ 
d re on μέ ταρέξευτε à 


France et à l'étranger sous l'égide 
d'organismes internationaux 
É seen 
Population Cooncil) ne permirent 
pes, d'emblée, aux autorités fran- 
ises — c'Etait au début de 1988 — 
l'accorder une autorisation de mise 
surle marché. 

Les spécialistes se disaient alors 
inquiets de certains or Ne 
mentaux observés chez le lapin 
(malformations fœtales) ainsi que 
des risques iques liés à 
utilisation de ceue substance. 
L'autorisation de mise sur le marché 
fut accordée en septembre 1988, 

es semaines seulement avant 

ue le fabricant Rousse} Uclaf 
filiale du groupe allemand 
Hosscht) ne décide, brutalement, 
de retirer son produit du marché 
français, invoquant « l'émotion 
d'une partie de l'opinion publique 
fr ise et ». Le RU-486 
(ou Vi égyne) lencha ainsi 
octobre une nouvelle controverse 
sur le caractère légitime ou non de 
TIVG. Roussel-Uclaf étant, à la 
demande de M. Claude Evin, minis- 
tre de la santé, revenu sur sa déci- 
sion, en mettant en avant cette fois 
« d'intéréi de la santé publique - :la 


fut à nouveau distribuée 
dès novembre 1988 dans les centres 
agréés. 


On restait dans l'attente d’un 
accord concernant le prix — c'est-à- 
dire la prise en charge du coût du 
médicament l'Etat. Depuis 
l'obtention de l'autorisation de mise 
sur le marché, Roussel-Uclaf distri- 
buait en effet gracieusement la 
Mifégyne aux cire agréés accep- 
tant de partici; unrigoureux tra- 
vail de surveillance clinique, afin, 
notamment, de prévenir tout déra- 

dans les indications. Au total 


de longues négociations, le fabricant 
souhaitant pour 58 part un prix n0ta- 
bement plus élevé ( 17 francs) que 
celui qui vient d'être accordé 
(263 francs). Le RU-486 sera dis- 
tribué désormais sous contrôle 
médical dans les 793 centres qui, en 
France, sont autorisés À iquer 
des IVG, ancune modification de ce 
circuit de distribution n'étant envi- 


En pratique, au terme d’un arrêté 
ministériel du 20 février, le « forfait 


pense plus _. que celui de 
Tu ption instru- 
mentale. On indique en effet au 


remboursée par l'Etat 


ministère de la santé que le coût 
moyen des 163 000 interruptions de 
gousses pratiquées en 1988, était 

902 francs (avec un maximum à 
1230 francs en cas d’anesthésie 
Sénérale avec hospitalisation). 
« L'Etat, indique-t-on, te ici 
ane prise en charge un peu plus éle- 
vée dans la mesure où cette méthode 
offre certains avantages compte 
tenu de son caractère moins trau- 
matisant, pts notamment, 

-on, de mieux que 
la méthode instrumentale l'avenir 
obstétrical de la femme. » 

On souligne toutefois, tant au 
ministère la santé que chez 
Roussel-Uclaf, qu'en dépit de ces 
avantages, le RU-486 n'entraîne 
aucune façon une « Mt disation de 
‘avortement », us qu’il ne 
ΞΕ ΤΊΤΟΣ ΟΣ 

ἊΝ 7 
qu pr ponte 

D de femmes enceintes son- 

tant avorter auront recours à 
cette nouvelle méthode. On estime 
généralement, compte tenu des 
strictes indications du ! produit (pas 
après sept semaines de grossesse) 
mais compte tenu aussi de La diffu- 
sion des tests biologiques ultra. 


précoces de 30 Ὁ ἃ 
ΠΕ Ann ar de 
55 000 par an) opteront pour 
l'< avortement médicamenteux ». 


J-Y.N 

(1) La technique instrumentale 
peut, quant à elle, être utilisée jusqu” 

douzième semaine. τ Fan 


um nan em M 
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__ SOCIÉTÉ ἘΣ 


JUSTICE 


Déguisé en «justicier » et 
2,16 d’une 22 long rifle, Luc 
Guiaon, vingt-trois ans. avait 
attaqué le commissariat de 
Reims (Marne) le 18 octobre 
1986, biessant gravement un 
policier. Le jeune homme, qui 
affirmait vouloir se venger d'un 
viol commis per des policiers la 
nuit précédente, comparaïssait 
lundi 26 février pour tentatives 
d’assassinat devant la cour 
d'assises de la Marne. ἢ a été 
condamné à une peine de neuf 
années de réclusion criminelle. 


REIMS 
de notre envoyée spéciale 


Appuyé contre le box des 
accusés. celui que Reims avait sur- 
nommé «Rambo s'est effondré. 
Son menton tremble. 1] s'essuie les 
yeux avec un grand mouchoir à 
cerreaux chiffonné. « Ce soir-là, je 
remontais le chemin des Eaux- 
Vannes quand j'ai entendu june 
Jemme crier, marmonne-t-il en 
pleurant. Je me suis approché et 
J'ai vu un nn . blanc 
avec une rampe de gyrophares. 11y 
avait deux hommes en veste noire, 
deux policiers, qui frappaiem et 
injuriaient une femme. Ils l'ont 
violée. » Luc Guidon s'arrête un 
instant Π serre son mouchoir en se 
mordant les lèvres. « Je ne pouvais 
plus bouger. J'avais peur, énormé- 
ment peur. Je pensais que j'étais 
un läche mais c'était le trou noir 
complet. * Un nouveau temps 
d'arrêt. La salle attend en silence. 
Dans le box des accusés, l'un des 
gardiens de la paix soupire avant 
de hausser légèrement les épaules. 
« Je suis sûr d'avoir vu cette scène, 
monsieur le président, assure Luc 
Guidon une dernière fois. Je l'ai 
vue de mes yeux. Et croyez-moi, ce 
n'était pas marrant. » 

La nuit était claire, Luc Guidon 
est formel, mais plus ne, OÙ 
presque. ne le croit. Lors de 
l'enquête, le Service régional de 
police judiciaire (SRPJ) de Reims 
a tenté, pendant des semaines, de 
retrouver une trace du drame, En 
ἄς manpes de ξοτορέατες ὧν om 

rampes de gyropl lu com- 
missariat de La ville était eu inter- 
vention cette nuit-là, et ses trajets 
ont été minutieusement 
tués : il ne pouvait se trouver dans 
le bois des Eaux-Vannes, vendredi 
17 octobre, aux alentours de 
23 heures. Et cette nuit4à, aucun 
plainte pour viol n'a été déposée. 
« Vous avez peut-être été victime 
d'une kallucination, suggère le 
président, M. Daniel Marzi. Vous 
étiez en état d'ivresse, n'est-ce 
pas ? » Luc Guidon soupire. 
« C'est vrai, j'étais ivre. » 

Ce jourà, Luc Guidon, vingt- 
trois ans, chauffeur dans une 
société de génie civil, avait célébré, 
au champagne, la naissance de La 

tite-fille de son chef de chantier. 
Quelques heures plus tard, il se 
rendait au Relax-Bar de Reims, des 
roses plein les bras, pour l'anmiver- 
saire de la femme au patron Trois 
ou quatre coupes de οἱ Ἢ 
aux alentours de 18 heures, une 
dizaine de pastis dans la soirée : 
Luc Guidon avait, sans doute, plus 
de Ra EL er rues d'alcool dans je 
sang sa lc _noc- 
turnc dans les Po rpg Eaux- 
Vannes, à la sortie de Reims. 

Malgré les recherches effectuées 
par le SRPJ, le contrôle des mains 
courantes et le suivi du véhicule 
break du commissariat, Luc Gui- 
don croit aujourd’hui encore ferme- 
ment à ce viol qui n’a laissé aucune 
trace La scène passe et repasse 
sous ses yeux. Luc Guidon ne cesse 
de pleurer. + Je suis rentré chez 


D Un surveillant de la prison de 
Lannemezan suspendu — Un sur- 
gr rnb re ep ee-d 
zan (Hautes-Pyrénées) qui 30 trou- 
Fait en poste sur un mirailor lors de 
l'évasion de neuf détenus, le 


dénonce ia politique du « bouc 
émissaire », La chancellerie indi- 
que toutefois que la procédure 

est pas terminée, et que la sanc- 
tion évoquée est « inexacte » : le 
surveillant aurait été suspendu de 
ses fonctions dans l'attente des 
conclusions de l'enquête. Neuf 
détenus s'étaient évadés le 


Âux assises de la Mame 


moi et j'ai passé une très, très 
mauvaise nuit, poursuitil Ça me 
revenait. Je me disais que je 
m'étais conduit comme un läche, 
que la police ne pouvait pas faire 
ça. Ils sont comme tout le monde, 
ils respectent l'amour. Ça a tout 
remué en moi » Le lendemain 
matin, Luc Guidon part travailler 
quelques heures avant de quitter 
brusquement le chantier. « Je 
savais tout ce qu'il fallait que je 
fasse, explique-t-il en pleurant ἃ 
nouveau. C'était comme une étin- 
celle. Ca défilait à toute allure. Je 
n'avais plus une seconde à moi. » 


Mille cartouches 
et son testament 


Bouleversé par la scène de la 
nuit précédente, Luc Guidon, qui 
collectionne des revues d’'arme- 
ment depuis des années, s'impro- 
vise alors justicier. « Je savais 
dout », répète-t-il obstinément. Π se 
rend dans une grande surface de La 
région, va au rayon d'armurerie et 
ressort du magasin avec une répli- 
que de Kalachnikov soviétique : 
une carabine 22 long rifle à dix 
coups et un stock de mille cartou- 
ches. Il retourne alors dans les 
marécages des Eaux-Vannes pour 
lire le manuel de montage et de 
chargement de l'arme. Sa décision 
est prise : il recdra justice, quitte à 
mourir. 

Il lui faut désormais « régler ses 
affaires » pour que sa famille n'ait 
aucun problème. Il rentre chez lui 
« ranger ses papiers se enregistre 
sur une cassette de longs monolo- 
gues destinés à son beau-frère. Sur 
l'une des faces, il décrit en détail le 
viol des Eaux-Vannes avant de 
crier sa haine des policiers. « Je 
vais les flinguer, dit-il. Je sais que 
Je vais tirer des flics. Maintenant, 
c'est terminé, je tire dans le tas. Je 
vais faire sauter ce putain de com- 
missariar. » Sur l'autre face, il 
colle une étiquette où il se contente 
d'écrire « mon nee ». «Je 
me voyais partir vers la mort», 
dit-il aujourd'hui. 

Luc Guidon se déguise alors en 
justicier : rangers, pantalon Iéo- 


DIAGONALES 


don ramasse un bout de bois cal- 
ciné et se noircit le visage. La nuit 
tombe. Il longe is berge du canal 
pour se rendre à pied au commissa- 
riat de Reims, à plusieurs kilamè- 
tres de Là 


L'attaque du commissariat 
durera à peine qj minutes. 
« Je pensais que des véhicules de 
police fonceraient vers moi, 
raconte-t-il Je me suis caché der- 
rière les voitures. » Luc Guidon 


Plusieurs policiers tentent de cer- 
ner le «tireur isolé», maïs Luc 
Guidon continue à tirer. Le briga- 
dier Bachelard, l'un des premiers à 
sortir dans la rue, reçoit Ge balle à 
l'épaule gauche. Il subira vingt- 
trois mois d'arrêt de travail. Luc 
Guidon, lui, reçoit trois balles à 
l'abdomen et au bras avant d'être 


démence » au moment des faits ? 
ΑΙ été « contraint me 
à laquelle il n'a pu er»? Les 
trois collèges d’ ἦ 


L'INSTRUMENT AVEC LEQUEL ON ÉCRIT 


INFLUE-T-IL SUR LE STYLE, LA 


LA PENSÉE 7 


sx | Parenthèse 


Voici quatre réponses à cette question : 


« Je laisse la page blanche », 
répète-t-il depuis le début de l’ins- 


Mais l'avis des deux experts des 
᾿ ἧι 


pes tué, ce soir-à, mais ἢ) voulait, 
c'est vrai, « tirer du poulet ». Trois 
« expliquer », 


pou 
cette « force », qui l'a, dit-il, 
le bouleverse encore. 


ΙΝ τ db ds le ΜιμὸΣ ἰῷ Panchinens des pois tiens | 
cour 

condamné, lundi soir, l'homme ἢ | La coopération sera anssi reufaroée 
< savait tout » à neuf ans de réclu- | 7 vue de la ἀπ monde de 
sion criminelle. football 1990 en Ltalie et des Jeux 

οἱ ues d'hiver à Albertville 
ANNE CHEMIN (Savoie) en 1992. 
BERTRAND POIROT-DELPECH 


1. écrite à la main. — 2, sur une machine 
mécanique. — 3, sur une machine électroni- 
que. — 4, par traitement de texts. 
Bien sûr, la technique joue son rôle 
dans l’advenue (l'avènement) du flux 
de ce qui, en nous, veut se dire. Elle 
joue sa partie pour son compte. Le 
filament de la plume sur le papier me rac- 
corde à La fois au geste du scribe, du 
copiste, du calligraphe, donc au temps, et à 
l'espace, celui de mon corps, de là page. 
Impossible de tricher avec le défilement liné- 
raire qui est le lot de toute inscription et, à 


lénaire 
les griffures de l’encre sur la blancheur vain- 
cue, que restera-t-il du grand grimoire qui 
nous tapisse en-dedans, de la portés musi- 
cale qui chante en nous ? 
La machine à écrire, on l'oubiie, a été 
inventée par un fabricant d'armes, 
M. Remington. Ii lui faliait se 
4 reconvertir », après ls guerre de à 
1 a fait de l’écriure une question de 
gachette. Le corps ne trace plus des signes, 
1 fbère des ressorts, une mitraille. Entre le 
cerveau at l'imprimé, le nouvel ἢ ἷ 
s'appelle désormais ΑΖΕΗ͂Τ, prénom YUIOP. 
C'est à lui que l'écrivain a affaire, non à la 
«belle dactylographe x à jupa entravée 
qu'ont les patrons et le cinéma, 
dans la foulée de la machine. 


| «comme dirait Descartes 2. À La plume, je 


Underwood veut dire : « sous-bois ». En 


Licencié en droit et en 
- itué des bars depuis 
la mort de son père, Joël 


avait été choisi pour ôtre [8 vic- 
time d'une mise en scène 
orchestrée per Yves Dandon- 
neau, inq ans. PDG 
d'une fabrique de jouets à 


donnee, 
toucher les 15 millions de 
francs de huit contrats d'assu- 
rance contractés quelques mois 
au de sa 
compagne, Marie-Thérèse 
Hérauit. 


Mais un détective privé 


risme, les crimes, la drogue, les cir- 
cuits fmanciers illicites C4 


graion clandestine 
rance et l'Italie ont décidé 
ri d'un officier de’ lixison 


de l'Académie française 


de fétichisme du « Déjà ià » que sur manus- 
crit; mieux comme Ça. Mais qui sait si je 
l'aurais maintenue, ma cuisterie, sur 


épreuve ? On ne se baigne pas deux fois 
dans la même encre, Le fil de l'écriture est 
comme celui de l'histoire : pas de retouches 


ricsin était né. La concision de la langue 
anglaise aidant, le style a perdu les subor- 
données à l’européenne, nées des attentes 
plume en l'air et des marges offertes. Pas de 
correction qui tienne. M. Azert Yuiop exige 
de l'irrémédiable. La phrase doit être ache- 
vée sur la lancée. Fin des concertations infi- 
nies avec soi-même. De l'action, de la spon- 
tanéité, du parlé mal embouché, du dialogue 
qui claque ! Et si le feu commun pleut, on 
jouera avec. La sonneris du téléphone vient- 
elle à « grelotter » ἢ Bah ! Qu'elle grelotte ! 


ni d'expérimentation qui vaile. On ne saura 
jamais si Descartes, selon qu'i ait sucé un 
crayon, une plume d'oise, ou qu'il ait fixé un 
petit écran électronique, lequel li eût sûre- 
ment inspiré bien des méditations, ki que le 
dialogue avec soi-même intriguait tent, on 
ne saura jarnais si après cogito et avant sum, 
ἢ aurait tracé ergo, ou bien. igitur, qui 
n'aurait pas été mel non plus. COPA 

Avec le « traitement de texte », voilà 

aut'chose | C'est le crayon et la 


retrouvés, l’ardoise magique 


gomme 
d'autrefois, la fin du repentir éternellement 


visible. Mieux : le texte triomphe de sa malé- 
diction d'être Enéaire. " devient dépliable. ἢ 
accède à la deuxième dimension, en atton- 
dant 15 troisième. Imaginons la lecture deve- 
nue courante sur cadran, elle aussi. A 


l'apparition d’un certain signal de l’auteur, 
mettons : de l'envoyeur, le récepteur pourra 
prendre ou non livraison, tout de suite ou 
Plus tard, de telle note en bes de page (que 
les livres ne savent jamais où fourrer), de 


Surprenne à dire (déplorer) : qui me parle 


τὸ Ὁ 


Mais que de possibilités ouvertes ! Quel 


Avec la machine électrique, le doigt ne 


problème intéressent, lisez 
Ecriture ἢ (Le Sycomore 1985), De {a lettre 
&u ἤντα (Ed. du CNRS, 1989), les revues 
Traverses (1983), Linx {Université de Nan- 
terre, 1987) et Arts (1988), Je tiens cote 


bibhographie quelques 
bouffées de réflexion de l'institut des 
textes et manuscrits modernes », qui-a lancé 
un questionnaire, en vue d'un colloque, en 
Juin: Merci à κά. - 


Après « malin génie », j'avais écrit 


Fin de message, code FX14R708 Di90 
A7640M63462SWWW 1071... 


ἀπὸ ἀπα πιὸ d'ae 


gendarmes, qui, en surveillant 
Ἶ Thér$es Hérault, interpsr 
taient Yves Dandonneau le 


Dors l'ensemble des faits, 
livrant le nom de ses complices, 
mais restait incapable de don- 


comme employé dans une - 
société de recouvrement de 


dine Laporte, va pouvoir main- 
tenant clore le dossier en atten- 
dant le procès d'assises. 

JACQUES MONIN 


ENVIRONNEMENT 
Amiens ferme 
son usine ultra-moderne 
des ordures 


Au cours d'une séance 
tionnelle tenue le vendredi 


février, le conseil municipal 
d'Amiens a décidé de fermer 
ine de traïtement des ordures 
voici un peu 
lus d’un an-en présence de 
. Brice Lalonde, secrétaire 
d'Etat à l'environneruent. 
former chagne année plus de 
100 000 tonnes de résidus 


que la moitié des déchets pro- 


“granmés, le gaz s'en révélé inven 
et l'incinération elle-même 
marche mal Résultat : selon le 
maire, M. Gilles de Robien 

, 40.% des résidus partent à 
Ια et le traitement de cha- 
que tonne coûte 442 francs à la 


de 30 rsillions de francs par an. 


μ reprise par un 
consortium comprenant Spie- 


environnernent, 
mar anses τυ δείαποοα potentielle. 
rent de l'Organisa- 
ji ndiale. de la santé et de 
l'Organisation mondiale de la 


L'idée en avait été avancée à y a 
déjà deux ans ñ 
ἃ M. Mikhaïl Gore 


RÉ dont on dit aujourd'hui 
PERS (AFP) AUX Pay 
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4 
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Le Monde 
— SCIENCES + MEDECINE 


” Merveilleuse eau de Javel 


ei eau de La fête ses deux cents ans. De la liqueur de Dakin au célèbres berlngoïs, 
“les venus de Î ‘hypochlorite de sodium restent iremplaçables. 


dan avec eux, ont tout à 
t compris puisqu'ils ouvrent 
quotidiennement 1 million de 
berlingots ou de flaconnets de 
cette eau de Javel dont le coût 
est aujourd’hui dérisoire. 


diverses formes d'infections 
poliomyélitiques. 
Bref, l'eau de Javel, 
action et 1 
bien sur les bactéries, orales 
οὔ non, les champignons, les 
œufs et les kystes le parasite 
que sur les virus, apparaît 
comme un produit facile, pas 


cher et qui peut prot er gros. 
éher εἰ qu peu proté Ce jen 


- "EAU de.Javel va fêter 
ses deux siècles d’exis- 
tence. Elle demeure l'un 
des désinfectants les 
plus actifs. Rien ne Ini 

résiste, Pas même le virus du 


Maxime Ansaloni: (» 

e dix-sept -ans plus Le 
Scheele avait Veré.un 

verdätre résultant de Taction de de 

ET guriatique sur le 


Doll er ἢ ἄρας 
# et Lavoisier croyant que 
l'acide muriatique avait Gé 


par ce minerai, 
à ce gas le nom muriatt- 
Ζομιε que las (Bertholler en 
que l'acide ainsi oxy- 
-blanc: 


ol Βαῦ θη, ἃ 


qui 


nismes qui leur permetien! 
fixer sur leur cible lors 
‘en trente sécondes 
Fort de sa théorie, Berthollet , 


viennent nous infecter ». 
mit en œuvre son procédé de 


tonique, explique le docteur 
Dodin, professeur à 
État 

trer sur le vif (. - Faction de 
l'eau de J uti à faibles 
doses sur les- micro-orga- 
nismes. » 


présence d’eau de Javel, cette 
membrane éclate presque ins- 
tantanément, ce qui détruit le 
germe, qu’il soit bactérie ou 
virus. « In vitro, avec une dilu- 
tion au 1.100» d'ecu de Javel du 
commerce. toutes les bactéries 
sont déiruites en trente 
secondes ». Prouvant s'il le fal- 
lait toute l'efficacité de ce sym- 
pathique guerrier auquel ne 
résistent pas les staphyloco- 
ques, pas plus que les vibrions 
cholériques, les salmonelles ou 
les virus responsables de 


Elle nous ‘si familière 
qu'on en Sublie ses vertus, 
noyés que nous sommes. 5οῦ 5 
les sl s _racoleurs d’une 
publicité qui vante tantôt les 
mérites du désinfectant sans 

tantôt ceux de la lessive 
qui — miracle ! — à poids égal 
nous en donne plus. Comment 
donc s'étonner que . see vel joue 
dame ne soit guère présen 


dans nos esprits ? RPTes 
elle est là, disponible à 10 


JEAN- 5 AUGEREAU 
* «La membrane des germes, dis 
Se Son αἰ est ainsi ἔρια 
une Sorte d'enveloppe qui les 
e des agressions », mais 
le aussi « les méca- 


{1} Molécules, décembre 1983. 


de se 
ἧς 
, en 


Atome et cancers 


ont, d'autre part, 


Publiée ἢ y a quelques jours personnel, 
British Medical Journal,  déciaré les responsables de 


par le 


moment, utile, irrem = une étude épidémiologique cette dans un commu- 
Presque anCnYI0e, Or M ec αϑα, τοὶ Roqueuse relance la controverse ogique niqué qui vient d'être publié à 
Les babitants de la région de de ce gaz verdâtre — ἃ la manu- dangers auxquels seraient Londres. Notre objectif sera 
Roues αν été Pole par à faune ds produis ο ἐν ΤῚΝ Pronimé des centrales ὧν doce mama d'eputon 
ti es Ont μι ΓΟΧΙΠΊΗ le: Centrales 
Danésies à da à la suite des par des = a δ᾽ nus ὁ et des sites de du personnel à Lens niveau 


était installée sur le site de 
Factuel quartier de Javel. Au de déchets radioac- 


stockage annuel de 
tifs (la Monde des 18 et 


ti t d'en faire l'ex- 
ions, ‘viennen ‘ex- L'année den ibre, δ παπαῖ travail. 


ence : il leur a été conseillé recours 
- RO Ἂ mr deux gouttes d'eau de ment aan, la ; rs 19 février). Cette étude, réali- leurs sur 6 500 ont dépassé 
rl Javel dans lon ei tout d’eau ne son agent de ban F ee ner ce niveau. Nous avons com- 
—. Reste droc rite de RL TS établit un δὴ ge ἵν ré 

pate πο π Ἦν ᾷ Déjà, durant la première reçut dès sa naissance le nom . been mette Ἷ 
pus soie, le, ok du den gran 7" ton aux radiations et dé Angleterre. Si ces nou- 
service des aux de l'armée de + des éd Javel et indusrie de ces enfams travaillent sur veaux travaux confirment 
ce re ele ea ιν Se δατπιὸς ἀξ. des chlorures le site de Sellafield. Une ira l'étude de Sellafeld, notre 
erdun, avai eu can nées. Mais. ce n'est qu'en ἜΠΗ diation des pères avant la société recherchera le meilleur 
de Javel Doro [πε εἰ Thénard décpemire Las. conception pourrait donc, en moyen de s'acquitter de ses 
le valeureux Colonel, raconte ke ΡΣ le devoirs d'employeur vigilant. » 


ἐς ES qui reçut τῇ ἰξ nom de 
chigre (ἐπ᾿ en grec Ἰὰ Jaune 
rapidement, 


ine de leucé- 


modifiant 
que, être à | 
mies dans leur 


M. Emmanuel Gavois, 
dent’ de la Chambre 


syn pour le moins 
nationale de l’eau de Javel, 


Ces 
inhabituel tranchent avec 
l'attitude obser- 


mél longuement un petit les scientifiques prirent Leucémies responsables 
stock d'eau de Javel à l'eau de conscience des arte | ee nucléaires dès 
la Meuse pour abeuvor ses : tantes de l'eau de el Cest Le faible nombre de cas [σα ors que l'on évoque [1 
troupes assil est d’ail- ainsi que, au début du dix-neu- hologiques rend difficile thèse d’un risque m 
leurs cette date que l'on. - WIRE αἱ Pstècle,. ‘le. “phacmecien Limerpn on des conclu  Commentant les résultats 
8 cette opération « pro- "1.20 de l'exis- -_ sions de cette étude. : Inquiets r 

édé" de PR ἐπ 247 tence sur lé march Re D les 

Ces vertus désinfectantes ne  duit — le carbonate de la finme British | cent Fuele à l'énergie atomiq 

furent mises en évidence de — moins cher que la n'ont pas tardé à réagir. € Le surprise déclaré leur scepti- 
longues années la décou- mit au point une « » Dr br σὲ Γαχ- cisms. 

verte de l'eau de favel qui a son ἘΝ ΡΉ ον e l'hy- pères aux 

origine dans le Ὁ ent des orite de sodium ; c'est. tions n été médicale. Il apparait toutefois totale- 
toiles. Un blanchiment que Fon de l'eau. de Javel telle que ment et la professeur ment incompréhensible, 
connaissait depuis des nous la connaissons. Gardner n'a jamais prétendu compte tenu de l'importance 
que l'on obtenait à la suite : Plus tard, d’autres solations qu'il était, a d'abord déclaré potentielle d'un tel sujet en 
d'anne ière série d'opéra- plus complexes furent créées à M. Neville Chamberlain, chisf terme de santé publique, 
tions : les toiles étaient d’abord partir de l’eau de Javel dont executive de British Nuclear qu'aucune étude épidémi 
lessivées, puis étendues sur comme la liqueur de Fuels. Les plus grandes que prospective n'ait été 
l'herbe et enfin arrosées deux à  Dakin dans les hôpitaux, sont tés on matière de menée sur ce thème en 


trois fois par jour. Le ont dit clairement Su π΄ France, d'autant que l'ampleur 


ἰδ toujours en nenge, démontrant 


di [I est formi de prauve du nucléaire natio- 
EE ee becs te ass le fo Ge Vans aypochie A que Ἐκ δ Li τιδὶ. it un “δ 
rise Bertholet put au début ce bone, Mais si l'on GE » seen pe oi, ἔναα, 
des ans 1798, Sémontrer de Javel est une excellente arme endons ὁ PETOper ἃ "“ mr preuve et, tout bien 
dû à l'oxygène de l'ai. On connaissait MOIS en PRIX programme ‘conjoint pour Pompe. "0 à bon 
« Il cherche donc un procédé  revanche:son mode d'action. Claude-Louis, comte Bertholet (1748-1822), chimiste. Cned Ouveles 
plus rapide», explique «1 ἃ fallu un microscope élec- .  Lithogrophie de Delpech. l'exposition aux radiations du JLY.N. 
ον 5 
Sida : le don du mal CE MOIS-CI DANS 
{Le isque du sida après ranshision καὶ ie ne semble pas décroître en France. 
Une nouvelle association de défense des viciimes vient de se créer. els Ne: ΝΈΝΙΝ 
bre de donneurs de 15 % de l'ensemble des dons. Les ‘ nouveaux donneurs de sang Il n d'un 
τούτο ᾶς par Le virus du Side τοὶ où spécialistes avancent deux explica- che les donneurs coms ΤΕ ΤΩ. M no Le Dale) &œ là 
en France tions : une meilleure exclusion des sion des sujets à risque par inter santé, déclarait au Monde : «Je 
depuis 1985. Maïs, paradoxale donneurs à risque grâce à un-imter-  rogatoire et par dépistage des antt- vais réunir les partenaires 
sr dragon ques ii cfcace avant L ‘corps doit être conduite avec le concernés (victimes, centres de 
après transfusion sanguine semble don ; T' lusion du don de sang des plus grand soin. » μὰ ; : compagri 
pale conclusion dune δες le mais d'août 1985. . . Le. sn eco dons quelles modalités put se metre 
dans Von des derniers L'uno des principales. association qui cherche à obtenir € Place une 
tencontrées par les responsables de 4j mise.en place d'un et juste les 
ke tra concerne l'existence em de l'indemnisation des vice. "nées avant le Ïx août 1985 et 
dune phase de latence pendant : ke du contaminées par dont l'origine de la séropositivité 
Inquelle une infoctéo, ct. j'urilisation du sang et de ses PO transfusion n'est pas comtes 
donc potenti Contagiouse, dérinés (2)». Cotte association, 46€» (le Monde du 4 novembre 
apparaît comme étant créée par un homme de 1988). Depuis, seul un début 
tive. En France, écrivent les. trois ans couteminé fin 1984 par d'accord a pu être trouvé avec les 
auteurs de l'étude : « Ce risque α une transfusion deux actions indivi- 
A Lu ns D Lie ἐπ διμια πεύκας D ses ds me duelles on justice ayant d'autre 
dons provenant de suj breux appels émanant de per- Part été par deux per 
séropositifs moins sommes, voire de familles, sonnes ayant, dans la région pari- 
me as mr 1. Lorsque qui fes isolées qui, jusqu'à présent, Rd a Ce MoneE 
1988, reste stable en 1989. Ces ré ὄνσθπθ, κὐηρη partir + transfusion ; 
chiffres ne ερρέσεπεσσι lord πὸ «Les cas que nous cherchons ἃ prescrite après un accident de la L'ETAT DE NOS CONNAISSANCES 
estimation ifférents COX 
Ses me pete μα δέαοττε gene pne contaminés. ΠΝ SUR L'UNE DES GRANDES ENIGMES DU CERVEAU 
malgré là diminution des toux glo-. Cntion Il s'agit de personnes μος (y) = Suopestinié VIH chez le 
" "᾿ς ὃς [εξ cn εκ στον LE ποκα: donneurs de sang ὧδ 1985 ἃ 1939». Ἢ EGALEMENT AU SOMMAIRE 
Une association -: Frances αἰ leur malheur. Ces pére Cette étude, pobliée das Le dernier | ᾿ 
Rep sm du. Selon ces spécialistes, seule 18 cons αποπρπεάξι- Cote amocie ἐς UeEe ic Courvucé 
Le diinotion concerne recherche. des antigènes du virus tion espère être suffisamment cff- πεῖρα τιαϊοσαὶς de ramfsin | REPORTAGE: LES VOLCANS 
ταῖς de mans ἐπιδεεῖς de cr permettrait d'identifier une .frac- cace pour obtenir au plus vité un sanguine) et par un groupe de spécis- 
DRM pune For imperinte de Peronnes . M pan alle Me mondes de γι τ SOUS HAUTE SURVEILLANCE 
ON ur qu spparezmment «Une dus la solution imaginé pour «(2 ADT (Association pour la 
vigilance extrème reste de rigueur, les victies d'eften- ASTRONOMIE: CES FOUS DE CIEL PUR 


et plus encore 
de 2066 pour mile), 
veus ( 236 


des transfusés), 11, 
F800S Par Te (1) 027 BE Be 


ne ne Am αὶ À μῈ 


14 Le Monde © Morcredi 28 février 1990 eve 


PUBLICATION JUDICIAIRE 


La Cour d'Appel de Paris est saisie des recois princi cmureprises Qui 
p Αἱ principaux formulés par 51 des qui 
on été sanetionnées, recours qui seront examinés par [4 δ" chambre de la Cour d'Appel de Paris. 


CONTE A PRE ceD) 
LE CONSEIL DE LA CONCURRENCE 
Considérant que les faits constatée antérieu 
Feu ταὶ vigpont de londonnance du 1e nee 
bre 86 εἰ dorvenl être apprècies au 
des mucles 50 et SL de l'or 
ὁ demeurent appli 


δ" 45. μ8} du 30 pare 945 qui 

Fecpèce: 

(En te qui concerne la presenption: 

Consïdérant que lesplosanaens des, de 
sise, ἀκιεπ du 7 octobre 1984, ani interroæpu le cours 
de ta : que les Faits antérieurs au 2 oçinbre 


Eu co qui la procédars: 

Considérant que lesentreprises Compagnie de signags 
ει d'équipemenn électroniques (C-S.EE 1. Sociééé d'étu- 
électriques (SEE EI, Gounier et 
Marand ont fait alor qu'aucun #cte de conciaiation eu 
dr procédure n'aété dressé à leur encontre : que. 

dant, en l'absence d'obligation légale 

que des responsables ou des cadres de ces 
rises ἢ ὭΦΗΙ pas ὑπέ entondns au cours de l'ins- 


coesiéérant que dans les cxs Ou kes faits constatés 
soatantérieursàl'entrécen vigueur 


l'appbicasion des rkgles da fond contonves dans l'ordon- 
mance du 30 juin 1945 dans la mesure οὐ les qualifica- 


Conseil de la coneurrence : qu'en vortu dos 
du dernier alinés de l'article 59 de coute onlonnamce, 


᾿ 


true soutiennent qu'une premiére uotification αγαπὶ 
conclu à l'absence da griefs, celle-ci meusis (ia à La pro- 
tière phese de l'instriction : que, seloncesentreprises, 


ἈΝ pas dans La le ve des ayant 
participé concertrlon sur ce marché : 
Les cstropi ForuniatE NT jour 


δὲ pour Le rosrché du Musée national des sciences, des 
et de l'industrie {M.N.S.T.L }, for haute Len- 


Κα prief concernant Le marché du M.N.S.T.L, Lot haute 
tenmoo; qu'on bi Ὁ. 169 du = “Enfin les explica 
tous fournies pes. E.T.T. et 

faisantes en regard des indicos do concertation et de la 
déctaration dos Gtrigeants do lasociétà Elo" ; 
Hors. lessociétés Trindol, E.T.T. et Forclum pe s0n1| 
Fondées à soutenir que Les griefs formulés contre 
ont été sbandoanés : 

Considérant que la notification de griefs n'ayant pas été 
adressée δὰ de ts le procé- 


sou a ἃ ἴδ suite d'une instruction conjoinie sur diverses 
affires relevant d'au même secusar d'ucurvité : 

Considérant! en sec00d lieu que, Dotamment, les s0cié- 
ns Susoloc, Serrterne ot Saumier-Duvel fout alair qua La 
subaitusbilià des prenations proposées par αἰ Πέταη-. 


, Vi 

d'ectreprises Mectiques (SEE EL) 
ue ie drcronitues ICE γε 
ne sont pas fondées ὁ demander que amie 


ἐκαπὲς Les documents cnmportant ἴα menton de Leur 
raison saerale εἰ des nars de certains de Leurs reprÉsen- 


Compagnie de sgasux αὶ. 

EE), Env, Eleeicnté tuvaux iques 
ἘΕΣΈΡΣ κασι me τοῦ rs fondées à déni Ὁ 
valeur arobenie à leur égard de documents qui n'ont pes 
εἰὲ samis dans leurs locaux respectifs, 


En ce qui cunceme les soumnesions dites da principe δὲ 
Les “letires d'excuses", 


Eonsiérent ques ractques Lena, loc d'uu appel 
d'offres, à émet à livence l'entreprise que devra 


eu de fausser lo jen de la concurrencasur les 
considérés: qu'ilen va de méme des 
É an dépôr offecuf des 
alasi que de La égrlemeal préalable des mar- 
chés ou des Lois; que da [ἴα comportements 
sous le coup des dispositions de l'arcicie 50 de l'ordon- 
positions de l'aricle 1 do l'ordoanance du Γ΄ déceni- 


En ec qui concerne les prrtques constatées. 

Considtrant, d'une, liln'yapaslicuderctenir de 
Ἢ dar des temenies Mars Jean et Βσσ. 
{Μ.1.8.}. Cemançon, Monitin et Elwo au sujet dn 


igoe 5 de ba 
mu ani δὰ projongement de 1e King 5 de le 


saathvréesà ces prabques, quelles lex 
äificatons miervenues dans leur stuation 
Les farts consiases: 


Considérant, on ce qui conceme Le d'of. 
fres, que Le reporochement des pièces n°* 15 à 20, des 
observauons de [5 socle tre 


Ci 
Com de signaux οἵ d'équiements 
J, Exno, id) lodurtniele, 
£ravaux 1ecbniql TL}, Fouga, Guillemin, Lafon, 
ee εἰ mécamu du Cenre 


les préces n° LS à 17, 21 et 27 à 32 02 retre 
(Cent pas Les résuhets des sppeis offres restreints des 


de la concurrence st ne sauraient, sans ces 
visles, dessoumissions quisont enayparence 
indépendantes mais en Ὧν! concertée : qu'en ἢ 
fesson recoslBles et 


cette situation La BLAT-F. et en Lui laienent croire δὸ 
contratre qu'allss usaiont de leur pieio Hberté com 


Sur les marchés da is RA.T.P. portarz κατ l'étade otin 
réalisation d'armoires électriques da péage et d'ensom 


Bles platines 

Considérant les plèces saisies chez Sorngast 
an 20 ec 40) etes déciaratioes Dgucant a 18 do Blu 
partis ] de la présente décision établissent l'extnegce 


coremondmce, que dès lors la société Matra-frans. 
Pod δὲ Le μῖε τῇ 4 ταὶ ταὶ Li de τοῦ EE 
danpé eu cours d’une conversation téléphoeique : 


Sur les marchés relatifs au prolongement de in ΕΣ 7 
AE 17° ) a 
μι} Le εὖ ORAN à Βεδεβηγ, 


es | rpmeriant une offte de principe: 


des, pPeS8, 52 
Considérant que le reprochent à La niet 


objet la désipention à l'avance 653 moins-disonis δὲ le 


ἐξ CONPEITUNE ; QUE CON σαὶ ἔϊέ 
EG EE Finn Enregche 
Men un στο ELEC À, Mort Jeun τί ἤσαν 


Del- 
Verboom. Téleaniomalc.Electro-Eciair, Spie- 
pe etorau lessons pue inde et Eee. 
mppetées à concourir per Ja 


les, qncies et au 
Rose ΞΊΣ τι "τ 
a participation de ces deux soclétes aux échanges d'in- 


nement en vus d'oblenir de meilleures 
d'acba ; que cette aimution n'est amortie d'ancone 


prouve : k 
Considérant que, contrairement à co qu‘ ls 
6ociélés Ἐεάτρηες Jpdustriell γήρει Super, 
Ne en pièces n° 


Le esore σὰ, d'ane ; 

Trindelet Elecsro-Bclair quin pas 

a EE σοῦ ES des pr re 
αἱ 

EE sont ds: 


Sur ie marché de la A. TE. relailf κα prolongement du 
ia ane 7 au Sad, à Viljelf 2° étape, Le Kremlin Bicl- 
116- Vilqquif-Ill (équipement basée tension) : 
Considécant pièces °° 129 établissent 
Éna τος μα ρῖσαι τ ἐδ ὅλαι ΠΝ ἀαλοσαε 
tons entro les sociétés Matériol étectrlaue οἱ 


que du Centre (M.E.M.C., MorsJean el Bouchon, Her- 


Sur le soarobé de la RA.T.P. rolacif au remplacement 
des ascenseurs à ls saion Pré-Saint-Gorvais, 
Egce 7 bis: 

Cousidérant qu" ressort des pièces n° 66 à ὅϑ, et des 
déclarations οἱ mémoires des ignet où 


Sur le marcbé de la RAT. P. relatif à la modernisation 
Ἐπ Po δ᾽ ἘΠΟΝΌΜΝ oœ δ ἔα ὦ Pre Ἔνι, 


Sur le marché de l'établissement publie du parc de La 
Villene 1E-P.P.V.) concemant les fnstalialions électri- 
Él qe Ἡλδοὶ 


Sar le marcté 0 ΤῈ ΡΨ, relatif eu poste de bivraison 
ED.F. de la Gracde Halle: 


Conndérert que la pièce 2° 93, rapprochée de résultat 
Ce cet appel d'oftres, établit l'existence d'une entente 
entre Santerne εἰ C.G.F_E.-Alathom, ayant pour objet 
Ἐπ ἃ 'Ξ 


Sarle marché de ΤῈ ΒΡ. couceman le Musée satin. 
mal des suences et des lechniques οἱ de l'industrie 
AMLN.S.T.L) ταί! χὰ ἴοι Haure tension : 


de signaux et C'équi 

(OSE.E ), Saaieme, Side Se binbale de tre 

étcaniques (5.0 T.E, Forckam, ΓΟ ΕΒΔ 
xrevaus iecbniques (E.T.T.} aynet 

pour abjet la démgnauon pur avades comme 

γον Ἢ 


Ἢ 


io comme moins-hsant ea vrgecant le dépôt ὁ Οἱ. 
Frs de couverture el Fatuopéion des pociétés Eaurn ei 


50: ἐξ merché qu Contre nations! d'art et de cuitare 
Georges Pompiion (CN.A.C.) πα l'extension des 


auvents, lot 9° 9: ἘΠῚ 
des plèces CI 

ΡΣ ΗΕ ΓΗ 

de deu dirigeants da 


Considérant que, contrmrement ἃ co que prétend 

ἃ Socéie d'études et d'enrepries ὁ 

Sas ur pr eue 
ET 

mentoeser α soclals de cetia entreprise ES 

Gris enrroboreni sa 

pogale d'auties 1 


Socle marché da C-N.ALC. rabtif ana travaux d'eméns- 
gement da 4" étage, lot n° 6, Elccariclià : 


Considéraat que ie mpprochemneut de lapitce n° 136, de 
Κα déciaranon des dingennts de ln des 
cbservations éerizes 


por 

teux, C.G.EE.-Alsthom, Phibor el Senlgrne ; 

San Ave n Vs pentes re 
sat 18 PETI 

[- Conae que abrévisilon ἧς “Forciass"; 


Considérant ea d'en pas μαυνι lnnocété Roiretn 
τ ΤΣ qu'on τορδέψαρδκα, Le Diet 
ἃ l'encoutre du estin entreprise au tire Ge Eure 
ché dent il s'agt, doit Eire écarté: 


Ἐπ ce qui conceune l'argument tiré de la recherche de 
partenaires éconamiques : 


Eicn préatable des marchés: 
En concerne los argnmets dirés de La conjemc- 
EU DO ne dés de a con 


Considérant que fes: Sackété générale detrs- 
pe 3.0.1. 


a 3 ἢ 
ns αν PI Enpae σα DORE 


LEE.-Alethor) ; 800000 F à lasociété. 

Clemençon se: 500000 F à La snciésé Clrroesay 
1000 F à la Compagnie de travaux et 

{}4...8.}; 550000 F à ln 

Comspagnle do signaux εἰ d'équipoments électrons 
ques: 250000 F aux Etsblimements Desbais SA. 
5800 àlasociété Electrans : 300000 àJasociété Bloc 
ticitétravanz techniques: 00000 F kiasociéné Electro 
Bctstr: 1 500 000 δ 1x socidoi Etmo 8.4. : 800000 F à la 
socket Enua SARL: 15000000 F À FEntrepriss 
Indusmelle; 5000000 Llasociétà Forctum; 1500000 F 
F érablissemente Maurice 


Alasociété 530006 F sun: 

Guiamia ; 260000 F à la sockéch dos Anciens ἐπεδῆιαψο. 
ment Guinier : 100000 F à La société LS 00Ù F 
AusA 250000 F à Léo 
SARL: 1000000 Ε à la socitté : 


société Marériol cf τ 
du Centre; 150000 F à La πακίδεδ tree F 
eux établissements G. Moalin : 1500 007 F à La société 


Débéréenfe ἐπάν 
Get ABS ἀκα ace Δα ἢ Er 
᾿ pions 3 MM. Bacills εἰ 


NP EEE 
SCIENCES + MEDECINE _ 


Les bienfaits de Cérès 


des cancers du 


Ἴ Si les Âbres alimentaires jouent un rôle dons lo prévention 
côlon, les spécial 


à base de son 


. n'ont pos de verius parfculères 


N s'interroge toujours 
sur l'effet prévenrif des 
fibres alimentaires COD- 
we les cancers ἱ 
ques. Par « fibres ali- 
mentaires », On désigne les 
résidus fibreux des aliments végé- 
taux qui arrivent, non digérés, 
dans le gros intestin et s'ajoutent 
aux substances fécales. Les fruits, 
et céréales en sont parti- 
culièrement riches. Leurs vertus, 
admises pour la régulation du 
transit intestinal, sont controver- 
sées pour le prévention des can- 
cers recto-coliques. La « théorie 
des fibres » dévelonpée par le 
docteur Denis Parson Burkitt 
dans les années 70 fait place 
aujourd'hui à un certain scepti- 
cisme. Vingt ans après les pre- 
mières conclusions épidémiologi- 
ques, une étude scientifique 
menée per le professeur Jerome 
DeCosse (New York Hospital} 
s'emploie à démontrer les bien- 
faits des céréales contre certains 
polypes rectaux précurseurs de 
tumeurs malignes. De là à 
conclure au rôle protecteur des 
fibres dans les cancers du côlon, 


il n‘y a qu'un pas que le cher-. 


cheur américain s’est retenu de 
franchir. Seules des études de lon- 
gue durée sur des sujets sains per- 
mettraient de généraliser ces 
résultats. 


Quatre années 

: de recherche 

Invité par la société Kellogg's, 
le professeur DeCosse vient de 
présenter à Paris les conclusions 
de ses quatre années de recherche 
portant sur des malades atteints 
de polypose recto-colique fami- 
liale. Bénins, les polypes du gros 
intestin peuvent dégénérer en 
cancer dans certaines conditions. 
Par contre, dans les polyposes 
recto-coliques familiales, et en 
l'absence de traitement, ils évo- 
luent vers des formes malignes. 


En choisissant des sujets atteints , 
hérédivai 


de cette affection taire, le 


professeur DeCosse a voulu agir 


sur des exemples de « carcinogé. 
nèse accélérée ou tronguée ». 
Ainsi, en cas d'inhibition des 
polypes, le cancer serait lui-même 
prévenu. - 
Publiée par le Journal of the 
National Cancer Instirure en sep- 
tembre 1989, cette étude (1) 8 


toire (étude randomisée). Un 
groupe témoin de 22 sujets ἃ reçu. 
un supplément à faible teneur en 
fibres de 2,2 grammes par jour et 
un traitement placebo de vits- 
mines. Un deuxième groupe de 
16 malades a reçu un même sup- 
plément à faible teneur en fibres, 
plus des vitamines C (4 grammes) 
et E (400 mg) par jour. Les 
20 personnes du troisième groupe 
ont bénéficié d'un supplément à 
haute teneur en fibres de 
22,5 grammes par jour et d’un 
traitement à base de vitamines C 
et E dans les mêmes proportions 
que le deuxième. 

La Kellogg's Company a fourni 
le supplément de fibres (céréales 
à base de son de blé « ali bran »). 
L'ensemble des patients était sou- 
mis à un régime faible en 
graisses ; chaque trimestre, des 
endoscopies ont parmis de faire le 
décompte des polypes rectaux, 
tous les malades ayant subi une 
ablation du côlon (avec anasto- 
mose iléo-rectale). 

Les résultats de l'étude 
concluent à La diminution du 
nombre et de la taille des polypes 
rectaux chez les patients recevant 
des céréales à teneur en fibres et 
respectant le plus scrupuleuse- 
ment le régime prescrit. Ces effets 
s'accentuent à partir de ia 
deuxième et de La troisième année 
de traitement. « J{ fau, plus de 
11 grammes de fibres supplëmen- 
taires pour obtenir un effet nota- 
δε v. précise le professeur 
DeCosse. Par çontre les 
semblent rester stables en l'ab- 
sence de fibres et de vitamines. 

Pour les patients du deuxième 
groupe, la situation tend à l'amé- 
lioration sans qu'il y ait cepen- 
dant de résultats sigmificatifs. Si 


l'on considère les résultats de - 


façon stricte, sans prendre en 
compte la capacité des patients à 
suivre leur traitement, aucune 
différence statistique entre les 
groupes n'apparait. 

En admettant que cette étude 
menée gur un petit nombre de 
personnes soit significative, 
peut-on en transposer les résultats 
à tous les sujets porteurs de 
polypes ? Et d'une manière géné- 
ταῖς peut-on conclure à l'effet pré- 


ventif de l'ingestion de fibres 
dans les cancers du gros intestia * 
« On ignore si l'effet bénéfique des 
fibres de céréales observé ches les 
malades souffrant de polppose 
ir également s'exercer sur 
les personnes exposées aux 
polypes recto-coliques Sporadi- 
ques », reconnait dass les conclu 
sions de son étude le professenr 
DeCosse. Quant à l'impact d'un 
tel régime sur une population 
normale, seule une étude d'au 
moins cinq à dix ans permettrait. 
seïon lui, d'apporter des réponses. 
En attendant, le chercheur 
américain est convaincu que Fon 
peut recommander ἴδ consomma- 
tion à tout un chacun d'un sup- 
plément de céréales. 
L'hypothèse d'un lien de cause 
à effet entre l'apparition de cer- 
taipes affections intestinales et la 
faible consommation d'aliments à 
base de fibres remonte au début 
des années 70. Le professeur Bur- 
kitt constate alors que le çancer 
recta-colique est rare chez les 
populations ouvrières à domi- 
aante rurale, fortes consomma- 
erices de fibres, alors qu'il se 
développe dans les pays indus- 
trialisés qui en consomment peu, 
A partir de ces seules consicdérs- 
tions épidémiologiques, Burkitt et 
ses collaborateurs suggèrent que 
le cancer du gros intestin ne 
relève pas de facteurs génétiques, 
mais est lié à l’environnement 


Plusieurs mécanismes ont été 
avancés ponr expliquer l'éventuel 
cffer protecteur des fibres alimen- 
taires. En augmentant la vitesse 
de transit, elles retarderaient le 
temps de contact eutre les subs- 
tances potentiellement carcino- 
sènes εἰ ἰδ muqueuse colique, En 
augmentant le volume fécal, les 
fibres, insalubles, seraient suscep- 
tibles de diluer les subatances car- 
cinogènes, voire de Jes capter 
dans leurs mailles. Enfin, les 


de preuves 


sur le régime alimentaire, la 
putrition et les cancers prou- 
vaient 1982 « l'absence de 
preuves concluantes démontrant 
que cher. l'homme les fibres ali- 
meniaires (telles que celles pré. 
sentes dans certains fruits, les 
légumes, les graines er les 


- céréales) ont un effet protecteur 


vis-à-vis du cancer recto-colique ». 
En 1987, un comité d'experts 
de la Fédération des sociétés 
américaines de biologie expéri- 
mentale abovtissait à des résui- 
tats identiques. La même année, 
ke docteur Elio Riboli, du Centre 
international de recherche sur le 
cancer (CIRC). à Lyon, a publié, 
en collaboration avec d'autres 
chercheurs (dont l'INSERM) les 
résultats d'études concluant à l’ef- 
fet préventif d'une alimentation 
riche en fibres (de fruits et 
légumes} sur les polypes et les 
cancers recto-coliques (2). Cette 
observation des habitudes ali- 
mentaires de 651 malades atteints 
de cancer ou de polypes, rappor- 
tés à un groupe témoin d’autant 
de personnes, n'a pas révélé une 
réduction du risque liée à la 
consommation relativement éle- 
vée de fibres de céréales. 
« Compte tenu de tout ce que l'on 
sali, on peut conseiller à tous une 
alimentation riche en fruits, 
légumes, Pain, voire en céréales, 
rca nr Deal par donne de 
conseils sur une quelconque 
cialité de san », estime le doc 


. Si l'intérêt de la consommation 

de céréales ne fait aucun doute 
pour ia société Kellogg's, il 
demande encore des preuves 
scientifiques avant qu’on puisse 
affirmer son intérêt dans la pré- 
vention des cancers recto-coli- 
ques. τ 


MARINE MALTO 


vol 81, n° 17. 1989. = 

(2) « Colorectal Polyps and Diet : 
À. Case Control Study in Marseille ». 
Geneviève Macquart-Moulin, Elio Riboli, 
Jacqueline Cornee, Rudolf Kaas et 
Patrice Bertherène. International Journal 
ef Caneer. 40, 179, 188 (1987). 
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mois. Ce qui montre la rer 
ble Capacité ‘des Albatros à Κα. ΄ 
porter des jefines prolongés. 
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Plus de 15 200 kilomètres en trente-trois jours : les oiseaux ont été suivis par des balises Argos 


kirch, δα Centre d'études biologi- 
CRRS) δ ont eu l'idée de mas 
balises Argos six ds alba- 
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zones P si 
Éie qualifier de chasse la 
recherche de cadavres flottants 
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Suis Où au conrraire, a 

au 

découverte du siècle qui 

donnerait au monde une source 
et bon 


l'annonce ’fracassant des 
électrochimistes Fleischmann et 
Pons (/e Monde du 24 mars 
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de presse, MM. Mar- 


tin Fleischmann, de Tuxiversité 
de Southampton (Grande-Bre- 
uRI- 


tagne), et Stanley Pons, 
RUE d'Utah rats Unis). 
annoncent qu'ils ont réussi à 
obtenir à température ambiante 


et par simple électrolyse d'une 


solution d'eau lourde une réac-. 
Celle-là 


tion de fusion nucléaire, 


ue des 


Soleil ge des étoiles, et 
milliers de forcent 


techniciens s’ 


vain .de domestiquer depuis" 


trente ans dans “'énormes 
Jes « tokamaks ». 

La nouvelle est stupéfiante, 

mais M. Fleischmann est un élec- 
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début, dans le plus grand désor- 
dre : contrairement aux usages, 
les deux hommes ont annoncé 
leur découverte aux médias non 
spécialisés, et le compte rendu de 
leurs travaux qu’ils publieront 
ultérieurement manque singuliè- 


au cœur du. rement de précisions. « Un cher- 


cheur de mes amis a di construire 
même sa cellule d'électrolyse à 
partir de phoios publiées par 
Newsweek », souvient 
M. Christian Amatore, du labora- 
toire de chimie de l'Ecole nor- 
male supérieure, 
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Pas: 


semer τι 


de l'American Chemical Society. 
Dans l’euphorie du moment, les 
représentants de onze labora- 
toires (américain, soviétique, 
hongrois, indien. brésilien, ita- 
lien, tchèque), affirment être en 
mesure de confirmer leurs résul- 
tats sur la « fusion froide ν. Mais 
trois “maine plus tard à Balti- 
more, les participants au congrès 
de l'American Physical Society 
font le ans = Le tr Ξ 


og de hu pré présentées (e Monde 


du 27 avrit et Eye 10 mai. nn 

Rebondissement le ὃ mai à Los 

Angeles : huit manipulations 
toutes 


révèlent tous négatifs. 

confusion La plus totale. 
Avec le tem, urtant, ON 

verra + ù Dia clair. Durant 


le matériel et dans le laboratoire 
de Stanley Pons. 115 ne détectenr 
aucun rayonnement susceptible 
de démontrer l'existence d’une 


nt même si l'eau 
d'une des cellules entre en 
tion pendant heures. 


Les détecteurs les plns puis- 
sants mis en batterie un peu par- 
tout dans le monde seront tout 


aussi négatifs. Parmi ceux qui 


prétendent avoir pu 

travaux de Fleischmapn et Fons, 
très peu publieront un compte 
rendu. « {ls sont tous des chi- 


éaire, jan, ε expé- 
rlences décrites, existe toujours 
une zone d'ombre qui rend le 


EL EN SUSpect, 
M. Michel Genet, de 


# À ce jour, ël n'existe aucune 

preuve mentale de proue 
tion utilisable d'énergie par le 
phénomène de fusion froide », 
estime M. Gener. Ce que 
confirme M. Michel Martinet, 
directeur de cabinet du haut-com- 
missaire au CEA, pour qui 
« aucun élément majeur πὸ μεδεῖ- 
J'e aujourd'hui une relance des 
études ». Pourtant, le professeur 


Union of Pure and Applied Che- 
mistry (TUPAC) à Stockhoim, il 
promettait à ses collèges — qui 
attendent toujours — La publica- 
prochaine de nouveaux 


tion résul- 
tas. 

Tout le monde ne partage 
le icisme des Fran Aux 


Etats-Unis, l'Etat de l’Utab, le 
gouvernement, et surtout, les 
Donner SG) Fnaneent ἃ 
ouse, etc. ancent 
hauteur de 25 millions de dollars 
un Institut national pour la 
fasion froide. Le Japon crée un 
Organisme similaire où travaillent 
quatre-vingts chercheurs. ἘΠ 
Inde, deux équipes affirment 
avoir obtenu une quantité si 
cative de tritinm, gaz radioactif 
ui confirmerait une réaction de 
sion « C’esi assez troublant, 
objet d'une publicarion pu Le 
‘objet d'une trés le 
oc du du ARC: équivalent 
i 


Les propriétés du palladium 


En fait, si la réalité de la fusion 
froide n'est pas confirmée, les 
phénomènes curièux constatés 
par MM. ει Pons, εἴ 
beaucoup d'autres depuis, n'en 
sont pas pour autant expliqués, Et 
notamment l'excès de chaleur 
enregistré par « pour » dans 
certaines le ritium des 
Indiens, ou l'émission (très 
contestée) de neutrons que cer- 
tains expérimentateurs — nOtam- 
ment au laboratoire américain de 
Los Alamos — croient avoir détec- 


M. Marius Chemla seu, pour 
Paris-VI-CNRS 


excédentaire était de à une 
Ἐς de l'Hyérogise fou ἃ dem sav 
Mie Re au 
compose l'eau lourde) et "ox y- 

CI rés lb l 
Ἑῆς, fu expérience So 
Perret nt dote 
Hs 

cette hypothèse. 


tte chercheurs, et non des 
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, prix Nobel de physique 

ea, eine 63 — restent Con vaincus 


Piègé entre les atomes de 
dium, est soumis à des pressions 
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l'oxygène de l'air, les deux gaz se 


« τὴ, π exclu la 

sion de À Épargne τᾶς brise le τάξει 
cristallin Tallinn 
entraînant d'éner- 
gie suffi. lencher des 
réactions de fusion très brèves », 
estime M. Jean-François Fauvar- 
ue, professeur titulaire de Ja 
chaire d'électrochimie indus- 
trielle au Conservatoire national 
des arts et métiers. Une hypor 

De que ne rejette pas ταὶ M Ἢ 
qui pourrait expliquer les 
« bouffées » de neutrons de Los 


un 
sant 


Âlamos. Le prob joute-t-il 
aussitôt, c'est ne io 

S'il existe, est tellement t aléatoire 
et bref que les cl améri- 


cains n'ont pas vraiment réussi à 
le reproduire. 


blent avoir "3 Gsm à 

collision d'ions lourds. C'est com- 
plètement incompréhensible, et 
une trentaine de théories diffé. 


£rop rare et ile à re, 
Pour Qu soiP pssible Le qe 
Cher. » 


qu’il en soit, la plu 
ae ES 
ti 
fusion froide — si elle eue = une 
source d'énergie utilisable. Les 
sommes misées officiellement par 
les industriels semblent nés 
modestes Rares à 
exem Cp relèven! 
par exen et Ἵ 
mécénat q à ue de çévent plus du 


scie: Fra : qe τῇ 
atifique 
Contipuent pr Les Squier a ei 
France tout = moins — ΕΞ 
concentrent sur ls métallurgie 
paladinm, mal connue. Mais 
l'enjeu économique, donc l'effort 
matériel et financier, le rythme, 
ne sont ue, les mêmes. « Cela 
ainsi, et 
au 
Se ton QubE ve, te en 
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HOCKEY SUR GAZON : Coupe du monde 


Les crosses de Sialkot 


Les Pays-Bas ont gagné la 
Coupe du monde de hockey sur 
gazon, dix-sept ans après leur 
première victoire. le 23 février, 
à Lahore (Pakistan). lis ont 
battu en finales le Pakistan (3- 
1). La France a pris la septième 
place ds la compétition. 

LAHORE 


correspondance 


Ἐν homme ἃ nr la pelouse 
gazon synthétique, agitant le 
drapeau blanc et vert frappé du 
croissant et d’une étoile du Pakis- 
tan. Dans une sorte de numéro de 
mime, il s'est prosterné sur la 
pelouse, a fait semblant de se fra; 
per la tête sur le sol, puis s’est rou 
ar terre. Le public du stade 
bafi, de Lahore, a βουσὶ et 
applaudi. La défaite de l'équipe 
nationale, en finale de la Coupe du 
monde de hockey sur gazon, face 
eux Pays-Bas, n'a pas suscité de 
scènes de dé ir, hormis celle 
« jouée » par l’homme de la 
pelouse. 

Le Pakistan a accueilli la défaite 
des siens avec philosophie. Avec 
fair-play, même, tant il est vrai que 
les Néerlandais, vainqueurs de 
leurs hôtes par 3 buts à 1, ont été 
chaleureusement ovationnés par 
60000 connaisseurs. Le Pakistan 
est l’un des rares pays au monde où 
le kockey puisse se prévaloir du sta- 
tut de sport national, au même titre 
que le cricket ou que le squash. 

Vendredi 23 février, entre 
14 h 30 et 16 heures, la vie s'est 
donc arrêtée à Karachi, Islamabad 
ou Lahore. Les téléviseurs des 
demeures au gazon britannique des 
riches Pakistanais se sont allumés, 
les rues toriueuses des bazars du 
pays se sont mises à résonner des 

des commentateurs sportifs. 
Après six ans de purgatoire, le hoc- 

pakistanais était en passe de 
retrouver le standing qui lui avait 
permis de remporter trois des six 
précédentes coupes du monde et 
aussi trois titres olympiques en 
1960, 1968 et 1984. 

« C'est par l'intermédiaire des 
soldats indiens de l'armée britan- 
nique que le hockey s'est implanté 
dans la région », explique Manzoor 
Hussein Atif, l'un des hockeyeurs 
les plus connus du pays, membre 
de l'équipe championne olympique 
en 1960. - {ls ont commencé à pra- 
tiquer ce sport dans les comonne- 
ments. Le hockey s'est d'autant 
plus vite répandu que les Indiens 
possèdent des atouts physiques 
pour la pratique de ce sport, es 
notamment une grande agilité, » 

Après la partition de 1947, 
T et le εἶ qui avaient 


du hockey mondial. Et ce n’est sans 
Pate nes nie 
sports les plus populaires au Pakis- 
tan, en dehors du football et d'une 
forme locale de lutte, sont des dis- 
ciplines demandant une grande 
souplesse du poignet, qui semble 
être une caractéristique des 

tifs du ps : hockey, cricket, 
squash (les deux meilleurs joueurs 
du monde sont les cousins pakista- 
nais Jchangir et Chancher Khan) 
et badminton. 


Estimer le nombre de prati- 
quants du hockey au Pakistan 
relève de la gagcurc. La fédération 
pakistanaise ne prend en compte, 
dans chiffres de licenciés, que 
les joueurs de haut niveau. Les pra- 
tiquants seraient plus de cent mille, 

épartis essentiellement dans les 
collèges et écoles du pays. Cepen- 
dant, alors qu'il est fréquent de voir 
des ïes de cricket s'organiser 
sur terrains vagues et avec des 
battes grossièrement taillées dans 
le bois, le hockey semble moins 
populaire. La nécessité de posséder 
un équipement et un terrain à peu 
près corrects en cest sans doute 
l'ane des raisons. 

Promotion 
sociale 

« Le hockey est essentiellement 
pratiqué par des personnes issues 
des classes moyennes, affirme 
Manzoor Hussein Atif. 1/ n'a pas 
la même image aristocratique 
qu'en Angleterre Ici, il est un 
moyen de promotion sociale. Les 
Joueurs de hockey sont très res- 
pectés et se voien: proposer des 
postes dans d'importantes 
sociétés. » 

Pas de ciubs de hockey au Pakis- 
tan, mais des équipes appartenant 
à des sociétés, qui recrutent les 
meilleurs éléments directement 
dans les collèges. La compagnie 
&érienne nationale, Pakistan inter- 
national airlines (PLA) est ainsi 
étroitement imbriquée dans le hoc- 
key. L'équipe de ΡΙΑ est la meïl- 
leure du pays et fournit d'ailfeurs 
neuf joueurs à l'équipe nationale. 
PLA emploie un nombre considéra- 
ble d'anciens internationaux, et son 
actuel président, Farooq K. Khan, 
est le fils d'un ancien champion 
olympique de hockey. 

Lahore est la ville qui ἃ donné le 
plus de hockeyeurs à l'équipe du 
Pakistan et Sialkot est _celle Lin 
fabrique leurs crosses. Cette ville 
de 000 habitants est située à 
cent cinquante kilomètres de 
Lahore, tout près de la ligne de 
cessez-le-feu entre le Cachemire 
indien et le Pakistan. L'industrie 
locale s'est développée autour de 
deux pôles : les instruments chirur- 
gicaux et le matériel de sport. Sial- 
kot partage le monopole mondial 
de 1a fabrication de crosses de boc- 
key avec la localité indienne de Jul- 
lundur, 

Le seul handicap des hockeyeurs 
pakistanais est la rareté des ter- 
raios synthétiques dans le pays : ils 
sont au nombre de sept, alors que 
le hockey de compétition ne se pra- 
tique plus sur gazon naturel F 
bientôt quinze ans. Le coût d’un 
terrain en astroturf est extrême- 
ment élevé. Ce qui explique sans 
doute que des pays comme le 
Kenya, Malaisie, voire l'Inde, 
rencontrent des difficultés pour se 
maintenir au meilleur niveau. 

Le Pakistan, grâce aux perfor- 
mances de ses hockeyeurs, est rela- 
tivement privilégié. « Nous 
aurions besoin de trente terrains 
synthétiques, estime cependant 
Manzoor Hussein Atif. Le pro- 
blème est évidemment économique. 
Mats, s'il était résolu, le Pakistan 
dominerait le hockey mondial pen- 
dant les trente années à venir. > 


GILLES VAN KOTE 


EN BREF 


a FOOTBALL : Les excnses de 
Luis Fernandez. Exclu vendredi 
23 février de l'AS Cannes pour 
«écarts de conduite répétes », 
l’ancien milieu de terrain de 
l'équipe de France de football Luis 
Fernandez, agé de vingt-neuf ans, 
pourra réintégrer l'effectif profes- 
sionnel du club azuréen (vraisem- 


lundi 26 février à l'issue d'une réu- 
nion des dirigeants du club avec le 

. qui préside le conseil 
de surveillance de l'AS Cannes. 


joueur le mieux payé de France 
juillet 1989. doit maintenant éviter 
la relégation en deuxième division. 


c Les projets de ML Harelange 
pour le Mondial 1994. — Dans une 
interview au journal brésilien © 
Glabo, le président de la Fédéra- 
tion internationale de football 
(FIFA), M. Joso Havelange, s'est 
déclaré favorable à une modifica- 


dant les matches, donc de perce- 
voir des droits plus élevés, il envisa- 
gerait notamment de remplacer les 
mi-temps de quarante-cinq minutes 
par quatre périodes de vingt-cinq 
minutes. Ces itions, qui ont 
surpris les milieux du football 
généralement très conservateurs en 
matière de règlement, pourraient 
être examinées lors de la prochaine 
session annuelle de la FIFA qui se 
tiendra le 11 juin à Rome. 


gation, le ketch néo-zélandais 
Steinlager skippé par Peter Blake a 
gagné la quatrième étape de la 
course autour du monde à la voile 
en à qui reliait Auckland 
NanreleZane) à Punta-del- 
Éste (Uruguay) vie le cep Horz 
Steinlager ἃ précédé de sculement 
21 minutes et 18 secondes un autre 
batcau néo-zélandais, Fisher-and- 
Paykel, de Grant Dalton. Selon les 
orgauisateurs, ces deux voiliers 
devaient être suivis par le britanni- 
que Rothmans de Laurie Smith, le 
suisse Merit de Pierre Feldman et 
le français Charles-Jourdan 
d'Alain Gabbay. Ces deux derniers 
navires ont recueilli le 26 février 
l'équipage du bateau finlandais 
Martella qui avait chaviré au large 
des côtes argentines. 


COMMUNICATION “τ΄ 


Confronté à d'importantes pertes financières 
« Le Temps de la finance » 
cesse sa parution quotidienne 


Le quotidien économique et 
boursier le Temps de la finance 
quotidienne 


Grur du 37 Témer. Le joural ne 


par 
k - ssengagement brutal. du 
journal de de ses actionnaires, 
le GAN et la BGP (Banque de ges- 
tion privée) qui a « désiabilisé une 
situation financière tendue ». 


mois de parution un déficit de 
l'ordre d'u αἰσείας ine de millions de 
francs. 


naires pourrait être lié à ces 
récentes difficultés. Toutefois, à 
NCM Communication, on indique 


Une étude sur l'audience 


_Le «retour » du magnat britannique 


M. Robert Maxwell 
à nouveau intéressé par P'ACP ? 


« Si quelqu'un veut nous aider à 
lancer une nouvelle Agence cer 
crale de presse, nous SOMMES 
préts. À la condition que le projet 
soit viable. Mois attention : ἐ πα 
reste pas beaucoup de σεις 
C'est ce ae déclare au Figaro du 
priés th ‘66,8 : da el de 

Υ e pre! 

ὅν Ἢ ἄραι Lo tribunal & com- 
merce de Paris doit prononcer la 
liquidation le 5 mars, si aucune 
Ua Ronomiquemet valable 
n'est trouvée. Tout en précisant L par 


ailleurs que son journal Euro- 
pean paraïtrait le 11 mai en 
G , puis en 


Ἢ affirme être «en position 
d'étude » pour ce qui concerne des 
projets en France, εἰ note 
qu'il possèds toujours le terrain de 


annuelle des émissions 


tions inacceptables posées rotam- 
ment le Syndicat du livre -. En 
cectifiant qu'il n'a pas l'itention 
de vendre ses imprimeries de Blois 
(rachotées au groupe Cino Dei 
Ducs) et d'Ozoir-la-Ferrière, 
M. Maxwell assure : «Je veux 
publier D res en free a 
j'estime qu'il n'y ἃ pes, Ici, assez 
Le capacités modernes d'imprime- 
rie.» 


A de ses engagements 
dans ΓΕῚ, dont ἢ possède 125% 
du capital, le magast britannique 
indique ue «ses :PPOrtS 

ἊΣ Parik Le Lay τὸ sont bean- 
coup améliorés ». Enfin il affirme 


‘il va « reprendre partiellement 
lée de François Müterrand qui 


voulait faire de l'Arche de la 
Défense un carrefour de le com- 
munaication » : « La convmaice- 
tion jouerc un rôle, du 
moins au sein des locaux qui 


Les mille heures du téléspectateur 


Dans fa moisson de chiffres 
recuaillis en 1989 par Média- 
métrie pour son premier « fivre 
de l'audience » annuel, on 
découvre par bribes comment 
l'homo cathodicus consomme 
son passe-temps favori. Au- 
delà des mesures générales 
d'audience, de part de marché 
des chaînes ‘(Je Monde du 
13 février), l'analyse permet de 
déceler les genres de pro- 
grammes offerts, et ceux qui 


sont regardés. 


les journaux 
(124 heures), et les films 


Mere 
urs tem u ν 
En bas de l'échelle. le Français ne 


consacre, toujours en moyenne 
annuelle, que 2 heures aux émis- 
sions religieuses, ὃ heures au théà- 
tre et à la ique classique, soit 
largement moins qu'au s 


tissements (91 heures), les maga- 
zines, documentaires et débats 


a Héritière du New York Times 
Ighigene Ochs Sulzberger est 


New York Times, cst décédée dans 
la nuit du dimanche 25 février, à 
New-York. Elle était âgée de 


Adolphe JChs, avait acheté le céle- 
bre quotidien new-yorkais en 1899 ; 
δ τὰ δε ces και αἰ ϑσῦοα as 
u'elle n'avait qu vingtaine 
d'années, Elle se maria 1917 
avec Artbur Suizberger. ἢ devait 
succéder à Adolphe Ochs à la mort 
de ce dernier en 1935, elle-même 
devenant membre du conseil 
d'administration. Leur gen 
Orvil Dryfoos puis leur fils 
«Punch» Sulzberger devaient 
essuite prendre la direction du 
journal. 


confre l'accord salarial dans 
contre l'accord salari: ans 
l'audiovisuel — Le Syndicat 
ΓΑΙ des listes FO (SGJ- 
) s'est élevé. lundi 26 ier, 
contre l'accord signé samedi, selon 
me L sauvette et Ge Ki sand » 
en employeurs l'audiovi- 
sue publie el md ts de ἡ 
nalisies SNJ, CFBT et CFTC FO 
Juge ce tente « des plus ambigus ». 
et indique qu'il «πρὸ le signera 
pas », Car il « ne réduit que d'un 
tiers les disparités salariales » 
eaue les journalistes d'Antenne 2 
et ceux des autres sociétés de 


Faudiovisuel public (Radio- 
France, RFO, RFI et 3) εἰ 
« renvole aux calendes grecques la 


résorption définitive et totale de 
ces disparités ». Le SGJ-FO 96ς 
refuse « ἃ ertériner un accord 


tandi 26 février, de lever le préavis 
le 481} avait 
Εις Sn 


{Source : MEDIAMAT.) 
BIBLIOGRAPHIE 
Un «Livret du 


Cat national des ji: di 
END. ional des journalistes 


trente-trois fiches divisées en 


« regardés » qu'ils ne sont 
«offerts» {voir tableau]. Peut-on 
ea déduire qu'ils sont les favoris du 
proie? La hiérarchie établie par 


Léléspecta teur dépend au moins 
autant de ses disponibilités horaires 
que de ses choix. Or, journaux, 
jeux et films sont le plus 
souvent eu cœur des soirées, et la 
publicité colle au plus près à ces 
rendez-vous obligatoires, alors que, 
par exemple, les émissions pour la 
Jeunesse (dont le public est par 
définition restreint) ne forment 
que 5,5 %& du ἔχ d'écoute, 
contre plüs de 9 du temps 
d'émission. 


La journée type du téléspecta- 
teur n'est t pas cantonnée 
au fre i Peine », de 


18 heures à 22 heures. Certes, ces 


journaliste » 

rubril « ion» 
re mg 
du travail»), qui sont de véritables 
outils de travail. 


Cet ouvrage permettra aux 
sociologues et aux spécialistes des 
médias de balayer d’un seul regard 
l'histoire et l'évolution de la profes- 
sion, mal connue. Elles donneront 
aussi aux journalistes et au public 
intéressé l'envie d'aller plus 1, en 

notamment dans la sélec- 


» Le Livret du journaïste, de 
François Boïissarie et Jean-Paul 
Garnier. Publications du SAJ, 
100 F, 33, rue du Louvre, 75002 
Paris ; tél. : (1) 42-36-84-23). 


Le « Guide de la communication » 


type 
se multiplie Le Guide de la com- 
munication en recense deux mille ᾿ 
dans son édition 1988, avec leurs 
du Ji en Deie 
détaillées. τ 


grammes 
ont tiré quelques statistiques. 


jeanes sont plus diplômés que les 
anciens (82 Ὁ de niveau bac plus 
4 % chez les moins de trente ans, 
contre 55 % chez les plus de cin- 
quamté ans), et la durée moyenne 
dans un poste est d'environ sept 
ans 


> Guide de is oommunicetion 
1990, éditions Jean-François 
Doumic, 5, rue Papillon, 75009 
Paris, 510 pages, 1 480F. 


d'écoute 


tinée (7 beures-midi) 

6,9 % de l'audience, et l'a, 
14-18 beures) près de 16,7 %. 
aux noctarnbules, ils contri- 


Enfin, pour dépasser les 
« livre de l'audience + 


égaux 
des Sn tr et des «télé 
phages ». 10 % qui consom- 
ment le plus de télévision, à raison 
de 7 heures par jour, sont en maj 
rité des femmes (60 %)}, ont plus 
de uante ans (70 %), sont 
ment inactifs (les trois 
et de faible niveau d'ins- 


aves ints sur dix pol 
anse sept points dix points pos- 
, NE en 1973 ἃ Toronto (Canada) 
d'an père français et d'une mère 
Japonaise, Joël Lautier est, à dix 
ans, champion de France en caté- 
Sorie poussins et pupilles, En 1984, 
à Buenos-Aires, il est vice- 
Pr ἐπ τ en Lee À 
ans puis, en 1986, 

Forto-Rico, champion du mon de 
cette même catégorie. A quinze 
ans, en 1988, il devient champion 
du monde junior — Le plus jeune de 
ον [66 nr Rs (Aus- 


monde de 1993. Le jeune et nou- 
veau grand maître français (1) n’a 
Jamais caché que son seul objectif ἢ 
RD de ceindre {a couronne 


(1) La France compte désormais : 
trois ΟΜ :.Bachar Κουδεῖγ, Olivier | 
Renet et Joël Lautier. À 


a τε me 


Cas de conscience 


ee Cette vérité historique, que, A Sant la Armm Mueller-Stah! interprète grès 
ours d’or qu rappeler pour parier fusie-Box. ὁ tranquille assurance 
ἘΞ: rt ie co cute ises ἐξ 7: 
“Certains : OUVIICr, 
ite o Puit, le détails F0 cours du ès et  Cxempisire (deux enfants qui ont 
de base δὺ scéna- déplace le suspense. ne se Chacun se place dans la hiérarchie 
Chicago, Michael demande pas Mictne] Laszlo est μα ἄς een 
mé SOÉXAN innocent Ou COUpA| mais: com- TéUSS, poursuivi 
Je SOMMES mom 
spéciales que ξεχνᾷ du mal, vatele réagir lo nm doper ca LES, ἃ παρ 
τοὶ demande que la vérité — qui ne sort pas d’un fille, aux juges, aux jurés, aux spec- 
POS Puits su terme d'une troublante  tateurs du procès — et du films, — 
: . enquête — deviendra, pourelle,irré. Armin Mueller-Stehl est un bloc, 
citoyenneté et - 
Sa fille, . Ξ 
, bi . 
RE Jessica Lange : 


l 
" 


sonnes déplacées» fuyant 1 x 
surnonmuhé à Treblinka € Ivan le Terrible », son extradition en 
l'assistance des alhés — ce fut vrai, Isrsël, où il a été jugé : « Demjanjuk! était accompagné de son fils 
d'ailleurs, pour toute l'Europe de de vingt et un ans: Je me suis demandé ce que pouvait ressentir 
LES, - se glssbrent des fascistes οἰ ce fil. Les enfants d'émigrants ont peur des réponses à catte 
ÉD 5-2 no Le pese question : Qu'as-tu fait pour survivre ἢ Connaît-on jemais les 
me préciait la ogvene frodes | - Membres de sa famille { Pour tenir ce personnage, je devais pres- 
no précieait Ja Pol “ que le réduire à son niveau le plus intime : l'amour d'une fille pour 
anticommunistes, ne furent pas très | 501 Père, d'une mère pour son füs. C'est à Costa-Gavras qu'i 
visas incombait d'en équilibrer tous las niveaux — personnel, affectif, 


Les 


1 
ji 


if 
ἐπ 
jé 


sirènes du diable 


À 
Ê 


‘Le décfc a été l'errestition à Cleveland de Jotin Demjarnjukl, 


ARTS 


Le nouveau spectacle de Roland Petit 
est tiré d'un roman du dix-huitième siècle 6. 

Dans un décor de Josef Svobode, morceaux, : ἕδη Boudreaux et] Dans la frénésie des modes, 
ua triple arc de triomphe sur lequel Jean-Pierre Aviotte, danseurs dans in Cardenas n'a pas sa 
des projections variées apposent la [8 compagnie, Natif de Cuba — en 1927, — 
griffe du fantastique, un jeune ment Sonate pour violon et piano ἧς des décennies, cet 
imuiént person ἐς ταὶ Shot τρεῖς de νίξοστεοδο outre. gemmes 
inqui can, qu "Ὲ re extravagance ivre son 
lu propose d'évoquer le disble tion), Roland Petit donne Une bar- |: œuvre comme si de rien n'était. 
dass un cercle tracé à la craie et que sur l'océan εἰ Quatuor en fa, . FUN - 
d'essayer de résister aux tentations οὗ l'on retrouve avec plaisir Le tou- La. vogue serait au néo- 
PR ᾿ ϑ τς | Jui, de la Hignée de Brancusi et des 


_ trappe les conduit droit en enfer.‘ |. 

Roland Petit a tiré Ξ- sie du 

Diabli Oureyx, de Dr Lmed 
e er ΟῚ ἐπ Le. o 


SYLVIE DE NUSSAC 


> Théâtre des Champs-Elysées, 
Jusqu'au 28 février. ᾿ 


[Ὁ ἘΞῚ ΜΙΘῈ 51: 7 VIS 
Loc. : 49.95.98.98 


DU 27 FEVRIER 
AU 25 MARS 1990 


30 REPRESENTATIONS 
EXCEPTIONNELLES 


LE SPECTACLE QUI 
À FAIT REVER L'AMERIQUE 


50 ὈΑΝΘΕΟΒΒ, 


CHANTEURS ET MUSICIENS 


| D'Heniy Moore, dont le rappro- 
che son goût de la courbe et de la 


Telerama 


᾿ ner εἰ 


Dans « Musie bax », de Costa-Gavras, Jessica Lange, avocate 
découvre Îes fautes pour lesquelles il ne peut y avoir prescription 


remonte à la surface avec un reu- 
ge de charnier, d’horreurs pour les- 
quelles il ne peut y avoir prescrip- 
tion. 


Ua grand peintre 
psychologique 


On voit toujours, avec raison, en 
Costa-Gavras, un cinéaste politique 
gui, depuis Z. s'est attaqué à σας 

maux engendrés systèmes 
totaliteires, les dAlomatis mib- 


der" 
que. En avocate américaine 
». peu à peu forcée " 


PRIX 60 F. LOC. 42.74.22.77 
2 PL DU CHATELET PARIS 4° 
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ionnels, au bon 


Sculptures organiques 


Cardenas, Sigg, Briggs : trois seulpteurs 
avec pour seul point commun l'amour de la nature 


Guiseppe Penone, ont 
essayé, mme ἐπὶ d'aller sans rüp- 
ture de la branche brute à l'œuvre, 
de mettre en somme la nature dans 


TT 
je 
ἯΙ 
Σ ΠΗ 


᾿ 
: 
ὴ 
ἔ 


Jacques-Cailot. jusqu au 
31 mars : Peter à la gale- 
rie Zabriskis, 37, rue Quincam- 


Comment faire tourner 


le rock français 
Le programme FAIR porte ses premiers fruits 


tout que le public prenne 
l‘habitude d'aller voir les 


possibles des groupes qui 
tournent chaque soir en 


pour 1 
à déposer avant le 15 juin 
1990 auprès du Centre 
d'information du rock : 221, 


a la ion des arts ἢ 
ques. Δ 6t6 nommé, lundi 
février, la Galerie 


nationale du Jeu de paume de 
Paris. Ce bâtiment, en cours de 
rénovation les soins de l'archi- 


cn 1991. 

É en 1948, Alfred 
taf es éudes disais de Tan et 
as ! COLE po- 


nal du cinéma enropéen se dérou- 
lera du 13 au 21 octobre, à 
Le Baule. 


Ce festival annuel « vendra don 

ner un coup de projecteur sur les 
ns. Ce que fait 

cinéma améri- 


ennemi A A μα 
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THÉATRE 


τὰ LES ΜΙΌΙΞ | DESIGN 
DEPARS MUSICAUX ϑ . 
= |sontre D feux de «Memphis » 
rs « 
ΞΞ ΕΝ erniers feux de « Mem 
FRANCK 
BEETHOVEN Les Pays-Bas, la Belgique et l'Allemagne célèbrent les derniers éclats 
Vendredi Gisèle Ἢ , .. . Le hrope, cette comédie 
Zu FIXE d'un mouvement d'art décoratif récemment dissous tufque οὐ Mob, poarend Je 
'obj dû | mensonges. la fatuité, 
« Quand un produit sort du finalement, ne dépayse pas trop blages, beaucoup d'objets ont af les valeurs de son siè- 
ee catalogue, il entre dans l'his- dans cette ville où l'on ignore ké être «finis» manvellement. Same 2 né choisi par Niels Arestrup 
Pluno toire, » Cette réflexion d’un mar- rideaux et les volets. vocation commercial h insugurer le Théâtre de le 
MOZART-STRAUSS | chand donne toute la mesure du Le spectacle est d'abord dans ks Loc nr age Renaissance, à deux pas de la place 
DUPARC succès à venir de Memphis (1981.  moubles : de la légendaire biblio- Eu£ + om les trois cents réfé. | Saint-Martin, dont il vient de pren- 
πᾶ Carios 1988). Deux ans après sa thèque «Carlton» de Sottsass, ὕϑηρες du catalogue, le modèle le | dre le direction. Π est le second 
Enars tion officielle, ce mouvement dressée comme un totem multico- plus fanbriqué reste le chaise | comédien, après Jean-Claude 
2h46 BRUNEEL d'antidesiga à l'italienne déclenche [τς à la coiffeuse «Plaza» de «First» de Michele de Luchi, avec | Brialy aux Bouffes Parisiens, à par- 
1e Vraie Lavénté une poussée de fièvre dans les Michael Graves, le meilleur du ἴῃς moyenne de quatre cents tir en croisade pour sauvegarder le 
KENDE des ventes, les gal ἰεα mobilier « postmoderne> est réuni modèles par an, après une imoine théâtral de la capitale. 
rausées, A Milan, la galerie Colom-  jci, pour le plus grand plaisir des « pointe » mille cent en 1985. rôle d'Alceste, en tout ces, lui 
Plano bari a vendu cette année un proto  yisieurs, qui s'étonnent ces Aljourd'hni, les bénéfices se chif- γα pjen 


du fauteuil « Proust» de Gse- vases conçus comme des châteaux "Ἶ τ 
Une Pesce 90 000 francs. de cartes en verre (Sottass, Peter ne terme εἶν Monpis 
Prémanifeste du mouvement, il Shire, Marco Zanini), hom- s'est dissoute, non content de 


’a rien d'un séducteur, son 
A ui Fe agé que d'ailleurs Niels 


Le 1er: William | cotait déjà 15 000 francs en 1981. le chai ismondi (qui fil du temps, semble 
λεγε πο | Angie donne, Des dr 
DESHALES rie de la rue Bonaparte fut sméns- Technicolor par Andrea Branzi}, Memphis) a décidé de recommen- | non plus d'un grand seigneur. Vëtu 
Jui Christophe 1985 par Ettorre Sottsass ces horloges monumentales ct nar- cer πᾶς nouvelle histoire en créant | ‘je manière négligée, son corps est 
os ROUSSET «le gourou de Memphis»),  cissiques, ces plafonniers qui lat  Méta-Memphis : la ière cok | épais, ses gestes soudains, son 
à CLAVECINS affirme : « On ne commence à bien cent des éclairs en plastique rouge lection a été tée à Milan en M ee le comme un linge Et, 

LI vendre ces meubles que depuis (la « Santa Ana» de Matheo septembre, à l’occasion du dernier lorsqu'il évoque sa bile qui 
deux ans. » Thun). Salon du meuble. s'échauffe, on entend ces de 

μπᾶ : e Les clients ? A queli cxcep- leur sens ier, médical. Π n 
im |le5:VOIXXX-s. ia? A aelques ca pas vrabnent sympathique, non 


Jusqu'à 200 000 francs ont été 
A. PEMBERTON- | achetées par les musées de Boston 
JOHNSON (Arts décoratifs), Londres (Victo- 
ria and Albert), Kyoto (Art 
pans moderne). En France, si le musée 
des Arts décoratifs dispose de quel- 
STOCHL ques meubles, l'intérêt relève sur- 
contrebasse tout des collectionneurs privés 
(comme Jean-Charles de Castelba- 
jac, Kari Lagerfeld), où est encou- 
ragé par des initiatives Jocales : les 
premières expositions Memphis ont 
eu lieu à Bordeaux et à Toulouse 

(Galerie Galvani). 

Meubles 
ἃ spectacle 

Les Pays-Bas ont été plus 
rapides à réagir. En Hollande, dès 
1983, trois musées (La Haye, le 
Boymans de Rotterdam, le Stede- 
Bdjk d'Amseterdam) constituaient 
ensemble et sans «doublon» une 
collection. Les Néerlandais ont, il 


est vrai, quelques longueurs 
d'avance : dans Les années 30, le À 
Stedelijk museum fut l’une des 
rares institutions (avec le MOMA Fondé en 1981 par Ettore Sott- nn ere rs 
de New-York) à créer un départe- 5858, maître incontesté, alors âgé de artistes (Sandro Chia, Mimmo 
ment «Design, Design industriel,  Soixante-quatre ans, du design ita- Paladino, Lawrence Weiner, 
Arts appliqués ». Et puis Memphis, lien (il travaille pour Olivetti dès Joseph Kosuth, Franz West. 
selon Hack, directeur du 1958), le mouvement Memphis Entre scul et performance, 
département au musée, avaient nait d'une remise en question du  S'offrent dans une surenchère de 
toutes les raisons de séduire : « fi, Produit «standard». Véritable Codes, de signes à usage interne 
nous sommes très . Nos alternative au style fonctionnel πὲ voir le confessionnal pour solitaire 
maisons ressemblent à des boîtes ἈΡτὲβ la guerre, il revendique a de Faladino >) ou ἰς nécu cogce pruel 
avec un loir εἰ des fenètres. Mem- à La jee, 15 jeu. dé t bientôt des DR or 
lé otre ἔχοι de vai en pates ὅ monde enr à aus ἀξίας. L'art où À 1 mode! 
ant une esthétique nouvelle, \taliens (Michele de Luchi, à pic: la Hg peu μ 
des cola, des mélanges de Sajoouent des Amérquine Par divreuf agens fa monde 
italien, parce que cela manque δίδει Grave, Écer Sub). des + Nous étions d'abord des archi- 
d'idéologie.. Seule la forme particulièrement Sr pr tectes ». 
Limit traduit de Put Lie Le Japon τὶ 
5e jer), et a, ἱ ὲ - : 
De Un ne τὶ δὶς eau MX Miseus Τα Γατωσο τος. 
meubles),  «Tntti Frutti» in ts : 
DESALIBOURG | épuisée au départ par de mule do vencappalut ie Puis oo {30} 71. ΘᾺ anerdam, Tél: 
au Ranelagh de Groningen ainsi qu'un superbe des cassates.. 11 mars. 
20 février - 26 mers | Catalogue-objet. A défaut de programme Mem- En Belgique, à Gand (mars, 
A Amsterdam La scénographie Plis établit un réseau de compli- avril}, en Allemagne à Hanovre 
diffère : pas de salle noire, ni de Cités : l'inspiration, on la trouve en (mai, juillet) : puis ἃ Karisruhe 
théâtralisation, un parti pris farfouillant joyeusement le grenier (octobre, novembre). Rens 
d'espace et de transparence qui, du monde et de l'enfance (dans un ments: 
patchwork poétique de citations vett, 9. 20010 Pregnana Mila- 


en se tassant un peu sur une chaise, 
en constatant, lucide, désarmé, 


VENTES 


d'affaires (plus de 83 millions de 
francs) multiplié par quatre en un 


allant de 1" Ancienne au nese (Milano), italie. TéL : (02) | ventes spéciali d 
Δεῖ εἴ, Dies SP Memphis, Tune 33-29-06-63. rains. ibn 54 clius de francs 
sec, côté Beale Street, la rue de D Galeries spécialisées : Yves | pour deux vacations. 


blues et d'Elvis).… Gastou, 12, rue Bonaparte, 
L'ordre du discours, c'est juste- 76006 Paris. Tél : 46-34-72-17 ; 
Er mine te es À Hollande. Via Βοιζοίπο, 50. 
a Milano {ftalie}. Τά! : (2) 66-01-89. 


ENT ES | î 
AUTO ROSES τρια, Le. [8 février Compast 


AUOT ΣΝ Ὁ TENSIEN | lon de francs, 
AMBER (DONNE | chez M° Loudmer pour 1,2 milion 


OFEU de francs. Il cotait environ 


ition dès 1981 des unités de 
fabrication expérimentales : ἃ 
cause de la compléxité des assem- 


MARDI 6 MARS œuvre européenne pour 200 000 F, 
SALLE PLEYEL 20 K 30 Les Américains en sont déjà, à qua- 


ἐμέ égale, à 200 000 lars!e 
ee ARMIN Q Une fois encore, le jeu de dominos 
æ JORDAN fonctionne parfaïtement. Les 
Location W jours ὁ l'avance L Αἰδύρονα, AL Dotsleo, D var” 

ee ΔΑΒ | Vin 2 ΤΊ RANKI don rave avec ἐς True τᾶς 
BASIQUE τ pe piano Schubert d'Adami (1033 712 ΕἸ), 

æ pe en MOZART Opéra glace πρ 1i de M 
a BERG (372433 ΕἸ, ou encore The Fall 


FASTEL * 


d'Erro (330 447 F), adjugés chez 
Με Brient le 15 février. Un Combes 
se vend aujourd'hui pour plus de 
300 000 F. Π ne dépassait guère les 


x ΧΙ 
sauté LOCATION ET RENSEIGNEMENTS 


Νύμεηο VERS 05429757 


| ὑ{πΠ||Π|: .-..ὕϑὕ. 


La violence d’Alceste 


Pour inangurer le Théâtre de la Renaissance , 
Niels Arestrup a choisi « le Misanthrope » de Molière 


Paris s’offre l’art contemporain 
Le marché de la capitale rattrape son retard 


æ Ventes : Cornette de Saint- 


Basler manque de maintien sur 
gcène, mais elle fait passer un 
charme, certain, dans ce monde 
d'hommes pas vraiment enga- 
geants. Elle n'est pas une perverse 
calculatrice, rôle dévolu à Arsinoé, 
Brigitte Catillon, tout à fait belle et 
juste. 


Le mise en scène de Pierre Pra- 
dinas lui fait ne le trait, c’est-à- 
dire joindre le geste — séduire 
Alceste — à la parole. Tout comme 
elle force le trait des autres 

qui ne sont que des 
Rouet, C'ét va pes ones 


I y ἃ ani one tarte, des assiettes, 
le tout renversé sur le sol et 
rarmassé ière très commedia 


80 000 F il y a un an. L'art concep- 
tuel, quant à lui, est souvent plus 
cher en vente publique qu'en 


Ces chiffres ne reflètent ponr- 
tant que l'internationalisation des 
échanges qui s'est accélérée au 
cours des six derniers mois, Celle-ci 


Près du tiers des œuvres contempo- 
raines de l'étude Charbonneaux 
proviennent désormais de l'étran- 
ger, dont presque 10 % restent en 
France après l'achat. Certes, on ne 
trouve pas encore un Flag de Jas- 
per Johns ou une Friere de Jackson 
Pollock, mais on y voit aujourd’hui 
des œuvres de Keith Haring, Bas- 
quiat, Stella et des sculptures mini- 
malistes de Sol Lewitt ou de Carl 
Andre. M: Briest adjugeait récem- 
Da JU de au 
Donaid ainsi que Compo- 
sition de Joan Mitchell 
(2 629 180 F). 


. Le marché de la peinture euro- 
péenne contemporaine hésite 
encore entre Londres et Paris. 
Drouot mise sur l'attrait sentimen- 
tal et artistique que continue 
d'exercer is sur ses visiteurs 


sont plus depuis longtemps les 
sujets de Sa Très Gracieuse 
Majesté. Une réalité que les auc- 
tioneers anglais devront sans doute 
poor en compte à la ville de 


ALICE SEDAR 


Cyr, le 5 mars à Drouot-Richefieu 
{14 h 30} : Chayotte-Calmels, le 
7 mars à Drouot-ficholieu 
(21 h}: Briest, is 8 mars à 
Drouot-Richelieu (21 h); 
Lombraël-Teucquam, le 11 mars 
à Drouct-Montaigne (15 ἢ) : 
Ader, Picard, Ter de 28 mare à 


: ; Le 
. ἃ. 
τυ ue 
CINÉMA 
figareront 
INÉMATHÈQUE 59-18-08) ; V. δ'..45-82-: 
LAC z τ 41-46); 14 Juillet Bastille, 11° 
PALAIS DE CHAILLOT (47-04-24-24) PET Cri Er AT PUR LE 
La: Roesorde ces crtioeires de Paul 1,24 τς ἈΠ τ ν... ole, 15 
9, 
(1958, Mo]. de 8: M. Eomnaiohn, ΜΙ Des ENT GA Gnavom ADR, Gen 
Rudof Thome : Die Ver- | Convention, 1 


ΤΟΣ γα}: 
Maillot, ὙΦ ΘΟ ΘΡΟΟΊΘ. vi: Pathé 
Morignan-Concorde, 8° 


(1867). de Rudéif Thoma : June Pathé Marignan-Concorde, - 8° στο, 


Erschiesst-John, weil ex, οἷα mit : 92-82}: Publicis Champs-Elysées, 8° 

trugt (1968), de. Rudolf Thome, 19h; 47-20-78 28); τ δ 
Rétrospective Rudolf Thome: Made in | Be (43.87. Pethé. Français, 9 
Germany und USA (1974; v.o.), da | 147-70-33-88): Les Narion, 12° {43-43- 

ps AE Es Prrng PR CT 
:. A ῃ ἐπ᾿," - 
CENTRE GEORGES 80-74): Pethé Montparnasse, 145 
- POMPIDOU 43-20-12-06}: Pathé Wepler ἢ ἰδκ- 
ΡῈ —. Images}, 18» (45-22-47-94) ; Le Gam- 

SALLE GARANCE (42-78-5729). - | beun, 20° (46-36-10-961. 


CHACUN SA CHANCE LA, vo): 
de Form Orient Express, 1“ (42-33- 
Cronics da | 42-26) ᾿ οἷ ᾿ 

mi femifia (1966, v.o. traduction simulte- | CHÉRIE, J'AI RÉTRÉCI LES. GOSSES 


πάν), Se-Sara Gomez; Mi Aports (1969, | LA. vo): Forum Horizon, 15 (45-08- 

de: .57-67) : UGC Danton, . 6° tres 
Gomez : Cofioe Arabiga (1963, 1-0. te” 10-30}: Geurnont. Ambassade, 8° {43- 
duction :: de Guen | 59-19-08) ; UGC Biarritz, 85 
Lanürien ; Cube. 58 (1962, v.0. traduc- 3 ΜΑ.: Rex 2°. (42-35- 


Ascot et Jorge Fraga, Er rs 
prenant 

7 atf.l, de José Massip ; Maluaia (1979, 
νας 5.1.1, de Sergio Gal, 20 h 30. 
ViDÉOTHÈQUE DE PARIS 


LE CUISINIER. LE VOLEUR, SA 
FEMME ET SON AMANT (5) {Fr.-Brit., 
v.o.): 14 Juillet, Pamasse, 6" (43-26- 
58-00). 


"DÉLIT DE FÜITES {Sov., V0.) : Cosmos, 
6* (45-44-28-80). 


LE DINDON DE LA FARCE (A, vo: 


EDEN MISERIA {Fr.-Por.) τ' Utopia 
Champüoltion, ΒΡ (43-26-84-65) 


18 {48 22.47.94}; Lo Gambetta, 20: 
(46-36-10-98). 


BLACK RAIN {A., vo.) : : Pathé 
Marignan-Concorde, 8" (43-59-92-82}. 


ENTRE CIEL ET TERRE (A. v.£.): La 
Géode, 19° (46-42-13-13), 


ET LA LUMMÈRE FUT (Fr.-AlL-Ht.) : Ciné 


GODOUNOV  (Fr.-Esp.-Youg., | let Pamesso, 85 (43-: 
V2); eee Opéra, 2° {47-42- 
937. Η 


BRÈVE HISTOIRE D'ANCUR (Ροὶ., 


: Utopie Οπαπιροίδοη, 55 (43.26- 
ὅθε)» Ὁ L'Entrepôt, 145 (45-43-41-63). 
CARNET DE NOTES SUR VÊTE- 


Ὁ 
Ensôle, 11°143-07 
FAMLY BUSINESS (A, voi: 
V, 8 (45-62-41-46). Fe 
LE FESTIN DE BABETTE (Don. vo) 
MENTS ET VILLES (AL, v.0.] : Epée de | Utopia Champolion, Br (43-26-84-65). 
Bols, 5*149-87-67-471. ἡ LE GRAND BLEU (Fr. w£}: Gaumont 
LE CERCLE DES POÈTES mespanus | Aline ἘΝ {49 ον 60) 


Forum Horizon, -1* {45-08- 
CAT Pathé Impérial, 2 (47-42- PRVER Ἐὰ στ): θόρον, θ᾽ (8 82- 


72-52) : 14 Juilet Odéon, 6° (43-25- 
59- 83) : :.Pathé Hautefeuille, 6° | L'INCINÉRATEUR DE arr co 
{tchèque, (46.35- 


146-33-79-38) ; La Pagode, 7. (47.06- να): Accatone, δ. 
12-16}; Gaumont Ambassade, Be (43- 
PARIS ἘΝ VISITES ᾿ | | - 
MERCREDI 28 FÉVRIER : M 
des sbbés de Clunny». « αἱ ἢ du Maraïs, place 

τ τ Vosges ». 14 h 80, sortie métro 

«Los multiples aspects du τὸς vénéré Le mystèe du :: Sainte 
χη ΨΥ Japon 2. mingeae 2. 16 hourve. JE. rue Sainte 
fsh30.6. pics à Ina imusés Guimet. A mer x 

«L'intérieur de l'hôtel de Lauzun», au 17» belle} Dh h 5 pt prime 
14 h 20, métro Pont-Marie (C. Mere). -- ω y δ ΓΝ ς 

L'Unesco, un exemple d'architecture ᾿ ide du Louvre, escaistor et 
des snnées ἘῸ 5, 14 À 20, devent les . [δ menièrl. ne 0 νοῦ 
: Origialité ot diversité de L'art Juif ». .cL'ervoto de 1662 », de Ph. de Cham 
45 heues, entrée du musée, 42. rue psigne », 20 h 15, musée. du Louvre, 
arr gp à : espace accueil des groupes. 


oran. Masies, 14h 30 mess ἐς de Be à 
eu # musée d'Art » 
" {Ssuvegorde de -14 h 30, 11, avenue du 


'ecdel ἣν ‘Pont-Neuf » ἴ6:8 ans), 
el" ᾽; Sur le. » ans}, 
le CNT riaménegé », 14 ἃ , ΒΕΗ͂ La με, 30: 25. τῷ de Sons (musée Ce 

« Opéra Garnier ot Je MS « Séance de contes », 14h 30, musée 


du Petit Palais, 


ΜΠ’ 


AGENDA 


INDIANA JONES ° ET LA 

62-41-48) : ΤῊΣ Les Monmtparnos, 1 
LATE 

(43-27-5237. 

L'INSOUTENABLE LÉGÈRETÉ DE 

L LA, v.o.}: Cinoches, 8° (46-33 

10-82} 

ITINÉBAIRE D'UN ENFANT GATÉ 

{Fr.} : George V, B°(45-62-41-48). ᾿ 


JOHANNA ET LA SORCIÈRE {Autr., 
μη: Epée de Bois, 5» (43-37-57-47) : 

La Berry Zhbre, 11° [43-87.81-55}} 
L'Entrepôt, 14° (45-43-41-83}. 


LA LÉGENDE DU SAINT BUVEUR (Fr. 
k.; v.o.} : Répubiic Cinémas, 17. 
51-33}: Denfert, 14° (43.21-41-01}. 


LAISONS DANGEREUSES (A, 
: Les Trois Balzac, 8° (45-81- 

πόρεν Républic Cinémas, 11» (48-05- 

51-33) : Denfert, 14° (43-21-41-01). 


97-77}; Les Trois Babac, 8» (46- 


Costs-Gavras, 

Halles, 1e Ho 261212); er 

- mont 2 (47. 42-60-33) ; 

14 Juillet Odéon, 6° (43-25- 

59-83): Gaumont Champs- 
8" (43-59-04-67); 


‘Juillet Ba 
80-81); 


: Gaumont Alésia, 
27-84-50); 14 Juillet Beaugre- 
nelle, 15° (45-75-79-79) : 


mont Parnasse, 14 143-35- 
30-40); : Rex, 2° 
142-26-83-83}; Paramourt Opéra, 
9" (47-42-56-31) : UGC Gobelins, 
13* (45-61-94-96) ; Gaumont AM- ᾿ 
sa, 14 (43-27-84-60) ; Les Mont- 
pamos, 14» 43-27-6237) : Pothé 
Cüchy, ἄκη, 18» (45.22.48. ΟἿ). 

LA VILLE ET LES CHIENS, Fim 


péruvien de Francisco J. Lomberci, 
ve. : Latine, 4° (42-76-47 061. 


MAMAN Fr.) : Form Horizon, 1e (45- 
08-57-57) ; Pathé Impérial, 2° (47-42- 


Pathé Marignan-Concorde, 8° (43-59- 
92-82} ; 14 Julliet Bostille, 11° (43-57- 
90-87) ; Fauvatte, 13° (43-31-56-06) ; 


18° (4.22. 47.94}. 

MAUVAIS SANG (Fr): Ciné Beou- 
bourg, 3° (42-71-62-38); Studio des 
Ursulines, 54 (43-26-19-09). 

MERY POUR TOUJOURS (lt. _v.o.): 
Latina, 4» (42-78-47-66)} ; v.f. : Club, 9° 
| 147-70-81-471. 

LA MESSE EN 51 ΜΕΝΕΙ͂ (Fe) : Gaorga 
V, 8 (45-62-41-46). 

MEURTRE DANS UN JARDIN 
ANGLAIS (Brit. v.o.) : Ciné 


8° (42-71-62-36) ; Studio des Ursulines, . 


5" (43-26-19-09). 

MILOU EN ΜΑΙ (Fr): Gaumont Les 
Hoïles, 1“ (40-26-12-12): Geurnont 
Opéra, 2° (47-42-60-33) ; UGC Odéon, 


422}: Pathé Chchy. 18° (45-22- 


MON Varie SIÈCLE (Hong. 
v.0.) : Panthéon, B* {49-54-15-04), 
MONSIEUR (Fr.} : Epéo do Bois, 5 (43- 
97-67-47). . 

MYSTERY TRAIN LA. v.o.) : Cinoches, 

6° (48-33-10-62). ᾿ 

NÉ UN 4 JULLET (A, vo): Forum 
1 Horizon, 15 (46-08-57-57) :- Ciné Beou- 
:| bourg. 3° (42-71-52-36) ; Pathé Houte- 

fouille, 65 46-33-79-58) ; UGC Danton, 
6° (42-25-10-30) ; Pathé Marignan- 
æ ; UGC Biar- 


Rex, 2° .42-36-83-93); 
Opéra, 


NÉS DES nu Cape wa): La 
Géode, 19° (48-42-13-13}. 

ΝΙΚΙΕᾺ (Fr.1: Gaumont Les balle, ἐσ 
(40-26-12-12); ne Opéra, 25 


(47-42-60-$3) ; Rex {6 Grand Red, 2° 


6" (42-22-72-80) ; LOC Damon δ (42ς 
Geumont ‘Ambessade, 


DERMÈRE 
Wa): Gecrne ν, & HS . 25-10-30) ; 


143-59-19-08) : Publicis Cons 
Elysées, 8° 147-20-76-23) ; La Bastile, 


: 18» (48- 
28-42-27}} 1655 (43-06- 
50-50}; Pathé Clichy, 18» 
(45-22-46-01). 


BLANCHE (Fr.) : Pathé Français, 
S{47-70-33-88]. 


UGC Rotonde, 
D (46-7464 08), Ls Triomphe, 80 [48 
74-93-50). 
LES NUITS DE HARLEM (A, v.o.)- 
Orient 


OLIVER ET COMPAGNIE LA, vf.}: 
Rex, 2° (42-36-83-93) ; UGC Montpar- 
nassa, .6° (45-74-94-94); Saint- 
Lambert, 155 (45-32-91-68). 
OPÉRATION CRÉPUSCULE [A., vo.) : 
George V, 8" (45-62-41-46) : v.f. : Ho 
tywood Boulevard, 9. {47-70-10-41) ; 
Paris Ciné !, 10° (47-70-21-71}. ὁ 
OUBLIER PALERME (it.-Fr., v.0.) : Gau- 
mont Les Halles, 1" (40-26-12-12); 
Gsumont Opie. 2° LL 6053). 5 
UGC 8» (45-62-20-40) ; 

14» (43-27-62-37) ; ὅτε Ε 


Montpamos, 

Fauvette Bis, 13» (43-31-60-74). 

OUTRAGES (5) (A., v.o.) : Cinoches, B* 

(46-33-10-821 . 

PALOMBELLA ROSSA {lt., v.o.}: 

Saint-André-deu-Arts 1, 6* (43-26- 

48-18). 

PAS NOUS, PAS NOUS (A, v.o.}: 
L 8 (43-69- 


Pathé Marignan-Concorde, 

92-82) ; v.f, : Pathé Français, 9° (47-70- 
39-88) ; Fauvette, 13" (43-31-58-86) ; 
Sept Parnassions, 14° (43-20-32-20). 
LE PETIT DIABLE (It. v.o.): Denfert, 
14 ons Républic Cinémes, 
11° (48-05-51-33 


δ᾽ (45-32- 
91-68). 


LA PETITE VÉRA Joe. va): Cino- 
ches, 6* (48-33-10-82). 

QUAND HARRY RENCONTRE SALLY 
(A. v.0.): Gaumont Les Halles, 1° (40- 
26-12-12} ; Gaumont Opéra, 25 es 


60-33); Gaumont Ambassade, 85 
59-18-08) ; Goumont Parnasse, 
(43-26-30-40). 

QU VEUT LA PEAU DE RAB- 
BIT ? (A, vf}: Denfest, 142 (43-21- 
41-01). 

LE RENDEZ-VOUS QUAIS Fr): 
14 Juillet Odéon, 8° (43-25-59-831. 


RETOUR VERS LE FUTUR 2° PARTIE 
Ce Halpmood Boules, 8547: 


14. 


86-83-93) : : Bretagne, 6° (42-22- 
57-97}; UGC Odéon, 6° (42-25- 
10-30}: Pathé Merignen-Concorde, 8» 
(43-59-82-82) ; 

8° 143-87-35-49) ; UGC Normandie, 8 
(45-63-18-16) : Pathé Frençais, 9° (47- 


04-67) ; Uéc Lyon Bastiie, 12 
01-69): UGC Gobelins, 


(43-27-84-50) ; 14 Beaugrenelle, 
16° (45-75-78-78) ; Gaumont Conven- 
tion, 15° {48-28-42-27) : UGC Maifot, 
17 ΜΟΒΘΟΘ δ); Pathé es 18 
{45-22-46-01) ; Le “Gembotta, 20° (46- 
38-10-98). 

8.0.5. FANTOMES 1 ἰΑ., vf): UGC 
Erritage, 8» (45-83-16-16). 

SEA OF LOVE (A. ν.ο.} : UGC Normen- 
die, 8° (45-63-16-16). 

SEXE, ET VIDÉO (A, 
v-o.): Elysées Lincoin, 8° (43-59- 
36-14}: Gaumont Pomasse, 14 (43- 
35-30-40). 


SHOCKER (5} (A. v.f.}: UGC Montpar- 
nasse, 6" (45-74-94-94) ; 

Boulevard, 9e (47-70-10-41). 

TE SILENCE D'AILLEURS (Fr.}: Forum 
Orient Express, 1° (42-33-42-26). 
SIMETIERRE (*) (A. v.o.} : George V, 8» 
145-62-41-46) ; vf. : Paramount Opéra, 
9e (47-42-56-81). 

SOLOVKI, LE PREMIER GOULAG 


ἴϑον., v.o.} : Cosmos, 6° (45-44-28-80). 


LE TEMPS DER AIT ARE (Youu. vo.) : 
79-38) : 


Pathé 8» (46-33- 
Elysées Lincoin, 85 (43-59-58-14) ; St 
do 28, 18 (46-06-36-07). 

THE MAD MONKEY (Esp.-A.-Fr., v.0.) : 
rer Orient Express. ἣν (42.335- 


WANDA ἰΑ., 


D'UNE 
Sept Parnassiens!, 14° (43-20-32-20). 
LA VIE EST UN LONG FLEUVE TRAN- 
ὑπσττα Fri: Cinoches, 6 (48-.33- 


LA VIE ET RIEN D'AUTRE (Fr.} : UGC 
Montpamasse, 


B*_(45-74-24-S4}); Le 
Téomphe, 8» (45-74-93-50}; UGC 
Opéra, 9° (45-74-9540). 


LE VOLEUR DE SAVONNETTES (it. 
vo.) : Epée de τ ov δ᾽ LE 95 67.42). 
Lucemaire, θ᾽ 


(43- 
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Programmes du mercredi 28 février au mardi 6 mars 


_LES GRANDES REPRISES | 
BACH ET BOTTINE (Con. : Letina, 4 


(42-78-47-86). 


LE BALLON ROUGE (Fr.} : Sept Parnse- 


siens, 14° (43-20-32-20). 


BEL AMI (A. v.0.} : Action Christine, 6° 


{43-29-11-80). 


BELLISSIMA (It, v.o.): Saim-André- 
16-80-25). 


des-Arts il, 6° (43-21 


(Brit, v.o.) : Studio Galande, B° 


BRAZL 
(43-54-72-71). 
COMMENT L'ESPRIT VIENT AUX 


LA, vo): L'Entrepét, ‘14 


(45-43-41-83). 

CRIN BLANC (Fr): Sept Pernessiens, 
14 (43-20-32-201. 

DROLE DE DRAME (Fr.} : Action Ecoles, 
5°(43-25-72-07). 


EASY RDER A. vo): Cincones, 6° 


Luxembourg, 6° 
Trois Balzac, 8» (45-81-10-80). 


IL ÉTAIT UNE FOIS DANS L'OUEST 
(π., v.o.}: Action Rive Gauche, 55 (43- 
29-44-40) 


JOUR DE FÊTE (Fr): Lo Chempo - 


Espaces Jacques Tai, Be (43-54-51-60). 


MON ONCLE (Fr.} : Le Champo - Espace 


Jacques Ταῦ, 5* (43-54-51-60). 


MONSIEUR HIRE (Fr.) : UGC Montpas- 
nasse, 6° {45-74-94-84} : Le Triomphe, 


8° (45-74-93-50). 


MORT A VENISE (It. vo): Raflet 
(43-54-42-34). 


Logos I, ΒΑ ( 


MOURIR À MADRID (Fr. v.o.): Les 


Trois Luwcsmbourg, 6° (46-33-97-77). 


LES NUITS BLANCHES (It, v.0.) : Sept 


Pamessiens, 14* (43-20-32-20). 


PEAU D'ANE (Fr): Les Trois Liwm- 


bourg, 6° (46-33-97-77). 


LE PRIVÉ (A. v.o.) : Action Christine, 6" 


(43-29-11-30). 


LE ROMAN DE RENARD (Fr.) : 94 Juit- 


let Pemassa, 8° (43-26-58-00). 


ROME VILLE OUVERTE (It. v.0.) : υἱο- 


pla Champolfon, 5° (43-26-84-65). 
LA RONDE (Fr.}: Le Champo - 
Jacques Tati, 5° (43-54-51-60). 
LE SALON DE MUSIQUE (ind, v.o.) : 
L'Entrepôt, 14° (45-43-41-63). 

t 


sa): Us THAN PARADISE (Α.-ΑἹ!., 
vo. 


Christine, 8° (43-29-11-30). 


TROP BELLE POUR TOI (Fr.} : Gaumont 


Ambassade, 8° (43-59-19-08) ; Les 
Montparnos, 14° (43-27-52-37), 
UCCELLACCI E rar LR vod: 
Racine Odéon, 6° (43-26: 


LES VACANCES DE M. enr à; 
Hs er δ οον, ᾿ 
LES FESTIVALS 


CYCLE WOJCHECH .. HAS {vo}, 
L'Entrepôt, 14» (45-43-41-63). La Pou- 
pée, mer. 14h; Une histoire banale, 
amer. 20h; l'Art d'être aimé, jeu. 18h: 
les Tribulations de Bolthasar Kobar, jeu. 
46h, sam. 4h, 16h, 18h, 20h 15, 
22 h 15, mar. 17 h ; le Manuscrit trouvé 
à Saragosse, ven.. dim. 13 h 30, 
16h15, 19h, 21h45; ln 

un. à 14h, 16 h 30, 19 h, 21 h 30 ; les 
Codes, mer. 17 h, 22 ἢ ; l'Ecrivain, mer. 
14}; ‘Adieu jeunesse, mer. 18 ἢ 30, jou. 
22 h 30; Journal intime, jou. 14 ἢ. 


NORD, FICTIONS DU SUD {v.0.}, Insti- 
‘tut du monde arabe, 55 (40-51-38-38). 
Le Grand Voyage, sem. 17h; Bako, 
l'autre rive, sam. 19 h 30. 

GRAND ART SUR PETIT ÉCRAN , 

Auditorium du Louvre, 15 140-20- 
52-29}. A TV Dente : The Infemo, Canto 


1, The Painter and his horid : Albrecht 
Dürer, mer. 11h: The Painter and the 
Pest, mer. 12h; 


30: Monitor, 


HOMMAGE A {vo 
Mec-Mahon, 17° (43-29-79-89), 

ven. à 14 ἢ, on 19h 
21} 30 ; Pandora, sam. à 14h, 
18h30, 19h, 21h30; Comtesse 


SANDRA |, ν.ο.) : Reflet Logos Nl, 5° 
(43-54-42-34). 


Utopia Champolllon, δ᾽ (43-26- 
Lou à cine 1. Ua: Action 


aux pieds'nus, dim. à 14h, 1 
RE E au he D 
16h, 18h,20h,22h -.-. 
HOMMAGE A AVA GARDNER ({v.0.), 
Action Christine, 6° 143-29-11-30}. La 


Comtesse aux pieds nus, jeu., som. 
à 14h, 16h30, 18h, 21 4 80 ram 20 
mn après; Pandors, mer. » (ὅπι., 
mar., séances ἃ 14}, Th 30, 18h, 
21h30fim20 mnaprès. τ᾿ 


Ὧν 


Η 


Fnac. Rens. et réserv ; : 40.10.10.01. 

LES MIDIS DU LOUVRE , Auditorium du 
Louvre 15 (40-20-52-29). La Rostaura- 
%on ds La Ronde de nuit, Le Printemps, 
(renucton ! pimultanée) lun. 12h30 PL: 
LITTÉRATURE ET CINÉMA ἰν.ο.), 
Action Rive Gauche, 5° (43-29-44-40). 
Out of Africa, mer., séances à 12 h (20 
ΕἸ, 15h, 18h, 21h; le Monde selon 
Gerp, jeu., séances à 12h (20F), 
14} 10, 16 h 30, 19h, 21 h 30 : Mine 
de Vi Le Rideou cromoisi, von. à 
12h (206), 14h, Los 18h, 20h, 


emporte 

16h, 20h: l'Etoffe des héros, dim. à 
14h, 17 h 20, 20 h 40 ; les Nuñs blen- 
ches, lun. à 12h {20F), 14h 10, 
16h30, 19h, 21h30: lx Marquise 
d'O, mar. à 12h (20F), 14h 16h 
18h,20h, 22h. 
MARDIS JEAN VIGO . Républic 
Cinémas, 11° ΡΟΣ ΘΈΣΙ Α 

sur le tigre, mar. 20 

NUIT er A RNA {v-0.), Gau- 


AMARCORD (IL. v.o.) : Saë 
15 (45-82-91-88) mer., lun. 18 ἢ 45. 


CAN BLANC (Fr): ἱξαρρην μος 6 nue 
33-10-82) mer., sam. 

Sant damberc 18448 32-01-69) mes 
.Jeu., ven., sam., dim, lun., svec. 

ET. L'EXTRATERRESTRE (A. v.1): 
Grand Pavois, 15° (45-64-46-B5} mer. 
17h. sam., dim. 13 h 15. 

LA GUERRE DES BOUTÔNS (Fr.): 
Saint-Lambert, 16° (45-32-01-68) mer., 
ven. 17h. 

HELLZAPOPPIN (Α., v.o.) : Studio des 
Ursubnes, 6 (43-26-19-09} mer., dim, 
16h, ven. 13 h 45, lun. 20 h 30. 
VESTE Les Trois Lucem- 
bourg, θ᾽ (46-33-97-77) mer. ven, 
m., mer. à 12h. 


LA LECTRICE (Fr.) : Studio Galande, 5° 
(43-54-72-71) mer., jeu. sam. 14h, 
mer. 16h. 

LEVIATHAN (A, v.o.): Grand Pavois, 
15" (46-54-46-95) mer. lun. 18 h 45, 
ven., mar. 21 ἢ, sem. 20 h 30. 

LES LIAISONS DANGEREUSES (Fr.}: 
Refiat Logos H, 5° (43-54-42-34) mer., 
din. 12 h 10. 

LE LOCATAIRE ({Fr.)= Saint-Lambert, 
16° (45-32-91-68) mer.. dim. 21 h. 

LE MAITRE DE MUSIQUE (Bel) : Grand 
Pavois, 18» (45-54-48-85) mer. 19h, 
jeu. 13h.465,. sam. 15h 15, dim. 
18 h 30. 

LES NUITS DE LA PLEINE LUNE (Fr.) : 
Saint-Lambert, 165 (46.82.01. 68) mer. 
21h, lun, 18 h 45. 

L'OURS (Fr-Al): Grand Pavois, 16 
(45-54-46-86) mer. 15 h 30, sam. 17 ἢ 
ser. 18h 


) (Son SR) 

mer. 14h, ven. 17h dim. 1 
lun. 19h, mar, 17 h 30, a PAS 
QUERELLE (55) (Fr.-Al, v.o.) : Répub£e 
Cinémas, 11° (48-05-51-33) mer. 18h 
RAIN MAN [A., v.0.) : Grand Pavois, 155 
(45-54-46-65) mer. ven., som. lun, 
HE 
LA θυ «εὖ (Fr.}: Républic 
Cinômes, 11° (48-05-51-33) mer., von. 
äm. 20h 
ROSELYNE ET LES LIONS (Fr.} : Studio 
des Ursulines, δ᾽ 143-26-19-09) mer. 
jen17. ΒΟ, ven... lun. 15h30, sam. 
SWEET MOVIE (55) (Fr-Can., vo): 
PRES Cuenca Ἐπ 45. 5.- 72-71) mer. 
3752 LE MATIN (5) {Fr.): Studio 

5e (43-54-72-71) mer., sam. 
16 ἢ dim. 15 h 30, mar. 22h 
TUSK (Fr.) : ap AA 11. (43.87- 
51-65) mer. δι, din. ἱ 
UN CHIEN AMDALOU ἴδ: Denfart, 
14° 443-21-41-01} mer. 19 h 20. 
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AGENDA 


CARNET DU Monde 
μὴ 
- Mare WALTER 
et 
Yasaine MAZDA- WALTER 
ont le plaisir de faire part de la vais. 
sance, le 24 février 1990, à 10 Β 35, de 
Brice, Roland, Aërïk WALTER. 


Last bat not foast. 


Décès 


— M. Püilippe Bruant, 
Hans es Beuane. 
et M= Dominique Bruant, 
M. ct Mas Jean-Benoï Bruant, 
M. et Me François Bruant 
et leurs enfants, 
font part du décès de 


M. Jean BRUANT, 


survenu le 25 février 1990, à l'âge de 
quaire-vingt-neuf ans. 

La cérémonie religieuse scra célé- 
brée le jeudi 15 mars, ἃ 10 h 45, en 
l'église Notre-Dame-de-Bellevuc, à 
Meudon-Bellevuc. 


L'inhumation aura lien dans le 
caveau de famille, à Patay (Loiret). 


89, route des Gardes, 
92190 Meudon. 


— Me Raymond 
Me Pierre Schwartz, 
ses enfants et petits-cnfants, 
M. et Me Bernard Créange 
et leurs enfants, 
M Georges Dennery, 
Me Maurice Mezer, 
ont Le douleur de faire part du décès de 


M. Raymond CRÉANGE, 


surveau ke 22 février 1990, dans sa 
quatre-vingt-dixième année. 


Les obsèques ont eu lieu dans l'inti- 
mité familiale. 


— Danièle Decorbez, 
son épouse, 
Hélène ct Mathilde, 
ses filles, 
M. et Mer Maurice Decorbez, 


ses parents, 
ML et Me André Robinot, 
ses besux-parents, 


Et wute sa famille, 
ont la douleur de faire part du décès de 


Gérard DECORBEZ, 
survenu Le 23 février 1990. » 


La cérémonie religieuse ἃ liou ce 
mardi 27 février, ἃ 15 heures, en 
l'église Saint-Eticnne-du-Mont, 
1, place Sai Paris-5. 


— L'agence ORC 

a la douleur de Faire part de la dispar 
tion subite, après vingt-trois ans 
laboration, de 


Gérard DECORBEZ, 
présente sincères condo- 
Ten hces à sa fau et à ses proches, 


Boulogne le 26 février 1990. 


— Le docteur et Mes Jacques Frantz 
et leurs enfants, 

M. Jacques Boutitie et Me, 
née Janine Frantz, 
leurs enfants et petits-enfants, 

M. οἱ Me Pierre Frantz 
et leurs enfants, 

M Pierre Talem, 
née Françoise Frantz, 
ses enfants et petits-enfants, 

M. Dominique Wendel et Me, 
née Marie-Claire Frantz, 


ont la doulsar de faire part du décès de 


Me Robert FRANTZ, 
n£e Genevière Jordan, 
chevalier de la Légion d'honneur, 
chevalier de l'ordre national du Mérite, 
officier des Palmes açadémiques, 


survenu k 25 février 1990, à Metz, 
dans sa quatre-vingt-cinquième année. 
brée le mercredi 28 février, à 


14 beures, au temple Neuf, place de la 
Comédie, à Metz 


L'inbumation se fera dans l'intimité 
familiale. 
.« L'Eternel veillera sur ton 


comme Sur ion arrivée. » 
Psaume 121, verset 


Cet avis tient lieu de faire-part. ὦ 


14, ruc de La Haye, 
57000 Metz. 


3 ts, 
: Las familles Boucher, Hommes, 
Julianns, Lenoavel, Hekmeyer. 
Εἰ tous ses amis, 
Le personnel de 


IBS-France, 

ont le chagrin de faire part dur décès de 
Nicolas GOEDRAAD, 

survenu subitement le 24 février 1990. 

brée le jeudi 15“ mars, à 16 heures, au 

temple protestant de Dieppe, rue de la 

Barre, suivie de l'inbumation an çcime- 

tière de Rouxmesnil-Bouteilles. 


ses enfants οἱ petits-enfants, 
EL ses amis, 


ont la grande tristesse de faire part du 
décès de 


M. Joseph GOUZIEN, 


survenu le 24 février 1990, à l'âge de 
soixante-six ans. 

Selon sa volonté, son 
néré le vendredi 2 mars 1990, à 10 h 15, 
au crématorium du Père-Lachaise, 
Paris-20°, 


Uac cérémonie religieuse sera célé- 
brée le samedi 3 mars, à 15 heures, en 
l'église de L'Ile-Tudy (Finistère), sui- 
vie de l'inbumation au cimetière de 
L'fle-Tudy. 

Cet avis vient lieu de faire-part. 

14, rue Georges-La 

. 92340 Bourgls-| 

- Chambéry. Carpentras. . 
‘Mae ent, 

M. et Me Nicolas Janin 
etleurs enfants, 

Tous les parents, 

Alliés εἰ amis, 
font part du décès de 

M. Jean JANIN. 

Ses οἱ es auront lieu ce jour, 
mardi ΕΥΣΣΩ 1990, ἃ 9 heurek, en 
l'église Saint-Joseph de Chambéry. 

Candoléances sur registre. 

Get avis tient lieu de faire-part. 


Ὡ 


M. εἰ M= Abdelmagid Mecheri, 
M. εἰ Me Belkasem Mécheri, 

ses frères, belles-sœurs, neveux et 

nièces, 

ont la douleur de faire part du décès du 


grand officier de la Légion d'honneur, 
Η tai 


Ι 


Les honneurs lui seront rendus le 
jeudi Je mars. à 10 heures, à ital 
du Vade-Grâce, 74, boull 
Port-Royal, Paris-Sr, où l'an se réunir. 

Ni fleurs πὶ couronnes, des dons des- 
cts à Ce Curie pour la Re 

contre Cancer pourront 
au Val-de-Gräce. 
. Cet avis tient lieu de faire-part. 


6, boulevard Emile-Augicr, 
75016 Paris. 


ξ 


Ϊ 


ses cafants εἰ ρο τ 6. ΠΟ, 
Mae Georges Cyssau, 
58 mêre, 
roue ED te part du décès de 
Me François PERRARD, 
τς Jeanne-Marie Cyssan, 
rappelée ἃ Dieu, Le 26 février 1990, à 
Ko Se 
cérémonie religieuse sers célé- 
bre le mercredi 28 février, à 


11 beures, en l'église Saint-Jacques, 
167, boulevard Binçau, à Nouilly-sur- 


Ni flears πὶ couronnes. 


Anniversaires 


- Ruth, Laurie 

Etleursenfants, 
demandent à coux qui ont connu et 
aimé 


Mollie BLECH 


de penser à elle en ce vingtième anni- 
versaire de sa mort. 


_- Llya quatre ans, décédait 


Raymond DELAMARRE, 
CE en 1890, 


pteur, 
Grand Prix de Rome, 
quatre belles années à la villa Médicis, 


croix de guerre 1914-1918, 
chevalier de la Légion d’honneur, 


donné à son art, sculptures, médailles, 
jusqu'à son dernier jour. 


Ila rejoint son fils bien-aimé 


pi 
artiste 
(1932-19 mars 1981). 


Messes anniversaires 

— A la mémoire de 
une messe sera dite en l'église de. Saint- 
Vaast-Di (Seine-Maritime), 
le samedi 3 mars 1990, à 16 heures, 


pour Je premier anniversaire de sa 
mort. 


Communications diverses 

— Radio-Shelom (94.8) recevra 
mercredi 28 février 1990, ἃ 18 h 30, 
Micbel Noir, député, maire de Lyon. 


Nos abonnés, bénéficiant d'une 
réduction sur les insertions du 
- Carner du Monde », sont priés de 
Joindre à leur envoi de texte une des 


dernières bandes pour justifier de 
cette qualité. 


MOTS CROISÉS 


PROBLÈME N° 5206 
1254 567 89 
| 1] 


HORIZONTALEMENT 

1. Pile sans faire acte de vio- 
fence, — 1. Endroit où ça monte. 
Donc plus dans le noir, — III Qui 
se plie facilement. — IV. Cela na 
saurait nous coûter cher. Porte des 
Pirogues. — V. Conjonction. Ne 
manque pas d'air! — VI Fait le 
nécessaire pour pouvoir mener 
quelqu'un en bateau. Est blanc 
comme neige. — VII. Aiment bien 
le jour de la rentrée. — VIIL Art- 
cle. Fait perdre du temps. Suit son 
cours. — IX. Donne à manger. 
Peut recevoir des images. — X. Sa 
chute entraine un effondrement. — 
XI. Est dans fa lac. Accident dans 
une montée. 


MÉTÉOROLOGIE 


Evolution probable du temps on 


. France entre le mardi 27 février à 00 h δὲ 


deux. 
Attention, ls 
être 
gera au-dessus de 1 500 m environ. 
que des éciicien 
Loirs. 
Le vent d'Ouest soufflera partout 
assez 
rafales. 
# sera 
matin près de la Manche et toute la jour- 
nés près de [8 méditerranée avec des 
ratales à 120 km/h, voire 150 km/h on 
Corse. 
Les 


VERTICALEMENT 


1. Son travail se développe. — 
2. Retaurne sur son Heu de travail. 


dance. -- 5. Pour ne pss en rester 


là. Est haut placé. — 6. Est réqu- 
lièrement sur le sable. Œuvre du 
passé. — 7. Qui ne change pas. — 
8. Sert à conduire. A de quoi satis- 
faire les amateurs de noix. — 
8. D'un auxiliaire. Forment un 
total. Est portée par des ficelles. 


Solution du problème n° 5205 
Horizontelement 

1. Chanteuse. — Il. Auteurs. — 
Ill. Sérier. Pi. — IV. Trissorss. —. 
V. Us. Mot. — VI. Armements, — 
VIL Tas. Ondée. — VIIL In. Dut. 
Su. — IX. Ogresse. — X. Néons. 
Osé. — ΧΙ. Etienne. 


Verticalement 
1. Castration. — 2. Huer, Ran- 
σόα. — 3. Atriums. Rot. — 
4. Noisse, Déni. “- 5. Tues. 
Mousse, — 6, Errements. — 7, Us, 
Rond, £on. — 8. Pattes, Se, — 
8. Epis. Seule. 


GUY BROUTY 


tetions gagneront progressivement 
l'ensembis de la Bretagne, l'lte-de- 
France, ta Champagne et les Ardennes 
d'ici le βοῖγ, Un refroidissement très sen- 


TEMPÉRATURES maxima - minima δέ temps observé 
le 27-2-1990 


Valeurs extrêmes relevées entre 
k 26-2-1960 à 6 heures TU et le 27-2-1990 à 8 heures TU 
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* = TU temps universel, c'est-à-dire pour la F : 
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{Document établi avec le support technique spécial de la Météorologie nationale) 
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noi S CATASTROPHES ὁ Ἕὁὃδδ᾿᾽)᾽ RADIO-TÉLÉVISION π᾿ | 
HS La‘tempête sur l’Europe du Nord-Ouest EE A © 
SES . ἃ tué une quarantaine de personnes (τος sol msi mon 


su TRS Uñs nouvelle” teïpête a 82€ dé pluies très abondantes et, 
ne ES balayé l'Europe lundi 26 et “us Dunenrs vien cotes OÙ des 
CSST ar ep chées, les cflets du vent ὃς sont 
FN PEurog on géré hr d grande marie (est ce quan | 2040 Ciréme 
ce on . Η Η 
πος en pacticulier en trente ἘΣ ΩΣ 8Ι une < onde de tempête») : Füm britannique de Guy Hamilton (1964). 
PL tretat (Seine-Maritime), | 22-30 Magazine : Ciel, mon 
en jours." Elle à été, elle aussi; C. Act e "| De Christophe 
“mi meurtrière: une quarantaine (Somme) quelques te hr 635 Sport : Spécial Harricane. 
᾿ : ν᾿ υ 5: .30 Journal, Météo et B 


160. iforevue. 


Ockrent. 
23.40. formations : 24 heures sur la 2. 
23.55 Météo. 
0.00 Magazine : Du côté de chez Fred. 
᾿ Interview de Lech Walesa à Varsovie. 


ΕἾ . L'aventure intérieure. "- 
à ‘Fm américain de Joe Dante (1387). 


- ΤΑΙ 
13.0 Série : 21 Jump Street. 
Dorothée. 


ἢ} 
FE 


17.50 “Série : Hawaï, 


19.20 Jeu : La rous de [a fortune. 

1946 Tirage du Tao-O-Tac. . 

19.50 Le bébéte show. 

20.00 Journal, Météo, Tapis vert et Loto. 
20.456 Variétés : Sacrée soirée. ᾿ 


Guime blessés dans un τἀ νὼ: 


γος "écrasé par-un arbre MT Tr ns Bron D 
" “ 2 Ἄ Le D reg re ΤῊΩΠῚ 
ων ᾿ STRASBOURG | file de voitures, n'a se dégager :, ᾿ Soie, The Christians, Marie-Paule Belle, Jeen- 
τὲ DSC - il venait Soiensement de Louis Aubert, Halo James, Melody, Jean-Louis 
ἐν ρήμῥ ρει π μὲ 22.36 Sport : Football, 


7 rm mpagnie Pr mg ed rl ] 0:16 Sport: Spécial Haricane. 
. ἃ ; au feu rouge quai du Maire- ἐὰν Re ue 040 Série : Mésaventures. 
᾿ ἢ Que perles sérieux embonteillage. . 1.05 TF 1 nuit. . 
her τ uatre passagers installés à ipête 8. également fait de + 
He : Feratre de l'autsbas ot ἀδ sénenx délits matériels à Stras- AZ 
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magé comme celui du lycée 14:30 Eric ot Noëln. 


derniers blessés. ν Couffi, gnal, qui. .vénait d'être Ἰ ἢ pre 
4 ᾿ 4 pop Su D var de Absace. Ko de la régi 17.05. Jeu : Des chiffres et des lettres. 
᾿ sa 
+ us de cent kilomètres à l'heure. ace. : ἡ D'Arnentl demo: préeenel per Laurent 


LF. 


17.25 
ἜΝ: SE ἐρρῦοι : La fête à 
18.30 Eros Mac Gyver. 
1920 INC. Ἢ 
| 19,26 Jeu: Dessinez. c'eut gagné | 
Patics Laffont. 


* Plas de.cent trente mi 
: depuis le débnt de l'ann 


1 23.00 informations : 2ateueren ἴα 
2320 spom es 
23.20 chez Fred. 


FR3 : | 
1.13.30 Magazine : Montagne {ποῖ}. 
14.03 Magazine : Fidélio. 

14.30 Jeu : Cherchez in France. ᾿ 


balaye {a Bretagne. On ne 
. déplore cette ‘fois que deux 


JOURNAL OFFICIEL _ 
Est publiée au Journal officiel 
daté du lundi 26 et mardi |: 
27 février 1 990 : 


ESS RER 


UNE CIRCULAIRE ce 
A ὦ Dui 21 février 1990 relative à 
du 31 Ces — 
᾿ pen ὡς δα ἰοὶ τ δ τές ARTS ET SPECTACLES 
7 nt τνς 


à 


225 8 ἢ FA 1.5 


Je suis le seigneur du château. Βὲ 
Fm français de Régis Wargnier (1988). 
. 0.00 Cinéma : 
Horreur dans la ville. 
Fin américain de Michael Mer { 1982). 
1.35 Cinéma: 


Fi français de Wall Borowvryk (18871. 
LA5 

20.40 Cinéma : 
Mon curé chez les nudistes. D 


Fim français de Robert Thomes (19623. 
22.15 Série : China beach. 


0.00 Journal de minuit. 
0.05 La nouvelle melle des Indes {redif.}. 


M6 
20.35 Lil L'hérhiire oué 
22.15 Téshim: Modan Ex. 
23.35 ΒΡ ὴ deu chine: 
. 0.00 Six minutes d'informations. 


0.05 Musiques : Boulvrackn'hard. 
2-00 Rediffusions. 


Modeme Ex ; Culture pub ; Destination santé 


les allergies) : Cuiture pub ; Sucobe. 


LA SEPT 


20.05 Documentaire : Yasushi inoue 
ou Les sentiers de In mémoire. 
De Jen Antoine. 


Mercredi 28 février … 


16.03 Magazine : Dans la cour des grands. 
17.05 Magazine : Une pêche d'enfer. 
17.30 Feuilleton : Guillaume Τοῦ. ᾿ 


18.03 Magazine : C'est pas juste. 
18.30 Jeu : Questions pour un champion. 
19.00 Le 19-20 de l'information. 


0.00 Musique : Carnet de notes. 


CANAL PLUS 
13:30 Téléfilm : Coupable de εδοποο. 


16.05 Documentaire : Torre fragile. 
De Phil Agland, 
4. Au cœur de la forêt humide africaine. 
16.30 Téléfiim : Le denior du σοῖς. 


En ciair jusqu'à 20.30 mm 


Pl français de Jens Luc Godard (1967). 


LA 5 

Série : L'homme 

Série : L'inspecteur Derrick. 
Série : Le renard. 

Dessins animés. Les triplés (raditf.} 
Les Schtroumpfs ; Bosco. 


Audience τν du 26 février 1990 BAROMÈTRE LE MONDE/SOFRES-NIELSENS 
Audience insamtanée, France sntièra 1 point =202 000 foyers 
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. FRANCE-CULTURE 
29.00 et ls raison. Le 
Re DNS ie de fnee 


de Lewis, Roy Lewis, vio- 
lons : John Dexter, alto ; Judith Give, violon- 


16.55 Documentaire : Notre mère est un 
héros. De ΝΙκοίβα Obukhovitch, 

17.40 Documentaire : Le hérisson dans le 

Ξ brouillard. 


21.00 Tétéfüm : La femme ds papier. De 
Suzanne Schiffmaë. 
2220 Megane es re Dynamo. De Benoît Delépine 


23.00 Documentaire: 80 Self Tsutsumi ou les 
vertus de la fortune. De Jean Antoine. 


FRANCE-MUSIQUE 


run nu 2 0 0 A A κα 
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TT TECHNOLOGIES ὃ 


Un nouvean moyen de formation 
Des disques compacts 


pour les mécanos de Renault 


Les 5 et 6 mars, les meil- 
leurs véliplanchistes du monde 
s'affronteront au Palais omni- 
sports. Des ventilateurs assure- 


ront un vent constant sur Un * 


bessin . 

Une épreuve de planche à voile 
à Bercy. De l'eau et du vent dans 
la salle du POPB. Quand ce pro- 
ει surprenant fut annoncé, il y a 


- presque un an, un ἐπ avril, dans 


les colonnes de H'ind un maga- 
zine spécialisé, chacun crut à une 
galéjade. 

Et pourtant celte première 
mondiale va bien avoir lieu les 5 
et 6 mars à Paris. Les plus grands 
champions {dont Robby Naish, 
Bjorn Dunkerbeck, Pascal Maka, 
Nathalie Simon, Jenna de Ros- 
nay…) à peine revenus de la 
Coupe du monde à l'Almanarre, 
dans le Var, seront tous présents. 
Au cours de deux soirées, ils s’af- 
fronteront dans des épreuves de 
saut et dans des slaloms. Ils navi- 
gueront sur des planches de 
2.80 mètres de long avec des 
voiles de 5 à 6 mètres carrés. 
C'est dire qu'il s'agira bien de 
funboard (planche sportive) et 
donc que le vent soufflera dans 
l'enceinte du POPB entre force 5 
et force 7. Les organisateurs 
conseillent d'ailleurs aux 
10 000 spectateurs attendus cha- 
que soir de s'équiper sinon d'ano- 
raks. du moins de coupe-vent. 

Les travaux d'aménagement 


ont déjä commencé. A l'intérieur . 


des rambardes de la patinoire qui 
reste en permanence à Bercy sera 
disposé une peau de PVC, 11 
s'agit de laizes de plastique de 3 
mètres de largeur et de 1, 2 milli- 
mètre d'épaisseur soudées à 
Chaud sur place. Une enveloppe 
de trois tonnes qui sera récupérée 
à la fin de l'épreuve après avoir 
été redécoupée. Elle servira de 
fond au bassin de 70 mètres de 
long. 32 mètres de large et 70 
centimètres de profondeur qui 
sera rempli en cinq heures par 21 
000 métres cubes d'eau à 15 
degrés. La glace de la patinoire, 
restée tout l'hiver sous les diffé- 
rents aménagements (court de 
tennis. terrain de molo-cross. 
salle de concert), sera fondue à 
cette occasion. ν 


ventilateurs 

Pour pouvoir préparer le par- 
cours du Jumping de Paris prévu 
le 8 mars, le bassin sera vidé en 
moins de deux heures dans les 
ballasts qui se trouvent sous la 
salle. Car Bercy. comme {la 
d'Orsay sous laquelle on stockait 
pendant l'hiver les locomotives, 
dispose d'un système de ballas- 
tage qui évite à la construction de 
se soulever en cas de montée des 
eaux venues de ta Seine dans la 
nappe phréatique. À une extré- 
mité de ce bassin sera disposée 


38F 
100 pages : 


une rampe de lancement recou- 
verte de téflon de 3 mètres de 
longueur et de 35 degrés d'incli- 
naison. Six rails y seront creusés 
poûr laisser passer les ailerons 
des planches des six concurrents 
qui s'élanceront toutes les cinq 
minutes pour des départs de sla- 
loms par élimination sur quinze 
longueurs de bassin parcourues 
en quatre minutes environ. 

Les coureurs atteindront ainsi 
dès les premiers mètres une 
vitesse comprise entre 15 et 20 
nœuds suffisante pour que leur 
planches se mettent au planning 
au-dessus de l'eau. Leurs voiles 
seront en effet déjà sous l'emprise 
du vent créé par les vingt ventila- 
teurs disposés le long du bassin. 

Placés tous les 3,60 mètres, ces 
ventilateurs de 45 kilowatts cha- 
cun produiront un vent de 26 
nœuds {force 6) à 5 mètres et de 
17 nœuds (force 5) à 30 mètres. 
La juxtaposition des flux pro- 
duira un souffle de 25 % supé- 
rieur à leur puissance unitaire. 
Leurs quatre pales en résine 
époxy de 1 mètre chacune, régla- 
bles en incidence, tourneront à 
725 tours/minute. Ces ventila- 
teurs de 900 kilos chacun sont 
fabriqués par Helios, une société 
allemande. 

Ils utiliseront la puissance 
maximale de l'alimentation élec- 
trique du POPB pendant les deux 
minutes nécessaires à leur lance- 
ment. Le bruit émis. 80 décibels, 
sera largement inférieur au 
niveau sonore d'un concert de 
rock. Il sera d'ailleurs couvert par 
la musique qui accompagnera une 
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ura-t-elle répondre 
Témergence d'une ambition ique, 
incompatible avec la logique des ἐκ 


à Bercy | 


épreuve sportive présentée 
comme un véritable show. 

Li faudra dix minutes pour que 
la masse d'air présente dans la 
salle se mette en mouvement sous 
les 35 mètres de plafond. Une 
fois ce mouvement lancé, le vent 
créé entrera en rotation et devien- 
dra ainsi plus régulier que n'im- 
porte quel vent marin qui souffle 
par bourrasque. 


Un circuit 
mondial 


Une épreuve de sauts sera org3- 
nisée pendant ces soirées. Les 
coureurs se lanceront avec leur 
planche et leur voile jusqu'à 4 
mètres de hauteur en prenant leur 
élan sur un tremplin constitué de 
trois rouleaux de 2.5 mètres de 
large. Les longs fils serrés de plas- 
tique — comparables à ceux des 
rouleaux d’une laverie pour auto- 
mobile — ne devraient pas freiner 
la course d'élan des concurrents. 
Pour àugmenter la hauteur des 
sauts, certains ventilateurs action- 
nés par des vérins seront orientés 
vers le haut. Huit rayons laser de 
couleurs différentes permettront 
également de mesurer la longueur 
de ces sauts. Des tapis de judo 
seront disposés au fond du bassin 
pour éviter les acci lors des 
réceptions dans 70 centimètres 
d'eau, mais il faut savoir que les 
sauts les plus s ἱ ἵ 
sés ἃ Hawai Le sont dans une fai- 
ble profondeur d'eau au-dessus de 
fonds de coraux. 

Frédéric Beauchêne, qui orga- 
aise cette soirée, a déjà une lon- 
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gue expérience des innovations en 
planche à voile. Li & participé à La 
fin des années 70 à la mise au 
point du modèie le plus vendu 
depuis l'invention de la planche : 
la Dufour W'ing. li s'est ensuite 
spécialisé dans les traversées : 
celles de la Manche en 1978, celle 
du Cap Horn en 1980, celle de 
l'Atlantique en duo en 1985. 
Mais c'est de l’organisation d'une 
Coupe du monde en 1982 à Cro- 
zon en Bretagne qu'il a retiré l'ex- 
périence qui l'a conduit à mettre 
sur pied l'épreuve de Bercy : 
« Nous n'avions eu du vent qu'un 
jour sur les dix de la compétition. 
Et cela s'est reproduit à plusieurs 
étapes de la Coupe du monde. Les 
coureurs sont frustrés, les specta- 
1eurs aussi : le sport est déconsi- 
dèré. Il faut donc créer des 
pee en salle qui permettent 
e prouver qu'il s'agit d'un sport 
crédible. On fair bien des moto- 
cross et du tennis à Bercy. » 
Pour que La grande première de 
soit une réussite et puisse 
ainsi être reproduite dans des 
grandes salles en RFA, aux Pays- 
Bas. au Japon et aux Etats-Unis 
en 1991 (l'investissement de 6 
millions de francs ne peut d'ail- 
leurs pas être rentabilisé en une 
seule opération), Frédéric 
Beauchène a évidemment pris le 
maximun de précautions pour 
expérimenter des techniques qui 
n'ont pas de précédents à une 
teile échelle. Après des essais avec 
un seul ventilateur, l'incidence 
des pales a été retravaillée avec 
l'aide d’un bureau d'études. les 
Chantiers Le Baron spécialisés 
dans les études de dynamique des 
fluides dans les souterrains, pra- 
kings et tunnels. Cela a permis de 
produire un vent plus laminaire 
εἰ moins sinusoïdal. Ces calculs 
ont été confirmés par des essais 
avec trois ventilateurs. « Ensuite, 
explique Frèdéric Beauchène, 
nous devons opérer comme des 
ingénieurs aéronautiques qui lan- 
cent une fusée et faire confiance 
aux chiffres. » 
CHRISTOPHE DE CHENAY 


+ TF1 devrait retransmettre en 
direct lundi 5 mars, à 23 heures, 
une partie des épreuves. 


UE 


firage de fête Emité à 690 ex. aum, 
pepier vergé, coffret reliear 1390 F 
#5 planches couleur collées à la main 


3618 BP 66 
57192 THIONVILLE 


Dans le domaine de l'ensei- 
un nouveau média fait 

son apparition : le disque com- 
pact interactif. Textes, images 
et sons y sont enregistrés et 
pilotés par un ordinateur. Pre- 
mier utilisateur : Renault, qui va 


Comme tous constructeurs 
automobiles, Renault souhaitait 
améliorer le niveau de formation 


Ἶ en stage le nnel 
d'envoyer ge le perso: Tes 


i nt qui parcouraient le 

férié ne Souvaient suffr à la 
The. s 

Renault, en collaboration avec 


agents un « niveau moyen de 
compétences homogènes ». I 

lise du même coup une « pre- 
miére ». Son système, baptisé 
Edids. serai ie premier CDI édu- 
catif. 

Un disque compact interactif 
ressemble à s'y méprendre à un 
disque compact musical. Il utilise 
la même technologie mais son 
utilisation diffère : outre des 
sons, On y en! des données, 
c'est- dire es textes ou des 
chiffres, des images fixes (dessins 
ou photos) et même des 
séquences filmées. Pour le 
« lire », on doit donc disposer 
d'un lecteur. mais aussi d’un 

écran de télévision ou 
dinateur. 


Le disque interactif peur alors se 


pour illustrer le propos. schémas 
explicaufs.. L'él 

à son rythme selon un mode bien 
connu des adeptes de l’enseigne- 
ment assisté par ordinateur 
ŒAO). 


Pour apprendre à dépanner les 

autom! les compagnons des 

agents, cOnCessiOnnaires δὲ sUC- 

curs de Renault auront désor- 

pas ges CDI à Jeur disposition. 
F son! 

ΕΠ ΠΗ de problèmes : che 


dans le lecteur, le compagnon se 
trouve confronté à un type de 
panne : mauvais fonctionnement 
des phares par exempie. Ou du 
klaxon. Effectivement lorsquil 
actionne la manette qui sert à 
allumer les phares (reproduite 
fidèlement sur l'écran). ceux-ci ne 
s'allument pas sur l'automobile 
(dont la photo esz également pré- 
sente dans un autre Coin de 
l'écran): À lui de déceler le com- 
posant défectueux. Les schémas 
Jecrriques nécessaires s'afii- 
chent : il pointe celui dont il 
pense qu'il peut être La cause du 
mal. Un commentaire sonore lui 
explique la raison de son erreur 
tour en lui montrant [5 méthode à 
suivre, l'ordre logique à respecter 
pour arriver au bon résultat. 


3 500 appareils 
avant 1993 


Pour réaliser ces disques, Phi- 
lips et Renault, qui ont investi 
eaviron 16 millions de francs ἃ 
eux deux pour l'ensemble du dis- 
positif, ont constitué une équipe 
piuridisciplinaire d'electroni- 
Siens, graphistes, οἱ de 
l'apprentissage, techniciens de 
l'automobile, et traducteurs (les 


de service 


formation ont necessité 500 à 
600 heures de travail Mais « on 
a essuyé les plätres ». note Phi- 
ἤρρε responsable du 

De nouveaux outils de déve- 

penent arrivent qui, avec la 
con ce acquise. devrait per- 
mettre de réduire les délais de 
réalisation. 


Renauit pense, livrer 800 appa- 
reils d'ici à la fin de l'annde εἰ 
3 500 avant 1993. Le est 
vendu 19 000 francs hors taxe 
avec tout l'équipement necessaire 
et les quatre premiers disques. 
Chaque sera ensuite Pro- 
pré our 1100 francs hors taxe. 
ne somme sans doute accepta- 
essionnel, 


ER δι δα ἀππον με πὲ. [κα κοι 

int _du ᾿ vue dès 1991 aux nis εἴ à 

thèmes des quatre premiers dela Yvon et en 1992 en Europe. de 

série. Injection. dépollution. et Y grand public fera ent 

Peut drone Ettés par le quite, Chuber les prix. 

Aprés avoir introduit un disque ANNIE KAHN 
À l'intention des élus locaux 


L'IGN se lance 
dans la cartographie électronique 


L'information. c’est le pouvoir. 
L'Institut géographique national. 
UGN) semble n'avoir guère de 
mal 4 faire passer le messages 
auprès des élus locaux. « Nous 
risquons d'être un jour dépassés 
par la demande », redoute son 
nouveau directeur général, entré 
en fonctions en novembre der- 
nier. Les banques de données car- 
tographiques que cet institut 
commence ἐ commercialiser vont 

rmettre de répondre plus rapi- 
Fement εἰ précisément nonbre 
de problèmes NE tracassent 
maires et conseillers généraux : 

u'il s'agisse d'optimiser un trajet 


le ramassage scolaire, de repérer 
les cours d'eau pollués, de définir 


en quelques secondes fe meilleur 
dispositif à mettre en place pour 
lutter contre un incendie de Forët 
et. d'une façon générale, « de 
mieux contrôler les services 
techniques », explique M. Marc 
Poiraudeau, responsable du mar- 
ché « gestionnaires eL techni- 
ciens » à l'IGN. 


Au lieu d'utiliser les cartes en 
papier classiques. les banques de 
données permettent de visualiser 
une région sur l'écran d’un ordi- 
nateur et de demander l'affi 
des symboles pertinents pour le 
problème à traiter : les routes 
pour optimiser un trajet d’auto- 

us, les équipements pour 

les installations sportives, etc. Ce 
qui autorise ensuite toutes les 
simulations. comme de définir 
quelles déviations à mettre en 
place suite à un accident, où de 
dessiner et imprimer en quelques 
secondes les meilleurs itinéraires 
que pourront suivre les véhicules 

pompiers pour aller éteindre 
un feu de forêt, ou d'analyser 
Fimpact de la mise en place d'une 


‘barrière de dégel, ou la mise en 


route d'un bassin d'épuration s’il 
s’agit d’un problème de pollution. 
L'IGN fournit les données, 
mais les logiciels nécessaires 
pour les exploiter. Ces derniers 
peuvent être réalisés par les ser- 
vices informatiques de collectivi- 
tés locales ou par des sociétés de 
services en informatique. spéciali- 
dans le traitement de l'infor- 
mation cartographique. Deux 
panques de sommes ται Σὺ cœur 
u dispositif mis en place par 
l'IGN. Une banque ὡς données 
cartographiques et une banque de 
données t hiques. La pre- 
mière, dont 18 réalisation a com- 
mencé en 1988, devrait être 1er- 
minée en 1991. Réalisée à partir 


de carte au 1/50 000 numérisées 
et d'ima] transmises par le 
satellite Spot définir l'occu- 
pation des sois, elle sera mise 4 
Jour tous les 415 ou tous les deux 

trois ans. Elle est vendue de 


80 000 à 600 000 francs pour un 
département. 
La ἐ ire écli 
Je moindre court 
La seconde est une entreprise 
de longue δ e | ite 


telle certes, lorsque l'on sait 
a fallu cinquante ans pour réalr 
l’ensemble des cartes au 1,25 000. 
Plus élaborée que la précédente, 
la banque de données phi- 
ques représentera le France avec 
une précision de 1 mètre environ. 
Êlle contient le Le u routier, ἢ le 
u phique, le u 
ferré, le réseau de transport 
a 'éne: “ἐξ ἘΞ administra- 
ives, le 4 ments, la 
végétation. le relief et les noms de 
lieux. 

Là moindre église, le moindre 
court de CS a apparaît en 
clair, et en trois dimensions, avec 
(si le programme a été conçu pour 
Cela) toute une série de commen- 
taires sur les bâtiments, les cours 
d'eau, l’état des routes, etc. Une 
toc precision ne pouvait être 

Le en exploitant nnées 
transmises par satellite. 

Les informations sont saisies 
manuellement à partir de photos 
aériennes. Ce qui explique la lon- 

eur que mettra ce projet pour 

mené à bien. Pour saisir les 
Coordonnées, Une centaine d'opé- 
rateurs, penchés sur des sortes de 
inoculaires appelés « restitu- 
teurs », Actionnent avec les mains 
et les pieds des manettes ou des 
aies qui définissent abscisse. 
©rdonnée et hauteur de chaque 
poinre Ces informations sont 
€ L misCs au Syst 
informatique. riens 


miner dans trente ans. Une bas, 
ui 
ser 


rte 

ments. La 20ne des J = 

Ques sera saisie dans la foule r 
1: restera ἢ 

d'eux à Régler la tacture EYE 

12 πάτνσας de francs par départe- 


AK. 


mas eue 


ae 
“Céléri 


|: Pour du rapide, cn fur rap, 
! Me Véronique Neiertz, 


département pour que La Com- 


recherche, avec leurs créanciers, 
un plan d'apuremient de leurs 
jett ἧς. 


© à leur apprendre le chemin de la 
* Banque de France la plus 


Ce ne devrait pas être trop 
- difficile, grâce aux assistantes : 
- sociales, aux bureaux d'aides 
diverses, aux agences'pour 
l'emploi, et. * au bouche à 
oreille. . . 
On pautétie eus du rôle 
‘important que va jouer a 
Banque de France dans ‘ .᾿ 
l'application de cette loi. ἢ est 
normal qu'elle gère le fichier 


τῷ doses ait 
Wagons-Lits lance, le. mardi 
27 février, sur la place publique, 
un appel d'offres destiné à trou- 
ver un partenaire pour créer une 
société commune avec sa chaîne 


hôteière Puliman. D'ici un mois, 

-[ fes actionnaires se retrouveront 

ve-t-i pes, avec elle et le pour étudier les offres qui leur: 
gouvemeur de la Banque de seront parvenues. 

France, installer officiellement la En apparence, rien que de très 

commieson ϑιπϑηάφμαπηναι 00 normal dans cette pour 

Paris ? .-[les Wagons-Lits qui ont déjà: 


constitué, en 1987, une filiale 
« On parie trop souvent des -commune entre lear loueur de- 
lenteurs de l'administration, 

nous a-t-elle dit. Cette fois-ci, 


tout Je monde s'y est mis ets 


récidivé en 1989 en mariant leur. 
société de restauration Eurest 
.| avec la Sodexbo pour constituer 
le premier groupe européen de 

restauration collecti 


Ve 


ÿ! choix de la formule d'une demi- 
vente à travers une filiale com- 
muné. Depuis plusieurs mois, il 
n'était 


" τοαῖοεν ne 
᾿ nelles, mais bien de dettes person- 
1y avait, cartes; urgence, nelles. Vous avez été Ep | 
‘| ménages quel me ας Suut 
ne savent à saint | ment, en vous aux apparentes 
se vouer pour sortir de l'enfer ‘ | fcilités.du.« crédit revolving » (où 
). 


voitures Europcar et celui de . 
Volkswagen, Enter-Rent. Us ont . 


. L'étonnement tient d'ébord au ï 


ne: trouvait guère de partisan -᾿ 


ἰ 
Ἵ 
G 


A partir de ce moment, la 
« Commission Surendettement » 


ÉCONOMIE 


À partir du 1e mars, en application de la « loi Neiertz » 


Les ménages surendettés pourront - 
| ‘deander une aide à la Banque de France 


Commission a deux mois (à partir 
de la date de la signature du For- 
mulaire officiel ei) pour parvenir à 


En cas de désaccord, le juge 


Neiertz », adoptée le 31 décembre 
1989, a donné des pouvoirs éten- 
ὅπ au juge, en la matière, puis 
qu'il pourra rendre obligatoire ce 
Qui d'a pu être obtenu srâce à la 
. Conciliarion, 


“Où s'adresser ? 


On trouve l'adresse de la Ban- 
"que de France dans l'annuaire, 
ou encore à la Préfecture, à la 
Direction départementale. de La 
cohcurrénce, de la consomma- 
:tion et de la répression des 
| fraudes. A Paris, 4 secrétariats 
l de la Commission Surenderte- 
ment ont été créés, avec un 


- numéro de téléphone : 
- 45 44 38 31. : « Raspaïl s, 48 
bd Raspail, B. P. 84-06, 75261 
PARIS CEDEX O6 ; « Bastille », 
.5, place de la. Bastille, 75004- 


Paris ; « Malesherbes », 1,place 
du Général Catroux, 75017 
Paris ; « Bureau central », 39, 
rue Croix des Petits Champs, 
‘75001- Paris. 

On trouve sur place des 
dépliants explicatifs, ainsi que 
des formuläires de lettres pour 
saïsir la commission ou consti- 
tuer un dossier. 

On peut également, pour 
avoir un maximum de rensei- 
gnements, consulter le minitei 
38-14, code CONSOM] 


‘En lancant une offre publique de vente 


Lee ἃ 


. bons de francs pour mettre à 


niveau les hôtels Pullman (mar- 
Altea, 


ἔπαισε er Ie pond ἐς 
gurer parmi les gran e 
LS 


PLM Azur, - 


Το, Wagons Lits mettent aux enchères | 
ΒΗ mure du Fra des Hôtels Pullman 


leur président. M. Jean Darras,, 
ont offert de racheter La chaîne 
aux Wagons-Lits. Il semble que la 
épôts et Cconsigna- 
sos (28 % du capital) n'ait pas 
ié de voir di la 
euxième chaîne de la filière 


put e2: ΤΩ de 70 % ses béné- 
pes qu passeraient de 28 à 
ons de francs. 
μιν Ἀδειος d’un parteñäire était 
une manière de couper 
deux ( entre ces désirs contradic- 


brisés, 


‘La procédure de l'appel d'offres 
public est plus étonnante. Lors- 
que se crée une société commune 
entre deux groupes, les médias et 
les actionnaires sont simplement 
conduits’ à applaudir un mariage 
arrangé de main. En met- 
tant en quelque sorte .aux 
les Wagons- 
Lits indiquent que leurs action- 
naïres n’Ont pas trouvé le 
naire idéal. Autrement dit, : ce 
sage à auop sont divisés sur la 


la poire en: - 


es Le Monds Φ Mercredi 28 février 1990 23 


Un ne qui pourrait coûter 
de 2 à 5 milliards de francs aux banques françaises 
Le comportement de la DG Bank 
menace les relations 
re ep 


Qu'est-ce qui, diable, a pu 
inciter les dirigeants de la DG 
Bank, sixième établissement 


avec plusieurs banques fran- 
çaises, à savoir leur racheter des 
titres qu'elle leur avait vendus 
temporairement ou qu'elle avait 
mis en pension pour 86 procurer 
de la trésorerie ? Quel motif réel 
æ pu pousser cette banque 
de droit public, 


ni les ruses de M. Bellon ne sem- 
blent à même de concilier les 
intérêts patriotiques des « Fran- 


is » et des « Belges » qui veu- 
fat chacun tirer le CWL de leur 


Faut-il que les W: 
débarrassent ge la location de 
‘voitures qui leur pose ua pro- 
LEE, de ἘΣ nds propres: ? ἐπὶ στο 
Havas en en 


Après avoir filialisé toutes ses 
activités, les Wagons-Lits doi- 
ΠΕΡ devenir une simple hol- 

7 Autant de questions aux- 


Gus es les actionnaires ne 


parinnent pes à 


Fant-il s'étonner dans ces 
conditions que le personnel soit 
passablement démobilisé en 
voyant ainsi ti 


- ble compagnie ? 


ALAIN FAUJAS 


münde industriel), mais tout de ‘ 
même voisine de 4 96. Mais c’est 
la consommation qui devrait ser- 
vir de moteur, devant l'investisse- 
ment, qui n'atteindra sans doute 
pas sa progression record de l'an 
- dernier (+ 20 %). L’excédent des 


Croissance encore fc en Alle- 
magne et au Japon, croissance 
lente aux Etats-Unis : c'est la 
configuration des trois plus 

des économies mondiales 
pour 1990, selon le résumé des 
prévisions des principaux insti- 
tuts publié par la Direction des . 
i nee es 86 ἃ l’année fiscale ler 
D Allemagne, ἴα croissance 1990-1= mars, 1991 sur laquelle 
devrait dépasser les 3 %, après Dog a 
4 % en 1989. La consommation de planification économique) 
privée, stimulée par l'afflux de 
᾿ 720 000 immigrants d'origine 
; allemande, augmenterait de 3,5 % 
contre 1,6 % seulement l'an der- 
nier, et l'investissement resterait : 
soutenn, si bien que les importa- 
tions augmenteraient de 7 % (une 
bonne nouvelle pour les fournis- 
seurs de la RFA). La Banque de 
France ne s'attend pas à une 
des prix. 

Au Japon, l'expansion de 
nonce un peu MOins rapi 
1989 (5 %, le taux le plus élevé du 


nouveau dimiquer ( -- 8 % pour 


‘sera plus lente, mais sans risque: 
de récession (cette analyse de 18 
: Banque de France coïncide avec 


de janvier ). Les créations d'em- 


. importante (plus de.4% } .. 


paiements courants devrait à | 


: ‘Aux Etats-Unis, l'expansion … | 


plois, encore substantielles, et La . 
‘hausse des salaires assureront le :. 
maintien de la consommation ᾿ 


avril ἵτοὸ 


, Source: Das di 
à * Taux de croissance ca volume, sauf pour le balanos courante et le aux de chômage. 


Les prévisions économiques de la Banque je France pour 1990 


Activité ἧπε ἐν Japon et en RFA, ralentissement aux États -Unis 


Lits se - 


répondre de . 


anque d'outre-Rhin ‘assure, 
certes, qu'elle ne retrouve pas 


FRANÇOIS RENARD 
Lire Ia suite page 24 


INSOLITE 


Le chapelier de M. François 
Mitterrand va'être sauvé : La 
Chapeilerie-Production de 
Montazels dans l’Aude, qui 
avait été mise en liquidation 
judicisire le 30 janvier dernier, 
devrait reprendre sa produc- 
tion sous le nom de SA Cha- 
peaux de France. 


- Le tribunal de commerce de 
Limoux ἃ accepté le plan de 
ΗΜ ésemé per La ΟΝ 


séria, dont le montage finan- 
cier est soutenu par l'Etat, le 
Consail régional et le conseil 
général qui participent, chacun, 
à hauteur de 700 000 F. La 
quarantaine d’emplois de l'en- 
ρμμσοὶ ἀρὰς κεν être conser- 


La’ Chapallerie-Production, 
qui fabrique aussi les « Stet- 
son » qu'arbore J. R. dans le 
feuilleton américain « Daltas », 
a’ réalisé en 1989 un chiffre 
d'affaires de 13 millions de 


uen em À mt 
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Les difficultés. de l'informati ue mondiale ὁ 
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Les ambitions de M. Raul Gardiri 


Vers un éclatement du groupe chimique italien Enimont ? | La fin d’une époque 


M. Raul Gardini, PDG du 
groupe Ferruzzi-Montedison, va 
t-il réussir à prendre le contrôle 
d'Enimont, entreprise chimique 
italienne créée à parité avec le 
holding d'Etat ἘΝῚ (40/40) et 
dont le public détient 20 Ὁ 7 
Dans le cas contraire, Enimont 


pourrait t et simplement 
voler en 
Une assemblée générale de ce 


roupe, convoquée mardi 
37 février, devait en principes 
donner la victoire au célèbre 
homme d'affaires italien en enté- 
rinant la nomination de deux 
nouveaux administrateurs, char- 
gés ter les actionnaires 
minoritaires, mais qui romprait 
en fait l'équilibre entre les deux 
parties au profit du privé. 


En fait, tout 56 passe comme si 
Enhmon dont la ion des 
être assu tairement, it 
être ποτ δὴ 

Pour être en position de force ἃ 
LRU D ΡΟΣ 

let sur investi: 
amis qui. ratanr le marché ont 

15 participations significa- 
PVes dass le capital du groupe 
convoité. 

Il s'agit de M. Jean-Marc 
Vernes, PDG de Béghin-Say 


(affaire française controlée par 
Ferruzzi), qui, à travers la Société 
centrale d'investissements, et en 
accord avec les familles Delorme 
(L'Air liquide) et Dassault, a 
racheté 3.9 % des actions 
Enimont. La banque d'affaires 
américaine Prudential Bache 8. 
elle, acquis 5 % du capital, le 
groupe italien Varasi 1.2 % et la 
société Raggio di Sole 1 % 


Bref, M. Gardini dispose d’une 
confortable majorité (51,1 30) 
pour prendre les rênes d'Eni- 
mont. Cette opération à la hus- 
sarde, montée en violation des 
accords conclus il y a deux ans 
avec l'ENI, comme s'en plaint 
M. Carlo Fracanzan, ministre des 
participations de l'Etat (démo- 
crate-chrétien) provoque des 
tiraillements au sem du gouverne- 
ment italien entre les défenseurs 
du secteur public (démocratie 
chrétienne) et les partisans de la 
privatisation (libéraux, républi- 
Cains}. 


M. Gardini paraît se moquer de 
toute cette agitation. « La chimie. 
c'est moi », a-t-il déclaté baut et 


fort en parlant devant les cadres 
de la Montedison réunis en 
assemblée à Padoue. fief électoral 


de M. Fracanzani. Et d'ajouter : 


« J'y ai investi mon argent. mes 
hommes, mes capacités de mana 
ger. J'entends que l'on m'écoute 
quand je parle. » 

Selon lui, l'Etat ne tient pas ses 
promesses en n’accordant pas ἃ la 
Montedison les dégrèvements fis- 
caux promis sur Îles plus-values 
d lors de la revente de cer- 
tains actifs à Enimont, cela pour 
alléger son endettement. Le Parie- 
ment n'a pas encore eu à 56 pPro- 
noncer sur Ce point épineux. 


Dans x conditions ane médis- 
tion est-elle encore possible pour 
éviter le pire ? Le président du 
conseil, M. Giulio Andreotti, 
est favorable. Mais cela ne suffit 
certes pas. 


Une chose est, certaine : la voie 
sera étroite entre le désir de 
divorce, à l'italienne manifesté 
par M. Gardini et la conciliation 
pour maintenir dans son in té 
le tout nouveau géant italien de ja’ 
chimie, qui devrait pour 1989 se 
classer au dixième rang mondial 
avec un chiffre d'affaires de 
14 662 milliards de lires (68 ril- 
liards de francs). À moins qu'au 
finish, M. Gardini ne parvienne à 
asseoir son autorité sur Je nouvel 
ensemble, 

A. D. 


ÉTRANGER 


La DG Bank 


et les relations franco-allemandes 


Suite de la page 23 


A Fheure actuelle, où en est-on 7 
A Francfort, la Banque fédérale 
d'Allemagne — qui, vendredi der- 
nier, avait prudemment com- 
mencé par se laver les mains 
d'une affaire « de droit privé » — 
mène maintenant son enquête, de 
même que la Commission fédé- 
rale de contrôle des banques, qui 
s'efforce de découvrir pourquoi la 
DG Bank. banque | mutualiste, 
éprouvait le besoin de se 
une trésorerie aussi considérable 
auprès d'établissements étrangers. 
Certains ont cru voir dans ce 
conflit une conséquence du 
coûteux renflouement du poupe 
commercial Co-Op par la DG 
Bank à l'automne dernier, mais le 
rapprochement est trop hasar- 


deux. Pour d’autres, les dirigeants 
de cet établissement ont été horri- 
fiés par l'ampleur du trou que 
pourrait provoquer, dans ies 
Comptes, le provisionnement des 
titres mis en pension, mais ἴου- 
jours propriété de la banque, et 
dont la valeur a chuté verticale- 
ment du fait de la forte montée 
des taux d'intérêt en RFA depuis 
le début de l'affaire. D'où la ten- 
tation de les laisser aux mains des 
banques d'État françaises, qui 
n'ont jamais eu l'intention de ies 
acheter. En ce domaine, la 
SOGENAL. filiale strasbour- 
ise de la Société générale, sem- 

le avoir la position juridique la 
plus solide puisqu'elle détient un 
contrat signé par deux Ὡ58- 
bles de la DG Bank pour l'achat 
de titres au comptant et leur 
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L'ÉNELERS UNS CE ac à HD PR MR EN 


WaGons 
SS LITS 


LES WAGONS-LITS PRÉCISENT 
LEURS ORIENTATIONS STRATÉGIQUES 


Le conseil d'administration a pris 
résaltats 1989, dont l'arrêté définitif 


de l'estimation des 


ἣ ᾿ 
aura lieu lors de la réunion d'avril 


Le τόραδιαὶ COMMON net duoës pars groupe ἀσνταὶξ 2e Nbr δὰΣ ner 


tons de 1200 M.BEF, contre 2 


pour 1988, résultat qui, il 


faut le rappeler, comprenait des résultats exceptionnels importants, 
Le comeil d'administration a adopté les orientations stratégiques qui 
permanent. 


lui ont 616 présentées par le comité 


Dans ke contexte international qui est le nôtre depuis la créa- 
Son de la Compagnie, nous avons choisi de priviléguer, ἃ 


terme, la croissance du chiffre d'affaires et 
financiè τόμον 


cadre de structures 


1 À moyen 
résultats dans le 
saines : 


— Les services ont toujours été et resteront un 
des Re Terror de la Con pags Nous sons În 
première entreprise privée au monde dans cette activité ες 


entendons le rester. 


et troisième 


d'agences de voyages doit mate et en rÉalat de 

‘agences de voyages doit progresser en trafic et en 

manière significative. ἡ 

— La restaurotion a été notre prentier axe de αἰνεγει Πσατίσα. 
Ê récemment 


Notre nouveau holding de Drm Mrs 


créé à 

de cette 

ip mon- 
d'amék 


— L'hôtellerie, qui a &té notre deuxième axe de diversifica- 
International 


tion, a pris son essor à travers Pullman 


Hôtels 


(PIH), grâce aux efforts de tous (PIH, avec ses marques Pull 


üon interna: 


déterminer, et d'ouvrir ensuñe ke capital de ceîte entité à un 


partenaire de 309 choix. 
Des dati 


Le conseil considère que ce recentrage de la Com: 
vités actuelles dans des marchés porteurs ct la capacité 


revente à terme (acheté-vendu), le 
tout pour 1 milliard de marks 
(3,4 milliards de francs). Les 
autres banques — la BNP pour 
1 milliard de marks également, le 
Crédit du Nord pour un montant 
non précisé, et la Caisse des 
dépôts — ont passé leur accord 
par l'intermédiaire d’un courtier 
parisien, la maison Viel, qui a 
traité avec un courtier allemand, 
EDD. 


Ce dernier se refuse à fournir 
les confirmations écrites SOUS pré- 
texte qu'elles ont été confiées à 
son avocat, tandis qu'à la DG 
Bank on jure ne pas retrouver 
trace des télex signés par M. Steil 
en janvier 1990 et que la maison 
Viel détient. 


Que va-t-il sortir de ce conflit, 
sans précédent par ses modalités 
et par lampleur des capitaux mis 
en cause ? L'enquête le dira, mais 
il sera difficile de croire que 
M. Steil maniait des dizaines de 
milliards de francs à l'insu de ses 
supérieurs, ou alors il disposait 
de complicités intérieures et exté- 
ricures. 1 


A Francfort, on rappelle 
ΕἾ «affaire Volkswagen », une 
escroquerie sur les changes qui 
coûta, en 1977, L6 milliard de 
francs au constructeur allemand. 
Mais ce dernier n'avait [ἐξέ per- 
sonne. Cette fois-ci. l’affronte- 
ment de la DG Bank avec ses par- 
tenaires français risque d'être très 
coûteux et surtout de jeter un 
trouble profond dass les relations 
financières entre la France et l'AI- 
temagne. Déjà, les établissements 
français ont cessé toute relation 
avec la DG Bank et, en Alle- 
magne même, la profession se 
montre particulièrement sévère à 
l'égard du confrère : toujours le 
fameux péché mortel. 


FRANÇOIS RENARD 


AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 


de dépôt de bilan concernant le 
le 23 février dans 


Aucun sutre membre de l'équipe de 
direction d'Asystel «nc frappe à la 
porte de la concurrence ». 
Concernant «le crainte de pertes 
proches de 120 MF cn 1989 », οὐ pro- 
chaine réunion d'information est pré- 
vue, conformément ἃ la tradition 


groupe est redevemte 
ment saine 


Saite de La première page 


Plusieurs cases μὴ combinent 
pour expliquer ntissemrent 
dont sou re p'arornatique δαὶ βιός 
ricaine, ἐπι; Le 
monde, Les τ Ρ RÉ En EE 
tout d’abord. La croissance des 
investissements 56 aux 
Etats-Unis ; il n'est donc pas 
étonnant de voir fes acheteurs 
faire preuve de vigilance dans 
leurs dépenses informatiques 
SAME. dans le Ῥαδοὰ au vertige de 
au 

la quantité Les observaieurs ont 
souvent évoqué l'image tour 
de Babel pour iger l’hétérogé- 
néité de fénorme parc d'ordina- 
teurs. Ν 

Alors, le marché est-il saturé ? 
« Non, esime M. Grim- 
bert, directeur chez Bull, mais 
nous avons le plus facile : 
automatisation des tâches répéti- 
tives, des « process » dans les 
usines... Aujourd'hui les entre- 
prises doivent prendre en compte 
les effets ‘de l'informatique et se 
structurer autour de leur outil. » 
Autrement dit, elles réfléchissent 
sur leur informatique et sur le 
meilleur usage qu'elles peuvent 
en faire. 


. Car, dans cette industrie encore 
jeune, la technologie avance à 
marche forcée : tous les Cinq ans, 
marche forcée : tous les cinq ans, 
les performances des ordinateurs 
sont multipliées par dix. Si on 
prend l'unité de mesure La plus 
couramment utilisée, le fameux 
MIPS (million d'instructions par 
secondes), l'avance est stupé- 
fiante : en 1982-1983, le mini- 
ordinateur le plus m déve- 
loppé per Digital Equipment 
avait une puissance d'un S 

Aujourd'hui, un micro est dix fois 
plus puissant et on deux 
cents à trois cents MIPS pour 
l'an 2000. 


En conséquence, les prix 
dégringoient. dernière petite 
merveille d'IBM, il y a une 
semaine, affichait 500 dollars le 
MIPS contre près de 120 000 doi. 
lars il y ἃ encore peu de temps ! 
En gros, on estime à 25 % la 
chute de prix des minis-ordina- 
teurs tous les ans. Si bien qu'il 
aujourd’hui de bon ton de s'int 
nces de survies… 


Aujourd'hui, les gros ordins- 
teurs croissent encore, ἃ petite 
l'an) certes. mais en 


AIS, 
du type Am ou NAS, et tente, 
en parallèle, de s'affirmer sur le 
LE des très très gros ordina- 

eurs. 


Récemment, un joker est venu 
troubler le jou : les Standards. Las 
d'être οἱ et poi liés face à 
leurs tout-puissants 


clair, pour faire jouer la concur- 
rence. Un des ete 1 


bas. Les m: 


Effet à court terme : les profits 
chutent. Les plus fregiles sont 


᾿ fondre, rendant 
nos chères les acquisitions, 
utre conséquence : puisque 
toutes les ΡΥ ΡΡΣ le hard) nt 
tendance à se ressembler de plus 
ἐπ plus. c'est du côté du logiciel 
et des services que se fera la diffé- 
rence. IBM l'a compris et s’inté- 
resse de plus en plus au monde 
du « soft ». Le Big Blue est d'ail- 
leurs actif en Europe, où il sou- 
tient une ve comraunau- 
taire bridant toute copie de 
logiciel {le Monde du 5 janvier) . 
ais jf n'est pas le seul... 
outre, afin de répondre aux 
besoins de pus en plus pointus 
des clients, le métier : les 
informaticiens doivent devenir 
presqu'aussi forts que leurs 
clients s'ils veulent continuer à 
les comprendre... Inutile de dire 
que cette spécialisation ne sera 
possible que dans les groupes très 
solides. . 
L'industrie — si florissante -- 
des. services informatiques risque 
d’ailleurs d'en souffrir par rico- 
chet : nul doutè qu'elle rencon- 
trera de plus cn plus souvent les 
constructeurs sur son terrain 
Chasse, Et, là aussi, on est à la 
MONS d'une grande vague de 
oupements, comme l'A com- 
mis M. Serge Kampf, le patron de 
première société européenne de 
services informatiques, Cep 
ini So Les constructeurs 
fé Seront-ils pas tentés de revenir 
sur leur politique de standards ? 
La, vaise-hésitation autour des 
différentes version d'Unix (1) 
Pourrait le laisser penser, bien 


que tout le monde se refuse à 
admettre. Une 


δὶ - 
ques’a tenté un coup de force en 
fmposan ἢ, sens réel succès, un 
nouveau Star 


Mais d'autres dangers. plus 
graves, menacent. Actueliement, 
face à la crise, les groupes infor- 
matiques ont pris une série. de 
iesures assez Classiques : Sup 
TessiOnSs MASSIVES d'emplois 
faciles aux Etats-Unis), réduc- 
tion de train de vie, réorganisa- 
pions internes, valse de ace Ων 
Βτουρεβ pour lesquels l'i 

“matique n'était qu'une activité 


d'autres l'ont vendue 
Hioneywell, Zenith). 


res Dent de claiié 


Mais surtout les américains Ont 


brusquement découvert le Vieux . 


Continent. Une véritable 
tion-de charme est décienchée en 
direction de l'Europe, proie infi- 
niment plus facile que le Japon, 


guasiment inaccessible (sauf pour 
M). Un à un, les ee patrons 
américains se succèdent en 
Europe, où ie -taux de 
croissance — et les marges — sont 
bien meilleurs. Quant à IBM, 
n'hésitant pas à jouer de la nippo- 
phobie ambiante, il se montre 
plus européen que les Euro 

et se pose en rempart contre les 
Japonais. ; 


Pour les constructeurs euro- 
décennie d” de reconquête 
TE en" 4 

en 
du rmarché i i mondial, 
elle ne fabrique sur son οἱ que 
24 % des ordinateurs du monde 


FA κω contrôle, en capital, que 


autre inquiétude apparait : les 
investisseurs américains 56 
détournent déjà des valeurs infor- 
matiques, moins rentables... εἴ 
dont les cours baissent. IBM 
lui-même, dépense des sommes 
folles (4 milliards de dollars soit 
24 milliards de francs) pour 
racheter ses propres ACLions, 


. détournant de l'argent qui serait 


aussi bien employé ailleurs. 
risque-t-on donc pas de voir les 
Américains - abandonner jeur 
industrie informatique. coran 
ils l'on fait avec leur automobile 
ou teurs mémoires électroniques ? 
Si ce scénario se déroule, qui en 
profitera ? Tout le monde pense 
évidemment aux Japonais, qui 
pèsent actuellement deux fois 
moins lourd que les Américains 
et ont quelque mal du côté des 
logiciels. 


Certes, IBM (un quart de l'in- 
formatique mondiale) a des 
chances de s'en sortir. Mais les 
autres ne seront-ils pas tentés de 
vendre Jeur industrie pour se 
consacrer aux seuls services ? 
Cette politique serait suicidaire : 
« Si les constructeurs abandon- 
nent le hard pour se consacrer au 
soft, ils perdront leur compêètence 
dans la conception. d'expérience a 
montré services ne Survi- 
vent pas mps à l'industrie », 
prévient M. Grimbert. En âge de 
procréer, l’informatique améri- 
Caine aura-t-elle des enfants aux 
yeux bridés ? 


FRANÇOISE VAYSSE 


1): Unix, sorti des laboratoires d'ATT, 
est un logiciel de bese qui sert en quelque 
sorte de chef d'orchestre pour faire fonc- 
tionner l'ordinateur. Il a connu un grand 


om décidé de s'unir au sein d'ane fonda- 
tion pour en développer une version déri- 
vée (OSF1). Or, il y a quelques jours, 
IBM a annoncé de nouveaux produits 
fonctionnant sous son propre Unix 
(AIX). Si bien qu' ἡ, il y ἃ trois 


2). ὅδ de of de cri de Fine 
ἃ &té de faire échouer nne tents- 


tive de riposte dans l'industrie améri- 
caine des mémoires : Les informatici 


Bull n'aura donc pas réussi 
son pari : combler au second 
semestre les pertes du premier. 
Le groupe français, qui dispute 
à l'allemand Siemens la pre- 
mière place en Europe, davait 
annoncer, mardi 27 février, une 
perte nette de 267 millions de 
francs pour l'exercice 1989. Ca 
chiffre, toutefois, s'entend 
après Une provision de 405 mi- 
Kons de francs pour couvrir les 
importantes restructurations 

5 dans Bull SA, ia file 
française du groupe (1200 sup- 
pressions d'emplois, notam- 


En outre, le groupe ὃ fait pro- 
gresser de 9 % ses investisse- 
ments industriels et commer- 
cieux @à 1,8 milliard de france) 
et consacre désormais plus de 
11 % de son chiffre d'affaires à 
la recherche développement. 

Il reste que les contre-perfor- 
mances du premier semestre - 
qui 96 sont traduites par une 


À 
ὧς 


l'exercice 1989. 


[CA 


y 
Suivants 


Après trois années bénéficiaires 
La société française Bull 
a enregistré des pertes en 1989 
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ess 
FRA 
Le conseil d'administration, réuni ke 25 février, a examiné Les comptes de 


Le résultat not de la Société mère ressort à 540 millions de francs 
{5 ΜῈ) et ἴα capacité d'ntalioancenent ἃ #35 millon de francs 


RÉSULTAT NET DU GROUPE : + 25 % 
σ | CroËssaL l'iniernationalisation du Gron, 
ses différents métiers é q 

dustriels) ἃ + {éiment, granulats, béton prêt à l'emploi, bétons 


A ru τίνας 
rique rue ho FINANCER A 


CIMENTS FRANÇAIS sur minitel : 3816 CLIFF 


perte nette de 537 mikions de 
francs - n'ont pas été gommées 

ndant la deuxième moitié de 
l'année, malgré tous les efforts 
du groupe français, qui n'affi- 
chait plus que des bénéfices 
depuis trois ans. À 32,7 mil- 
liards de francs, le chifire d'af- 
faires est en hausse de 4 % à 
structures comparables. Il a été 
réalisé à 62,6 % hors de France 
et avec 43 615 salariés. 


Bull explique ses difficuhés 
par les grandes mutations dont 
souffre l'ensemble de la profes- 
sion. S'y sont ajoutés, au pre- 
En Semestre, des incidents de 

rication propres au groupe, 
dans l'usine d'Angers. τ 

Autre illustration du ralentis- 
sement : le constructeur améri- 
cain NCR annonçait, lundi 
26 janvier, un recul de 6 % de 
son bénéfice (ἃ 412 millions de 
dollars) ainsi qu'une légère 
baisse de son chiffre d'affaires 
à 5,95 milliards de dollars. 


F.V. 


À 


12,5 milliards de F (+ 26%) 
1 milliard de F (+ 25 %) 
19 milliard de F (+ 24%) 


Î 
1 


“ÈS 
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ous oui Noës sommes Montediso n, le premier ier groupe 


| ᾿ es io chimie fine, παῖς du Groupe Ferruzzi Et 


|. nous savons que, si lon veut influencer le futur, c'est 


aujourd'hui qu'il faut commencer. Chimie des maté- 


μὴν riaux, protection de la santé, énergie non polluant, voici 


(105 domaines d'action. Et ce sont les domaines dans 
4 lesquels nous sommes parmi les leaders dans le monde. 
Seules = solutions technologiquement et socialement 
avancées, s, compaibles avec notre environnement, nous 
perierront d'ouvrir une nouvelle voie vers le progrès. 
C'est pourquoi, afin d'être prêts pour demain, nous 
"τὰ devons placer Le recherche an cœur de nore système 

. industriel Cest ce que nous faisons. Et nous le faisons 
' avec Siccès. Chaque année nous investissons l'équivalent 


de2 miliards de Francs en recherche et développement. 


| monTeoison 


ΘΗΝ Ferruzzi 
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INGENIEURS INFORMATICIENS, 
HARERSE VOTRE DOMAINE DE COMPETENCES 


Permettre aux hommes de communiquer, c'est l'ambition de TRT, qui réalise pour un marché 
ions . 

mondial des systèmes complets d'électronique professionnelle dans les télécommunications 
publiques, les systèmes de radiocommunication, les télécommunications d'entreprise et [Ἴ informatique. Pour participer au dévelop- 
pement de nos équipes en informatique professionnelle, nous recherchons des 


INGENIEURS SYSTEMES 


Débutant ou avec une première expérience, vous avez des connaissances en : 
Φ systèmes VAX/VMS 
ὁ réseaux numériques 


ὁ systèmes d'exploitation UNIX, langage C... 
Vous étudierez et concevrez de nouveaux systèmes, ou vous mettrez en oeuvre des outils et des procédures informatiques pour 


accroître la productivité des utilisateurs de logiciels. Réf. IS/M 


INGENIEURS LOGICIEL MULTI-PROJETS 


Débutant ou avec une première expérience, vous souhaitez vous orienter vers les logiciels d'application et le support aux utilisa- 


teurs. Nous vous proposons de développer votre expertise dans l'un des domaines suivants : 
ὁ génie logiciel (promotion et développement des outils et méthodes) . Télécommunications (connaissances en architecture 


ISO niveaux 1.2.3.4.5 nécessaires) 
ὁ Moniteurs temps réel et logiciels de base. Réf. IL/M 


RESPONSABLE LOGICIEL TELECOMMUNICATIONS 


Ingénieur logiciel avec 4 à 5 ans d'expérience, vous avez une bonne maîtrise des logiciels de télécommunications et de l'architec- 
ture ISO niveaux 1.2.3.45, et vous connaissez les contraintes liées au support de produits. Nous vous confierons le management 
du groupe “Logiciel Télécommuntications” et de ses travaux. Réf. RT/M. 


Pour l'ensemble de ces postes, basés au Plessis-Robinson, la maîtrise de l'anglais est nécessaire. Des qualités de communication 
{travail en équipe, contacts utilisateurs), mais aussi de rigueur d'exécution seront appréciées. 


Pour nous rejoindre, envoyez votre candidature (lettre manuscrite, CV et photo) en précisant la référence du poste choisi, à TRT, 
Centre Technique, Michèle Bérot, Direction du Personnel, 5 avenue Réaumur, BP 21, 92352 Le Plessis-Robinson Cedex. 


“TRI, c'est 1,8 Mds de CA, 2 100 personnes et des activités de pointe : télécommunications publiques, 
tions, télécommunications d'entreprise et informatique. Filiale de PHILIPS (en France un CA de l'ordre de 24 Méds, plus 
de 25 000 personnes), TRT vous offre des opportunités d'évolution dans un contexte international”. 


GECALSTHOM 


REGION PARISIENNE 


INGENIEURS 


MINES, CENTRALE, ENSTA, AM, ENSI, INSA, UTC, ... 


(avec première expérience ou débutants) 


NOTRE DIVISION ELECTROMECANIQUE, PREMIER CONSTRUCTEUR EUROPEEN DE 
TURBO-MACHINES, recherche pour l’un de ses Départements (RATEAU) — 800 per- 
sonnes — Paris proche banlieue, des Ingénieurs débutants et confirmés pour les 
postes suivants : 


ORGANISATION DES MOYENS D'ETUDES ET DE PRODUCTION : optimisation 
des processus. (Réf. A/M) 


QUALITE : assurance qualité. (Réf. B/M) 
INFORMATIQUE INDUSTRIELLE : Chef de Projets GPAO. (Réf. C/M) 
BUREAUX D'ETUDES : CAO. (Réf. D/M) 


CHANTIERS INTERNATIONAUX : montage et mise en service de turbo-machines 
à l'étranger. (Réf. E/M) 


COMMERCE INTERNATIONAL : négociations techniques et commerciales des 
contrats avec industriels, engineering, utilité. (Réf. F/M) 


Hs y trouveront l'opportunité d'accession rapide à des postes de responsabilités. 
l'anglais est indispensable. 


Merci d'envoyer votre candidature avec CV. détaillé 
en précisant bien la référence du ou des postes choisis à Mamrégies 
3, rue d'Hauteville 75010 Paris, qui transmettra. 


Imaginez un monde 
où vous ne pouvez plus 
manquer l'offre d'emploi 
de votre vie 


36 15 


Le service télématique 
expert de l'emploi des cadres: 


Groupe industriel International 
GROUPE diversifié dans les matériaux de 


CIMENTS οοπειπκᾶσπ., 
FRANÇAIS CA:lmeree ΠΕ, 


Entrez au cœur de notre activité dèns le cadre de notre 
"DIVISION CIMENT FRANCE. 


1 INGENIEUR PRODUCTION 


Mc dédréser CU. Ἰρίες anses Sous Ti ARE 


k et la chosis, à RESSOURCES & 
Éche Cosir Delnagne. 75006 PARIS. 


HARGÉ(E) 
DE RECRUTEMENT 


capacité d'écoute 
tront de réussir dans œ poste évoluti 
Merci d'adresser une lettre ne letre manusrie accompagnée 
den ΟΝ. sous la référence PSEI à 
EUROPE INFORMATIQUE 
12, rue de Godot de Maury 
75009 PARIS. 


EUROPE INFORMATIQUE 


ELA MEDICAL . 
(GROUPE SYNTHELARO) - 250 personnes - MONTROUGE (929 
| recherche dons le cocke de son développement. 


UN RESPONSABLE 
DE LA LOGISTIQUE COMMERCIALE 


Sous l'outorié de la Dkection Générale ἢ devra créer la fonction d'interface 
one ea τίν Θ᾽ Δὸς ventes et devra constamment rechercher des 
one smpiicotion ef d'oméfloration. des systèmes ef procédures 


ER devra notemment : 
- améliorer l'organisation des réseaux de disfribution français et 


7 nr ie gosion des slocks de produits fs el conquis à un meMeur 
Programme de 
τ cmélorer les délais de torsports et es procédures douanières 
ia mike en oeuvre d'une nouvele césMbution européenne à Man 
De tommation supérieure (niveau BAC + 5), c “est un Ingénieur ou un 
Généraliste dont les qualités d'appréhension et de résolution des 
doivent Là pong α' ὄνοινοτ rOpIGEmEN Va Le Co ας D A 
pe orne mefss Ge l'ongidk ef de lou nfomañique est nécessoin à ja ‘ 
Acreser letre monuscite le. curiculumvitoe, photo οἱ prétentions 
sr. 90/19 MO &l'ationtion de D) VON a - SYNTHELABO 
ΒΡ 72-22, venue Gaklée - 92960 LE PLESSE-ROBINSON. 


Η] 


+5 


“. 
L 
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ΟΊ ΟΝ RÉCRUTE LES MEILLEURS POUR LES METIERS D'AVENIR 


POUR LA HAUTE TECHNOLOGIE : 
EMBARQUEMENT IMMEDIAT 


᾿ Vous prenez la repocsabilté de prodige ane un des domaines sua 
- traitement du sigaal 

ἣ - traitement de l'information 

ἢ -Intersciivié homme-machines 


ἤ 
ναῷ ταῖς LE de PR ee ΤΑΝ ΤῸ INTÉRLEAF... f 
. Rngages ADA, C, Assembleur 6BOXO εἰ DSP... ‘| κὰ ds 7 
De formation supérieure (SUPELEC, ENST, ἘΝΒΊΜΑΟ.. D. vous jusiiez d'une 
première expérience. 


Homme de communication, vous savez faire preuve de ténacité et de | 
Mr en mien oc BRU à , 


MERER DOUAI εἰ ραπείρες αὶ O8 ARCS, 
ἢ Merci d'adresser votre dossier de candidature à : 


N SINTRA ACTIVITES SOUS-MARINES - Nathalie HUILLE 
” 1 av Aristide Briand - 94117 ARCUEIL CEDEX ἢ 


Une région pleine de promesses 


pour un métier d'avenir: 
Ναηΐθδ8 


EDF 


débutants ou première expérience 


Etectricité 
de France 


lités et votre aptitude à la prise de décisions rapides. 


Certe fonction vous permettra d'évoluer à moyen terme vers d’autres responsabilités, 
dans un centre de production nucléaire, dans le domaine du transport d'énergie, etc. 
où vous ferez valoir vos aptitudes au management et à l'animation d’une équipe dans 


un environnement de haute technologie. 


Merci d'adresser lettre de motivation er CV sous réf. M/272 à EDF-GDF, 
Département Recrutement, Marine DAVID, 16 rue de Monceau. 


… 75383 Paris Cedex 08. 


Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 


JEUNES INGENIEURS GRANDES ECOLES 


Dans le cadre de notre service régional des mouvements d'énergie, 
situé à NANTES, vous occuperez d’abord la fonction de dispatcher et serez chargé à 
ce titre de la conduite en temps réel du système production-transport. Intégré à une 
petite équipe, vous pourrez y exercer votre esprit d'analyse, votre sens des responsabi- 


Votre projet . ΠῚ 


" notre réussite 
| Groupe Eurépéen:du sécleur agro-alimentaire, prodits de. 
grande consommation et industriels (+ 10 milliards de FF, 
F0 para na μὴ δηκφαίροσε μη ἀνυενμεύρεδα ; 
οἱ entamons la refonte de nos systèmes d'information. Dans * 
ce cadre, , NOUS recherchons notre ἊΣ 
Directeur des études | 
informatiques 


Responsable d'une équipe d'environ 50 personnes {micro- 
informatique, études, administration de données), votre 
mission sera de concevoir, réaliser et mettre en placa les 
nouveaux systèmes d'information des différents domaines 
d'activité du Groupe. 


40 ans, vous justifrez d'une sokde expérience de la conduite . 
de projets Importants acquise de préférence dans un 
environnement IBM (MVS-CICS). Vous serez immé- 
diatement associé à Ia démarche schéma directeur 
entamée depuis peu et animerez le'comité informatique. 
A terme, d'autres opportunités vous seront proposées au 
sein du Groupe. 


Nous vous remercions d'adresser votre ‘candidature : lettre 
manuscrite, CV et prete sous réf. P236M, à 
Emst & Young Conseil - 6, ΠΙΒ de Téhéran 75008 Paris, qui 
étudiera votre dossier en toute confidentialité. 


Ernst &Young Conseil 


| (ΑΝ VIE, 
NAT DE PR OUT 
JEUNE CHEF DE PROJET 


élaborer les 


JEUNES INGENIEURS 


MISSION LEADER : 
“IMPRIMANTE NON IMPACT 


Présents dans le monde entier, les 44 000 
un chiffre 


er constructeur 
Signes à partners à ἠπεούλτη haute techno 


collaborateurs du 
affaires de près de de 32 milli 
Here μα Εἶδες mm δαὶ parmi 


site de Belfort recherche pour ses directions Industri 


QUALITE/FIABILITE _ 


Diplômé Ingénieur électronicien ou 
équivalent vous avez une 
expérience d'environ 5 ans 


une fonction qualité ’si possible dans 


l'univers des nouveaux. 

Moñrisant parfaitement les outils de 
calcul, les statistiques et les plans 
d'expérimentation vous aurez à 
, à portir 
d'études de fiabilité que vous aurez 

préalablement conçues. 

Fore de dialogue, vous δίας aussi 
sine force permanente de 


Lonpratque de l'anglais est 


etapes 


. charge la pe ΗΡΙ dun 5 
service. Réf. IQF1 ὁ 


INFORMATICIEN 


pres d'une grande école 
d'ingénieur, VOUS VOUS enrichi 
d'une expérience de plusieurs 
années dans un environnement 
micro processeurs, temps 
Aujourd'hui, vous avez la corrure et 
Venthousiasme pour prendre 
rapidement la responsabilité de 
projets, que vous menerez de la 
conception à la réalisation. 


Votre ο ΚΠ οἷε ος naturellement 
es 


‘cantacte Res eng au niveau 


équipe. 


Merci d'adresser votre dossi 


pe Bull ont réalisé en 1988 


de francs. 
les dix ΝΕ mondiaux de l'informatique. 


Européen Imprimantes Non | Havie Vi 
ie, seen Se Objet: amd mondial. 
elle - Etudes et Développement. 


INGENIEUR 
MICRO-MECANICIEN 


en 
Ingénieur de formation, débutant ou 


2 à 3 ans d'expérience vous êtes 
enfhousiasmé ion de 
nouveoux its surtout 2 
sont sophistiqués 
Fimprimante non impact. 

Vous interviendrez en laboratoire 
pour la mise au point des 
proloyp ας, οἱ 8 en ges ja End 

r la , oi 

Bar Fa 


par notre outil très 


La. pratique de l'anglais est 


Votre réactivité, votre esprit 
d'innovation et vos qualités 
humaines an les garonts d'une 
ution rep Ch un poste de 
CHEF DE PI REF MM 


GENIE LOGICIEL 


Débutant, de formation Grande 
Ecole ou universitaire, vous avez 
connaissonces UNIX. Mettez les 
en pratique el et concevez la “tête 
ensan im te 
déve part des Lecpont bass 
C'est un poste captivant qui 
aiguisera curiosité naturelle et 
voire sens créatif, 
Votre forte 5.15. ϑηγὶα de réussir ts 
vite vers 
DR s Res 


de 
Gilbert Decker = BOL PEMPERQUES συ δ, BR Copie à 


rime nm œ δ αὶ δὶ À y 
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INGENIEUR ELECTRICITÉ 
ELECTROTECHNIQUE : 


Responsable des études et développements en matière 
d'architectures électriques et de réseaux embarqués. vous 
Ch le développement complet α΄ équipements de 

nouvelles générations en matière de disiibution d'énergie 
et de conditionnement de l'électronique embarquée. Le 
condidat recherché doit posséder une bonne 
connaissance de l'électronique de puissance et avoir 
abordé les problèmes d'environnement (thermique ...). 
RE. 4826/A 


GESTION DE PROJET 
MECANIQUE : 


Après une expérience réussie de responscble de 
coordination industrielle. cet ingénieur prendra en Charge 
la conduite d’un projet de véhicules spéciaux sous ses 
aspects dossiers de qualification et justification. Projet 
pluridisciplinoire et pluriacteur, Π vous ouvrira de larges 
possibilités d'évolution. Réf. 4826/B 


INGENIEUR MECANIQUE, 


MATERIAUX, HYDRAULIQUE, 
CALCUL DYNAMQUE : 


architectures mécaniques, vous adapterez les-concepts. 

choïsirez les technologies et les matériaux an uïillsont les outils 

de simulation. de conception les plus à la pointe (CFAO, 
fréquents 


Merci d'adresser letirre manusciite, CV. 


JEUNES INGENIEURS GRANDES ECOLES 
EAN ΑΝ ΡΥ ΙΝ 


IMPORTANT GROUPE INDUSTRIEL, OUEST PARISIEN 
Moîñtre d'oeuvre d'équipements et de systèmes à haute technologie 
recherche ΡΟΝ son Fa ETUDES ET DEVELOPPEMENT : 


PEER RER RSR ARE OS 
électronique), et de grands projets nationaux et intemafionaux. 
DEBUTANTS OU EXPERIMENTES 


Vous porticiperez au développement de nouvelles : 


PARIS - STRASBOURG - LYON - MARSEILLE 


INGENIEUR AUTOMATISME 
INFORMATIQUE : 
Développement de syst complexes : dans ce cadre vous 
porticiperez à l'étude et à la réalisation des projets 

prendrez é de: 
- re conception d'orchitectures, de maitements 
- l'intégration de nouveoux équipements électroniques et 
la rédaction des spécifications et leurs négociations avec 
industriels. Pour cela vous bénéficierez du 


nos Coopérants 
KuIoN d'une équipe 61 do:PUMONIE Moyens de αυμοίρη 
et moquettoge. Réf. 4826/D 


INGENIEUR DEVELOPPEMENT 
SIMULATEUR : 

Au sein de l'équipe simulateur d'un grand système complexe, 

vous serez : 

- du développement d’un simulateur faisant appel aux 
techniques de l'EAO et de l'IA, 

- de la coordination de travaux d'études sous ses aspects 
technique, financier, calendaire, 

- des développements réalisés par nos laboratoires et 
industriels extérieurs. 

Profil : Ingénieur Informatique industrielle + intégration de 


INGENIEURS ELECTRONICIENS : 


Au sein du groupe Etudes vous prendrez la responsabilité du 
cop «ον soif pag calculafeurs numériques, . soif 
pements de données, 


d'équi transmission iégré dans une 
ipe dotée d'outils performants, vous participerez à l'étude, 
Dre NA δῖῃ 
mettant an oeuvre les technologies de Réf. 4826/F 


dette mp arc AN 10.95.72 
ou à EUROMESSAGES BP 80 - 92105 BOULOGNE Cedex qui fera suivre votre dossier. 
Réponse et confidentialité vous sont assurèes. 


THOMSON RECRÜTE LES MEILLEURS POUR LES METIERS D'AVENIR 


RADIOCOMS ET SYSTEMES : LA PASSION PARTAGEE 


N°1 Mondial, la Division Te 


conçoit εἰ réalise des systèmes et des 


aux dispositifs de défense des grandes nations. Ses nombreux succès, tant en France qu'à l'étranger 
CRITA/MSE, MIDS, PR4G) nous conduisent à rechercher pour notre service Techniques Radio ex pleis 


développement des : 


- Un ingénieur électronicien : au sein d'une équipe Pluridisciplinaire, vous participerez à la conception et 
la réalisation de prototypes d'une gamme d'antennes VLF à LF, jusqu'aux essais sur site, 
De formation Sup'Elec, Enserg ou équivalent vous avez des connaissances en propagation et une première 


expérience d'environ 3 ans. 


Réf, 11901 


- Un spécialiste électromagnétisme : vous serez responsahle des études amont et des expérimenta- δ 


tions en relation avec les centres de recherche. 


De formation universitaire ou ingénieur, vous êtes débutant ou avez une première expérience. 


Réf. 11902 


Pour répondre à des exigences nouvelles (évasion de fréquence, transmission métévritique...?, 
notre métier utilise des techniques variées et des outils de simulation de pointe. 


Dans un tel environnement, nous saurons vous offrir des possibilités d'évolution ἃ la mesure de 


votre potentiel (Expertise, Conception de systèmes....). 


Merci d'adresser votre candidature en précisant La Réf. choisie à: 
THOMSON-CSF - Division Télécommunications - Laurence LABBE - Service Gestion et Emploi des Cadres 
66 rue du Fossé Blanc - 92231 GENNEVILLIERS Cedex 


ANSE 


REPRODUCTION INTERDITE 


Cet ingénieur de formation ARTS ET MÉTIERS ou ÉCOLE 

CENTRALE aura à mettre en place une équipe chargée de 

URSS ὁδὲ REP RR ge Ste ὁ Minas En termes en 
Recherche. ᾿ 


Connaissance appréciée dans les domaines 
de la MÉCANIQUE, de l'ÉLECTRONIQUE 


L'expérience de quelques années en bureau d’études 
et conception est souhaitable. 
Lieu de travañl : BANLIEUE NORD PARISIENNE 


Envoyer C.V. rs . (réf. 324) 
14, rue Jean-Mermoz, 75008 'ARIS qui transmettra 


DIRECTEUR DES ONE 
AVIONIQUES 

AIR ΚΤ 

330 KF+ VOITURE - . 


Rattaché à la Direction Générale de ia filiale, il aura en 
Charge la prospection commerciale, le-développement 


Le poste est basé sur TOULOUSE 
Ecrire avec ΟΝ. et prétentions à : 
Service 


FRANCE 
6, Avenue Didier Daurat - 31700 BLAGNAC 


est spécialisée dans La réalisation de produits et de systé clef 
les domaines de la Bureautique et des Réseaux de Tétécommunt. 


les, vous juatifiez d’une ence soit dens 
RAIS..), soit TURE ISO, ὑνὺς 


XA00, 
UR TEMPS RÉEL. 
n dévelo; d'encadrement de projet et de 


ez d'une expéri dans # 
gi lence dans un des 


Merci de nous envoyer votre ΟΝ. + prétentions à 


ΒΗ ΜΙΛΏΕ 


16, rus Hamelin - 75118 PARIS 
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ZZ SEXTANT 


AVIONIQUE 


| | L'informatique a plus d'un défi à relever dans 
l'a ÉTONALQUE, serez-VOus présent ? 


{INGENIEURS LOGICIEL TEMPS REEL DEBUTANTS 


Ingénieur grande école, option informatique industrielle, vous travaillerez sur des réel supportées par des matériels embarqués. 
as . Calculateurs embarqués destinés aux différents systèmes d'aide à la conduite de vol. Un monde où nous occupons la première place européenne et où nous comptons 


re 
εἰὰ De plain pied, vous éntrez dans l'aviocique de pointe, ur monde où vous mettez ‘aller plus loin avec vous. 
. "votre professionnalisme au service des pilotes. Des opportunités és sont également offertes dans le domaine de intelligence artificielle. 
pra arcade Un monde où vous comprendrez donc que nous avons créé des équipes légères La maîtrise de l'anglais est nécessaire. 


péter les plu fonene . évoluant en dehors de toute inertie et n'ayant qu'un seul objectif: le zéro défaut. 
dpe el a τ᾿ Un monde où nous vous communiquerons toute notre méthodologie et où vous 
rss Rafale, Hermès, hé&- bénéficierez des outils les plus performants pour vous permettre de développer 


Merci d'adresser votre candidature en précisant la référence 614 à 
SEXTANT Avionique, Gestion des Cadres, Aérodrome de Villacoublay, BP 59, 
- 78141 Vélizy-Vilacoublay Cedex. 


LES MICROLITRES 


Vous connaissez ? 


APPAREMMENT SIMPLE ! 


Mais VOUS, voue ver que prélever des mers vec La précision Ἷ 
rt ns 


simples, pragmatiques at 

Les règles de la mécanique des fluides et les problèmes d'étanchéité 
pour les micro-débits vous intéressent. 

Pour concevoir, inventer de sprifspirti) de non 
d'échantillons liquides, nous voulons vous intégrer 


CHEF DE PROJET 


dans une équipe dynamique d'études et de développement, qui 
évolue dans un envirannement international et dans una structure à 
taille humaine. 
‘Ecrivez à Vincent Oberthür 
MEDICAL ELECTRONCS 


GILSON 
72, rue Gambetta - 85400 VILLIERS-LE-BEL 


Vous désirez a dre et mettre en œuvre 
dans un bureau d’étude des outils modernes tels 


de projet au sein de’notre équipe. | 


Ecrire s/n° 8803 Le Monde Publicité 
δ, rue de Monttessuy, 75007 Paris 


similaire. 
une région bien connus pour sa qualité de vie, vous 


Les dr ΘΥΜῊΣ cahiers des charges 
onctioi | 


Devenez responsable de la conduite et du suivi 


«δ τρις ρας ὡς ne ue din re dynamique et 


votre compétence. dans les développements de logiciels d'applications temps 


MICRO-MECANICIEN ot CONCEPTEUR -_ |: 


et vote sens de Ia mécanique fine apprécie le génis-des conceptions ὁ : " 
originales. 


Présent dans 60 pays, Lilly 
est Fun des tout p 
Jaboratoires pharmaceuti- 
ques mondiaux, + milliards 
de $ de C.A., 26006 per- 
sonnes, dont plus dè 4 500 
travaillent pour. [ἃ 
recherche. 


irréprocha- 
ble. Première filiale 


‘du groupe, Lilly France, 


{1100 personnes), est le 
troisième né 


pharmaceutique fra 
a, 7 milliard de CA, dont 


᾿ 50 % à l'export). 
‘Notre site de production, 


implanté à Strasbourg 


4 (600 personnes), est en 


d'insuline Humaine par 


. génie génétique, nous 


poursuivons activement 

le développement. de nos 

divisions pharmaceu- 

tiques, santé animale et 
hyt παῖ 


L'HCTRONIQUE DE VOL PUISSANCE 4 


de Ingénieurs, ὁ 
notre croissance, nous l'inscrivons 
dans l’excellence 


τ τ Senvices Engineering/Maintenance ἕἔΝςἔ8ὉΘΝΘὃ ὃ 
Ingénieur re a Ε τὶ et cost control 


chargé de la mise en phâce du plan 


Iigéniour méthodes/maintenance 


ne er vivre a uoteen Me rm te rarement 
Ingénieur Bénéralie, vous avez déjà 5 ans d'expérience dans une fonction simlale. (Ré. MMM) 


Département Assurance Qualité 
Ingénieurs chimistes 


Vos talents de communicateur, votre imagination et votre sens pratique sont nécessaires pour réussir dans 
cette mission de coordination et d'assistance. 

De formation Ingénieur Chimiste/Biochimiste, ou Bac + 5, vous avez déjà une expérience de 2 - 3 ans dans 
une fonction ou un environnement similaires. (Réf, IC/M) ὴ 


Pharmaciens ou Ingénieurs 
Men panoeprqais 


ee ra 


des ΒΡῈ en animant 
production, vous assurerez JALITE è 


La pratique couranie de FANGLAIS est nécessniee pour l'ensemble 
de ces postes. 


tu nm Am À ρ 
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2 concepteurs 


sf POUR LA DIRECTION ORGANISATION 
ARJOMARI __ ET INFORMATIQUE 


1)- ORGANISATEUR débutant on possédant ue première 
-INGÉNIEUR ANALYSTE expérience - 
2 pressière 


FL 3814 M 
VAX 
Réf. 3815 M 


ALBERTVILLE 92 


FOURNISSEUR 
OFFICIEL 


La rémenération tient compte de la disponibilité requise pour ces postes. 


Les dossiers de candidature - sous 1n référence εἶα posts choisi à préc sur 
l'enveloppe traités confidentieflement par ES] ASS EEE NAN ES 


Li - seront 
10, rue de ἴα Paix - 75002 PARIS. 


Dans le cadre de son association svec 
la Société américaine McODERMOTT, Ne 1 

mondial des Travaux Pétroliers Maritimes, 
recrute pour ses dé LS 


| FUTURS 
ENGINEERING MANAGERS 


Vous êtes jeune ingénieur diplômé, débutant Où Hossédent 
sure première expérience, si possible dens le secteur des Travaux 
cs. 

Dans un premier temps, au sein des Services ENGINEERING, 
vous saurez en Cherge l'étude des procédures et méthodes 
d'opérations, des canalisations 8Ous-marines, des 
plates-formes et installations industrielles associées. 

Votre réussite dans ce poste vous permettre 
d'évoluer vers des ités opérationnelles en posi- 
tion d'Engineering Menager où en exerçant des 
responsabilités opérationnelles. 

Pour ces postes, vous devez parler et 
rédiger en anglais et accepter de 
fréquents déplacements. 

Adresser CV. photo et préten- 
tions sous référence 71742 à 
Média-System, 6 impesse des 
Deux Cousine, 756489 Paris 
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ER AS 
RE 


RE ae 


‘INGENIEUR PRODUIT 
| Bilingue anglais H/F 25-30 ans 


"1 Ingénieur, en électro- , électronique 
“| tique (PC, interfaçage PC), vous voulez valoriser vos 
ie k dans une fonction où vous serez notre 


: et la maintenance en après-vente de cette gamme de matériel. 
Chez notre clientèle. uniquement gouver- 
Hanque, ambas- 


nemenfale, vos interlocuteurs seront très variés 


ἂς Adresser CV, photo et rémunération ociuelle ἃ 
notre Conseil MERCURI URVAL, 14 bis rue Daru, 75008 PARIS, sous 
réf. 61.3463 LM, précisée 


Mercuri Urval 


Notre département Joint Dynamiques 
situé à SEGRE (49) se développe et recherche : 


Ingénieur études et développement 


Réf. M 271 
Les études porteront essentiellement sur les caractéristiques définissant la fonction 
étanchéité : - mise au point du matériel, * essais, 9 exploitation des résultats. 
Le développement sera consacré aux produits nouveaux ea liaison avec les mgénieurs 
technico-commerciaux. 


Une formation grande école mécanique ou universitaire (génie physique...) est mdispensable. 


Ingénieur technico-commercial 

Réf. M 272 

Après une période de formation à l'usine, Π assurera les liaisons techniques avec les 
constructeurs automobiles en Allemagne {défininon des pièces, suivi des prototypes 
DR ROe near ncanique δὲ A cuisses de Alim ‘at indispensables. 


Merci d'adresser votre lettre de candidature δὲ CV en précisant La référence du poste 
choisi à PAULSTRA - Département Recrutement 2, rue Balzac - 75008 PARIS. 


Renseignements complémentaires sur le Groupé Hutciunson : mme! 36.16 code RSCG 
CARRIERES. 


REPRODUCTION INTERDITE 


3615 LA 


Le système télématique expert de l'emploi des cadres 


Chefs de projet et ingénieurs 
entrez | 
l'univers des grands... 
grands projets bancaires et financiers, grands systèmes BULL et IBM. 


Vous êtes ingénieur ou diplômé d'une grande école de gestion, MIAGE... 
vous avez une expérience réussie de ta conduite de projets informatiques 
sur gros systèmes et de l'animation d'équipe... Nous recherchons: 


Chefs de projet: Ingénieurs : 

Comptabilité - réf. A02 / PC Ingénieur Télécom - réf. A02/ TEL 
Responsable de la mise en place des progiciels de | Diplômé ENST ou INT, 5ans d'expérience, vous 
comptabilité et de la traduction comptable. ainsi | partciperez à la mise en place du schéma directeur 
que del'élaboration des interfacesnécessaires De | télécom du Groupe Caisse des Dépôts {réseaux 
bonnes connaissances de la comptabilité et dela | X25 privés. messagerie X400. annuaire X500. 
banque seront appréciées. environnement SNA, DSA, DECNET réseaux 


Gestion des comptes clients - réf. A02 / PGC locaux... 

Vous devrez mener lesétudesetlaréalisation d'un | Ingénieur recherche développement - 
ensemble d'applications couvrant une gamme | réf. A02/RDT 

étendue de services bancaires. De bonnes | Vous développerez des projets pilotes en IA, 
connaissances de la banque et une formation | stations de travail. réseaux locaux hétérogènes. 
complémentaire de type ITB seraient un plus. Une première expénence 568 appréciée 


Gestion des prêts - réf. A02 / PGP Ingénieurs méthodes IBM - réf. A02 / MET 
Vous devrez développer et démarrer le logiciel de | Assistant les équipes de développement. vous 
gestion des prêts (20 à 30 années/homme). définir { élaborerez tes normes et procédures, assurerez 
etassurer l'intégration de celogicielet garantrson | les tâches d'administration de données. partici- 
évolutivite, maitriser les délais demseenœuvreet | perez aux choix et à l'implantation d'outils et de 
optimiser les coûts. méthodes. Vous avez une bonne connaissance du 
Système interne de gestion - réf, AO2 / PSI gros système IBM et des outils de développement. 
De réelles compétences dans le domaine de là | Tous ces postes sont situés à Paris et en région 
gestion, la maîtrise de Merise et la connaissance | parisienne. Envoyez lettre + CV avec référence à 
de l'environnement gros systèmes IBM. seront | CAM-Recrutement 4, rue Berthollet 94110 Arcueil 


TT 
cam 


Lirlomatque ou Groupe Caisse des dep etconsigrations. 


diloiltiel à 


Digital, leader mondial des Réseaux Informatiques et des 
Systèmes {ntégrès d'Information 


Ingénieurs commerciaux 
L'originalité de nos produits, . ans au moins d'expérienc: 
leur adaptation à un conremie dans la vente de Systèmes et 


des réseaux 
international. de Produits Informatiques 


pour le 
complexes. 


3 | 
m Un style trés personnel de 
onde Management, un profond res- Alors, venez nous rejoindre. 


pect de la réussie indivi- Adressez votre candidarure 
duelle. sous la référence MON 806 à : 
FRANCE 


Une expansion impression- 
nante: 20 ὦ de Chiffre 
d'Affaires en plus cette année Parisienne 

εἰ 650 MF d'investissements. 43, Bd Diderot - 75012 PARIS. 
Toutefois nous avons encore 

besoin de compétences et de 


talenis ! Digital 


Vous avez un diplôme de Equipment 
France 


Leader mondial des microprocesseurs recherche pour son 
activité de Service aux Clients : Ingénierie Systèmes, support 
Hardware et Software, Formation, un 


INGENIEUR MARKETING SENIOR 


En relation avec l'équipe Europe vous serez responsable pour le marché français de la 
mise en place de notre stratégie j 

Par votre analyse du marché et la définition de ses besoins vous participez au 
développement de nos produits Services. Vous assistez la force de vente lors des 


Vous avez valorisé une formation d'ingénieur Grande Ecole ou Université par une 

expérience marketing de 5-7 ans dans le secteur infomnatique, de préfé 

domaine multinationaL ἡ ee 

Vous êtes parfaitement bilingue anglais. 

Merci d'adresser votre lettre, CV et prétentions sous référence 1030/1M. à la Direction des 

sed Humaines, INTEL Corporation, 1 rue Edison, BP 203, 78054 St-Quentin-en. 
nes Cedex, 


ἘΣ DE: 


\HEs ΚΕ St 


- ἡ Ὡς ΒΑΡ ΣΉΝ. 
Ὁ" 


MNT EE 


os. Le Monde Φ Mercredi 28 février 1990 5. 


Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 


Négociez nos projets. 
Notre DIRECTION DE L'INTEGRATION ET DE L’INGENIERIE INFORMATIQUE recherche des . 


INGENIEURS D'AFFAIRES EXPERIMENTES H/F. 


Leur MISSION : étudier, définir, négocier et des es d' nationale et 
interoiionale, τα ee Es db ele De ne το γον οι du 
revenu jusqu’à leur réalisation finale. Animer l'équipe projet ὦ 


Les candidats doivent répondre aux conditions suivantes : ; 

-DIPLOMÉ(E)S DE L'ENSEIGNEMENT SUPERIEUR (Cycle Long, Sei et Techni des 
GRANDES ECOLES de COMMERCE Bac + 4 ar pire {5 
justifier d'une expérience de 5 ou 6 ans d'Ingénieur d’affaires, 

᾿ eavoir de bonnes connaissances de la langue anglaise, 
ὡς e être disponibles pour des voyages en France et à étranger. 
postes dotés d’une grande autonomie d'action un sens des msabilités. Is impliquent un haut 
Ge ἀκ de ni ne a σαῦτας αι ς in δ le Cou Compagnie. ÿ is 
ΠΡ sont basés à PARIS, MARSEILLE, LILLE et STRASBOURG. 
Ds Pare de fortes Ῥείερεςῦτεξ d'évolution de carrières. Les salaires offerts sont à la mesure des 
responsabilités exercées. 
«4 Nous vous remercions d'adresser votre candidature (lettre manuscrite, CV détaillé et photo) sous 
dE. référence AFFO01 à : IBM France - Département Recrutement - 5, place Vendôme 75001 PARIS, 
Nous vous garantissons la plus grande discrétion. 
Nous vous rembôurserons vos éventuels frais de déplacement. 


| Jeune ὃ | 
ingénieur qualité δ: ἢ Ing énieurs de talent, 


a ἢ Ὁ Ὸῦ + "avec SPOT 2, 
PE | vous allez changer de point de vue 
-dans une de nos unités de production. 


D er δ 
auto-contrôle, 
RE ΞΟ ΕἼ ας, τς sur la terre. 


Ë seis serait un atout supplémentaire. . 
‘ vous ouvrir de larges persnactnes d'évohiion 
Ξ Aë da dimension iniemationale. 
8 7 ὁ manuscrii, photo (reloumée) à SM France, 
ment, avenue Boulé, 95250 Beauchamp. 


& CNES 19% Diuiributlon SPOT IMAGE 


L'ensemble de nos équipes (60 personnes} est composé de techniciens . 
très d'intervenir en assistance technique ᾿ 


Après SPOT 1, c'est avec SPOT 2 que MATRA ESPACE observe la terre. Agriculture, océa- 
nographie, recherche pétrolière, urbanisme. C'est de l'espace que les hommes appren- 
nent à mieux exploiter les richesses de la terre. Désertification, marée noire, pluies 
acides, déchirure de la couche d'ozone... C'est aussi de l'espace que les hommes 
apprennent à sauvegarder la terre. 


INGÉNIEURS GRANDES ÉCOLES (X, Mines, Centrale, Supelec.) 


Dimanche 21 janvier 1990 voyait le lancement de SPOT 2. Objectif : assurer l'observation de la terre à des 
- fins politiques économiques, commerciales, géologiques. 
Mission accomplie... et cette photo de Marseille est la première prise par SPOT 2. MATRA ESPACE, maître 
d'œuvre, a des motifs de satisfaction. 
Parcs qu'ils ont su combiner enthousiasme, imagination, créativité, rigueur, esprit d'équipe et haute 
.… technologie, les Ingénieurs de MATRA ESPACE viennent une nouvelle fois de faire la preuve de leur talent. 


Merci d'adresser votre dossier de candidature leurre manuscrite + CV' à 
+ photo et prétentions] sous réf. 9339, à MEDIA-SYSTEM PARK, 
6 impasse des Deux-Cousins, 75017 Paris, qui' transmettre. 


Vous êtes spécialisé en électronique, automatique, Merci d'adresser votre dossier de candidature sous 
τς informatique, mécenique ou télécommunications, référence 028 à MATRA ESPACE -— Alain Mainguy 
| vous pouvez vous aussi participer avec nous au 3, avenue du Centre -- Centre de Montigny 
#e développement de grands projets spatiaux 78182 Saint-Quentin en Yvelines. 
européens et internationaux : ARIANE, HERMES ἐν, | 
τ COLUMBUS, SPOT 4, HELIOS, HISPASAT, LOCSTAR, 
: SOHO... Sn rouen di ze 


MATRA ESPACE ὦ 


Y. AURA TOUJOURS DES HOMMES DE TALENT 


Ecrire SGIP, 19. rue Erard, 76012 Paris 
LAucam renseignement na era donné par téléphone) 


rien nu 2 © © ne = A μα 
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eue 
, ΤΕ 


les tunités suivant 


‘ RESPONSABLES DE 
DEVELOPPEMENT LOGICIEL 


pour encadrer une équipe de 6 à 8 personnes 


INGENIEURS D’ETUDES Ë 

LOGICIEL Ξ 

Si vous soutaez éror sin de grd pes κὴ 
21 de la Vigne-aux-Loups 


ESSAIR Bureau d'Etudes 
EVRY - PARIS - PLAISIR - MARSEILLE 
recherche pour-SECTEUR AERONAUTIQUE 
σὰ INGENIEURS ms. 


— Grandes Ecoles ou Université {Bac + 4) 
mécanique, thermique, combustion, k 


mn AGENTS TECHNIQUES καὶ 
— DUT GENIE THERMIQUE ou DUT GENIE MECANIQUE 
DEBUTANTS ACCEPTES 
Env. CV + photo 129, rue du Fbg Poissonnière - 75009 Paris 5 


Ep abiqeortert κα πέσει σης Pilote de demain, 


femmes en vus de les former au métier de plate de figne. 


Vous êtes jeune, né{s) après le 31 décembre 1963, en 
militaires. Vous êtes γυνή τευμα cu Doit, sup. cette place 
gl er ro dar -- - 
ἘΞΞ ΟΣ ΣΣΣΥΞΩΞΩΣΣ est à prendre... 
retirent) de la corner Européenne, bus ἧς ὰ " βε 
qe dès aujourd'hui 
pour participer à notre prochaine sélection et vivre votre 
GERS au (1)42.27.40.27 du lundi au samedi ou Math. Sup, μ Math. Sp é, 
sos mn ee ἀοπιαηάο dieser en Bac + 2 Scientifiques, Elèves Ingénieurs 


adresse à AIR FRANCE, Unité de Sélection Pliote, Orly Sud114, 
94396 Orty Aérogare Cedex. Nous vous envetrons un dossier 


de candidature qui devra nous parvenir complet dès que 
possible. 
Les premières épreuves de sélection se dérouleronties 6 


avril 1990 ji formation débuteront dès le - “.-- - 
mois dem AIR FRANCE _:- 


TT FRANÇAIS 


TT FN 
LOGICIELS — 


développement de Logiciel Temps 
Fe ef Télécommunications en Région Si ou Ouest France. 
Ces postes conviennent à des Ingénieurs Grandes Ecales ou DEA 
ayant une première expérience et une bonne connalssancs de : 

@ Architecture 68000 @ Langage C. Pascal, Assembleur 

@ Environnement UNIX, VAX/VMS 

© Normes OSI Φ Bases de données relationnelles, 

Merci d'adresser votre candidature (€. V., latte, photo) : 


THOMSON RECRUTE LES MEILLEURS POUR LES METIERS D'AVENIR 


DES RESPONSABILITES OPERATIONNELLES ? NOUS VOUS REGEVONS 5/5 


THOMSON DIVISION TELE C3 

Signer de grands contrats interuationaux dans nu unirers de baute technologie lustre notre savoir. faire et la qualité de 
ποῦ produits : réseaux εἰ Notre centre de production et d'études, situé à proxinsité de Lille, renforce 
ses équipes afin de maîtriser l'étude et le déreloppement de ses produits. 


ETUDES - Dans notre laboratoire d'études muériels, vous concevez des sous-ensembles électroniques, des maquettes aux proto- 
types et développez ainsi vos compétences dans les domaines de la théorie de l'information, du srairement du signal et des méthodes 
de communication. 

PRODUCTION - Dans un ohjectif de qualité totale, tous nos produits sont contrôlés sur des hancs tests automatiques et spéci- 
fiques au sein de plate-forme d'intégration. Responsable d'une équipe de techniciens, vous assurez la gestion (respect des Coûts, 
des délais et de I qualité), coordonnez les services internes et optimisez l'organisation. 

ingénieurs Grandes Ecoles { ISEN, HEI, EUDILESE...). débutants ou possédant une première expérience, motivés par les 


Ε 


SYSELOG 5, rue de Turin - 75006 PARIS 


CPGF HORIZON 


Bureau d'Etudes recrute pour sa division s eau οἵ environnement : 


υ;Ν ΗΥ̓ΡΕΟσΕΟΙΟΟσΟΕ 


de 2 à 5 ans d'expériance - Maïise de l'anglais - CV africain. 


études ou la production, nous vous proposons une mission concrète et formatrice. Bonnes connai en | 
Merci d'adresser votre candidature à : TROMSON.CSF - Service du Personnel - BP 2021 - 59702 Marcq - en Baroeul Cedex UN TECHNICIEN HYDROGEOLOGUE 
niveau moftrise - CV africain. Réf. LM/TH 


PUBLIPANEL 


Adtresser lettre manuscrite + CV, en précisant ka référence à : 
CPGF HORIZON - 12 rus de Paris - 78230 LE PECQ 


fénieur en τ 
janisation Inc 


Cette entreprise performante {CA 520 MF). tête de pont européenne d'un groupe américain leader 
dans LC omaire ee pompes et os a d'raporlantes περϑοίνον de développement οἱ 
réinvestit annuellement ὔ son CA. recherche auj hui un ingénieu É 

τος rca. Ὁ jourd'hui un i ΙΓ pour compléter sa 


JEUNE INGENIEUR 
RECHERCHE / DEVELOPPEMENT 


Mécanique des Fluides 
Sous l'autorité directe du Directeur Technique. dans le cadre d'une stratégie de recherche el de 


moyens performants mis à sa disposition, vous développez des projets de nouveaux produits dans 
une perspective à moyen et long terme en vous uyant sur une démarche x péri i 
que fondamentaliste. ΡΥ pue MENIAREIE 


Ce poste, nouvellement cree, coment à un ingenieur polyvalent de haut nive 
Scientifiques, Ecales Normaies Supérieures, Doctorats d'Université.…), ägé d'au Mons 2 an 


CITCOM, groupe TELESYSTEMES, recherche pour son 
développement de jeunes diplômés de Grandes Ecoles d'ingénieurs 
ou universitaires pour devenir : 


CHEF de PROJET 
en informatique et télécom 


Les candidats sélectionnés, après une formation spécifique, auront la 
charge de projets dans les domaines de compétences du groupe : 
réseaux, systèmes de communication, vidéotex, messageries, RNIS, 
génie logiciel dans les environnements IBM, BULL, VAX, UNIX... 


Mambre dé Snier 


“Te 


pouvant justifier d'une cuiture scientifique. notamment dans le domaine de la mécanique des fluides | ΠΕ Ὶ ἢ: 1 CAES 
: LRAMTEE E ᾿. 


Le posté est à pourvoir dans l'Eure, ἃ proximité de grandes villes régionales. ἱ 
sera negocie en fonction de l'experience. 9 ὅς τς δὰ Νὰ Se dans ΒπῚ 


Adressez lettre manuscrite et CV détaïlé, sous rét. 5067:M 
Jean-Paul MENASSIER - CEGOS Département in cego 
Tour Vendôme - 92516 BOULOGNE. 


Bruxelles - Lisbonne - Londres - Madrïo - Milan © Paris 


Envoyer CV sous référence CIT - 1 / 05 
à CITCOM - groupe TELESYSTEMES 
7-15, rué Sarrette - 75014 PARIS 
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Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 


THOMSON RECRU FE LES MEILLEURS 
POURIE S METIERS D'AVENIR 


SAMIR S'ADAPTER POUR DES PRESTATIONS DE QUALITE 


: Parmi les leaders mondiaux des composants passifs THOMSON-LCC fonde réussie 
Ἴ Fou Participer à γουσθει κου os sante Poe αὶ QUALITS- mc 


SESSION 1990 


carrière informatique 


᾿ (Goes d'Or: ° Groupe parisien de sociétés de services et d'ingénierie en informatique et 
Pme A ίηη πηᾶ ve ph 
excollente réputafion auprès de grands organismes du secteur public et privé, et sur 

- des marchés très vastes οἱ diversifiés, tout en demeurant des murprees à 


. INGENIEUR - Φ | πραεῖα ΒΌΒΕΝΝ 
B'APPLICATIONS D'ETUDES MECANIQUE 


Au sein d'un laboratoire Int£gre dans un ‘Dans un-comexte de production 
secteur de fabrication de produits profession- - æmommatisée, vous suivez un parc 
nels pour applications électroniques de de machines conçu ἃ plus de 90% 
entr rm το en inteme. Vous y apportez toutés 

: PRE ape ας Dane φρξείδευες dos ᾿ les modifications nécessaires à Ja 
‘fabrication d’un nouveau pro- 

Vous êtes en rapport permanent ἃ duit leader. De plus vous êtes 
Ῥεσδυσάοα ἐτς βεενίος coment dat chargé de la définition des 

| besoins et des relations 


Aujourd’hui, nous recherchons de nombreux jeunes collaborateurs Φ Bac + 5 ou 
ayant suivi LR années d'études sh pue scientifiques ou en gestion 
. Φ dégagés des RER Φ e libres rapidement. 


Vous n'avez pas de er re ll ere à en informatique, nous pr 
formerons technique et à nos méthodes, et permettrons 
coma une vrai Gvokon au sin de πο οί, 


Pour un premier contact, merci d'adresser une lettre manuscrite, un CV détaillé et 
- une photo, eo réf. M272T5, à Honoré informatique — 52, rue du Faubourg 


Saint-Honoré 75008 Paris. 
HONORÉ Informatique 


; FAIR Len. τὸς €e: Ja postique de anglais ex un ρίωα, Réf IA 
*« ᾿ 


τα va “ee. 


CONCEVOIR 
UN SYSTEME INFORMATIQUE 


— Merci d'adresser votre doesier de candidature, en précisant la référence choisie, à: 
δον δ νον, THOMSON-LOC-Parice POLLIER-3 rue du sude-21250SEURRE Θ΄. 


men ἋΣ: nait lEURS 


mn D ἰ ἮΝ tEcHNI 


réseaux et de bases de données. Agés de 30 à 35 
ans, de formation Gngénieurs, 
MIAGE), ils disposent d'une expérience réussie 
de la conduite de grands projets en milieu ban- 
caire. (Réf. A/X5153M) 


TANT 
PROCESS 


JEUNES INGÉNIEURS : INGENIEURS CONCEPTEURS 
É +. δ... ὃς ἀξ con : réaliser ἊΝ ὦκα domaines d' 51 sein 
GRANDE ÉCOLE. ces ati, à poule en ἰς 


δ τ AXSISAO 


Vous avez vos parie mation de l'anglais, ds api rise 
De SET complisentaire ENSPM 
serait appréciée}. 
: Dons le cndre de la mise en forme de πουνφαυς οοποορὲς ichnolo- 
+ dons un coniwde à de lo concapfon des nés de rofina: ᾿ 
: pétrochimie/énergie poor le οοπιρὶο de nos clients. Vous parficipe- 
raz à la mise en roue des unliés que vous avez conçues. 
Ces bosks à Ruell (92) des missions de courte et 
posies rt comportent 
An d'examiner votre condidalvre δὲ les perspectives dei carrière 


à odressez nous ΟΝ, phone sou rlérunce VPRO à à 
ΤΡ - Service Recrutement - Daniel Lacobane - B.P. 311 - 92506 RUEL- 
MALMAISON. $ 


rience dans un poste de ce type s'imposent. (Réf. 
- A/XS155M) 


ADMINISTRATEUR DE DONNEES 


Son rôle ‘intègre un souci de cohérence du dans ce domaine ou dans la conception de systè- 

paène d'information global, Foptimisation de : mes de gestion de base de données est indispen- 
la modélisation, la performance et l’évolntivité. sable. (Réf. A/X5156M) 

Une expérience similaire de quelques années DE 


PUSLIPANEL 


Ἶ ἢ Ils seront responsables de l'analyse fonctionnelle l'enseignement supérieur disposant d’une pre- 
l'une application donnée. nn pr rer mière expérience réussie, (Réf. A/XS157M) 
à des candidats confirmés ou à des diplômés de. . 


Ecrire à B. COULANGE en précisant La référence choisie - PA Consuitieg Group - 4, rue Lacépède - 
13100 AIX-EN-PROVENCE - ΤΕ. 42-26.99.90. (ῬΑ Minitel 36.15 code PA) 


PAG: 
Group 


Crenting Busmess δίνει» 


. Partenaire de pratier plan des costractos auto 
Pour 
Loc ins de. TROYES (80 ns de Paris) ξ 


MES 
MES 


Ingéniqux en 
Organisation Industrielle 


De formation école d'ingéstieur AN On EED de Penn, Vous ponstden 3 ἃ ἃ ms 
᾿ SE ES 


᾿ ΠΣ ταεισῖν τὰν τασσυχέσεοο vilisateurs, vous les αἰδάζας à définir leur cahier des charges. 
Votre évolution ΒΘ fera vers un autre poste à responsabilité en prodiction où en logistique. 

L'angiais sera un plus. 

Merci d'adresser votre candidature à = evil - Valeo Protection Commutation - 12 bis rue 

Maurice Bertoaux - 78290 CROISSY SUR SEINE. 


AAC) L'Equipement Automobile 


INGENIEURS INFORMATIQUE, TELECOMS, ᾿ 
GRANDES ECOLES, UNIVERSITES ΄᾿ 


L'ESIGETEL (ἔασι. sapiteure d'informatique et Génie. es 
Télécommunications}, de Commerce et d'industrie de MELUN, 


Des Chercheurs, l'Espree Decouverte 


RSA ENS nus at 


Éo poete nécessite ne sokde formation on physique 


Sous du rue Er one 
PAL LACS 


éléments finis). 
rues granoneaee) guerre que e Dronnaue deonaue. à Mécanique, thermique, | 
aprem τεσ ῃ He πάρε 5 NS Expérience souhaitée en «éléments finis-, Réf. LM/09 © 
Connaissances UNIX, C: compétences en méthodologie souhaitées, “ἢ ΜΝ ΕΣ ᾿ i + 
Vos canidatures (ΟΝ + Prétentions) seront raîtées en tocte confidemtialté LS ONE e NSP 72-2802 CHANLLON CD ᾿ 


par le SERVICE DU PERSONNEL, 1, Bus du port de Vahins, 77215 AVON Cedex 


Un © © © ei A M μὲ 
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KODAK-PATHÉ 
RE 
CHALON-SUR-SAONE 


vue de notre centre de _ 
recherches et de technologies 


LALULE 


CHALON-SUR-SAONE ( 


diplômés de Gra: 
Industrielle, Génie Chimique ou Physi 
e des Universitaires titulaires d'un Doctorat 


Plusieurs postes sont à pourvoir en Recherche Appliquée et en Production. 
Après quelques années possées dans notre Centre de Recherches, les candidats 


retenus pourront ensuite poursuivre leur carrière 
ou évoluer vers la fonction d'Ingénieur Produit. 


Axées sur la recherche de la qualité Totale, nos 


méthodes de travail exigent un goût prononcé 
ur le travail en équipe Compte-tenu des possi- 
lités d'évolution en milieu international, une 
bonne connaissance de l'anglais est souhaitable. 
Vous exercerez votre activité sur un site très 
moderne dans un cadre procurant une qualité de 
CNT Su 


pores 


Æ: Ἶ 
δ 


τ 


KODAK-PATHÉ 
Direction Gestion des Cadres 
26, rue Villiot, 75594 PARIS CEDEX 12 


D cadre du dével ent de nos activités industriel le si 
Et IE TEHedi dif 3.000 personnes), nous recherchoi sl dû Ὡω 


e des Ingénieurs de Grandes Écoles Scientifiques (spécialité: Chimie 
co-chimie} 


Débutont ou 1/2 ans d'expérience, merci d'adresser 
votre candidature avec C.V. et photo sous réf. GCI à 


JEUNE INGENIEUR 


INFORMATICIEN 


᾿ τὴ ἢ “, aliser un projet 
élargi à des activités de gestion. 


con Komol 
l'opfvds à communiquer, envoyer un dossier de concidature fekre, CV ot 
halo) sous vi. 7467 ἃ HCA, 1 placo du Palo Royal - 75001 Fes qui 


ns le domaine de la recherche Fonte 


à partir du LUNDI 5 MARS (daté) 


us NOUVELLES RUBRIQUES 


d'offres d'emplois du Monde 


Lundi daté mardi : Section C économie 


_ LE MONDE des DIRIGEANTS 
(Postes de + 400 KF) 


— LE MONDE des JURISTES 
— LE MONDE de la GESTION 


Mardi daté mercredi : 


PA tonus δὰ technologies de paie, soumises en permets à des conciions mes οι τος 
Re TEE le poi Le es ns _ LE MONDE des CADRES 
Nous sommes les premiers, nous devons être irréprochables. - LE MONDE de la. FONCTION 

JEUNES INGENIEURS D'ESSAIS 
2) Pile séparée emploi 


Nous allons vous demander de procéder à une analyse complète et rigoureuse de nos 


— LE MONDE de l'INFORMATIQUE 


méthodes de travail pour faire évoluer programmes et procédures en termes de 

performance, qualité, délais, coûts, et pour arriver à la préconisation de solutions 
imples adaptées à la fabrication en série. 

Vous serez en relation constante avec le B.E., les techniciens et les utilisateurs. Sur 

bancs et sur le terrain. Votre œil neuf,votre compétence technique ajoutés à notre 

savoir-faire doivent concourir à des gains de terps et à une fiabilité accrue. 


— LE MONDE des SECTEURS DE POINTE 


Mercredi daté jeudi : Section C économie 


Vous êtes AM, ECL, IDN, UTC, ou Mines... vous avez de très bonnes connaissances - CARRIÈRES EUROPÉENNES 
ES TS ns πῇ τη να τς τα τη τὸ EN ENTREPRISES 
ἢ Bureau des les chez un industriel du Ι8 lourd, de l'aéronautique ou de τ 
l'automobile, vous parlez couramment anglais et vous voulez faire un vrai métier (couplage avec sept titres européens) 
cire est probablement l'un des moyens les plus sûrs pour entrer dans un grand + MONDE ἸΝΤΕΕΝΑ ΤΙΟΝΑ͂Σ, 
groupe, dE dans une cellule très créative et se préparer ensuite ὗ des (postes basés à | étranger) 
Venez donc Pr Tr avec notre conseil, SEFOP - ΤΊ, rue des Pyramides - r LE MONDE re ἢ des apr en 
75001 Paris. Nous vous remercions de lui adresser votre dossier sous Réf. LIE 219 M. - με ον πσυυ ne 
" Tous les mercredis en kiosque : « 
Case Poclain S.A. Emplois Cadres 
etsur 3615 LMI un mois d'offres 


Et ὦ 


NUE ἢ 


d'emplois parues dans Le Monde. 


Σ THOMSON RECRUTE LES MEILLEURS POUR LES MÉTIERS D'AVENIR 


SMS, société du groupe THOMSON basée à Salbris (Sologne), étend ses compétences 
depuis l'étude et le développement jusqu'à la réalisation de matériels d'électronique ἊΣ 
professionnelle. Nous recherchons : μὰ 


Analyste VAX/VMS 


Intégré à l'équipe support de notre" département informatique inteme vous prenez en charge 
l'analyse de besoins spécifiques des urilisaieurs, tant sur place que pour les différents sites 
européens. Vous vous assurez de la fiabilité (tests, documentation, standardisation) des 


we 


programmes modifiés ou créés avant leur mise en place. Vous assistez et formez les 
" 


De formation MIAGE ou équivalent vous possédez 2 à 4 ans d'expérience d'analyse- 


déplacements en Europe à envisager. 


en école de commerce et vous justifiez d'une expérience en milieu industriel La 


ea ae er M 


programmation dans un environnement VAX/VMS (langages C et SQL appréciés). La pratique Nous vous proposons de preridre La responsabilité commerciale de notre société. Ὁ, Ε Ni 
dun SGBD reltionnél (RDB ou INGRES) et d'une méthodologie type CONSOI, BLUES serait En relaion avec nos services industriels, vous établissez et négociez nos proposi- ΕΝ FORT To 
in ps tions auprès de la cienrèle. | ixiee Free 
GE DRE RRES AR AR EP ὙυεΩΣ ὁς MRRRS RES Ingénieur ἘΝῚ, INSA, ENSAI, AM... VOUS avez suivi une formation complémentaire VW ASIN ΝΟΣ Le Bt: ns 


maîtrise de l'anglais est indispensable, celle de l'allemend souhaitée. 


# Adressez vote CV en anglais, sous la référence BA/LM, ἃ 
Bénédice Peronai 

Apple Compuier Europe Inc., Le Wilson 2, Cedex 60, 

32058 Paris La Défense, FRANCE 

Apple, le logo Apple εἰ Maciaioëh soc des marques déposbes de la Société 

Apple Computer Inc. 


Merci d'adresser votre dossier de candidature à 
SMS - Direction du personnel - BP 61 - rue des Cousseaux - 41300 Salbris 


Apple 
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Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 


nu de sous-ensembles électroniques de houte 
‘technologie et de grande série : chcuits imprimés et 

Couche épaisse, recherche pour son 348 

- Industriel des Pays-de-Loe un: 


. Responsable | 
production 


: AAafiaché au Directeur de l'usine 
. Méz l'ehsemble de ka 00 ΜΕ de CA. vous an 


οἱ 
des fx dons un souci de quoi ef ἄν annee 


Le Gronpe Framatome vous imite à participer à l'essor de son He 
nouveau métier nucleaire, la maintenance spécialisée. ἣ 
Nous vous proposons de rejoindre un département technique 
composé d'experts, avec pour mission d'améliorer la technicité 
rl ne eo ré 00 αύομε, En A 


—— 


INGENIEUR MECANICIEN < 
Calculs de structures 6, 


ἜΣ ΒΗ ΠΕ ὙΠ Hi Ne 
pour les parties mécaniques et tuyauteries des centrales. 

Ingénieur Mécanicien, vous avez à 30 - 40 ans, une bonne expérience 

PL EE E 

de structures. us : 

Ce at D than nd ον GROUPE FRAMATOME 
Merci d'adresser lettre manuscrite et CV an Groupe Framatome, Service ‘ Re 
Expli, 10 rue jaiette Récamier, 60006 Lyon sous la ré. SB9129M. - : - [885 téchnolagies de l'essor. 


οὐ La toile ef ls dinamisme de ae ver, 
" ὡς ἤσθηξ de molles possibilités d'évolution Ἷ 


: Ἐπ τα Lun 


ὶ μι mme ξ 
Ἷ ë nes ἢ 
E : LR στῶν Ὁ ΠΟ ἀπ τι μ Τ κακο ον 
nu. | Ξ 
πον ἢ 
Ἂ» ᾿ ν Men ὁ in. ii 
me. ᾿ o une 
ΩΝ ἰ τ ας mission co À éd trier des Mat . $ 5 des 
TRE ᾿ lations de production, en optimisant l'investissement Spécialiste des Télécommunications Spatiales 
δὲ 1, εἰ en rhégrait ἰὰ probction de l'ersironneient dla * recherche our COURBEVOIE 
πὰ | D α Βέρυσυκας, ΕὐρσΣ Ἡκην τς Ave Sans d'expérience dns donaine : 
ι 2 4 .- δλ LL © La Caisse des Ecoles de ᾿ “mRéseau ι (RNS, Gestion, Sigalisation, Messagerie, Protocole Série X du CCITT). 
᾿ ᾿ . ΐ : « , nur iete " π Télécommunications (Tranélssion, Etalement du spectre, Paiement du Signal). 
Ὧν. ! UX DIRE Diplômés Grande Ecole ou Université. 
LL bus : ΒΕ crauns L Chargés de la conception, la définition, la réalisation des _ σον 
: possédant le BAFD et expérience pour encadrer ses centres de à systèmes, dans le cadre de la maîtrise d'œuvre de rogrammes majeurs ‘élécommunications. 
ἢ vacances de Varzy {Nièvre} en juilet et Messeian (Val-d'Oise) ᾿ ” 5 : 
ἢ en août. : ει Pour exercer votre métier dans un' secteur de pointe et évoluer dans une filiale d'un groupe 
: Les candidats devront se se présenter munis de leurs diplômes ét. international, PASS DAS πὶ diese σδηδιθλμαρ à A δυνείϊου ὧα Pen 
: το να références le mercredi 7 mers à 10 ἢ ἃ la Caisse des Ecoles, - - 11, avenue Dubonnet 32407 Courbevoie Cedex. 
Î 98, rue Mertre, 82110 Clichy-ls-Garenne.…. 
| . μἣν ; Groupe d’ rtance nationale. * 
: cum A recherche poux ὰ Pa nee aux Cohlectivités Locales 
+ Lust τ, ΕΣ: (voirie, espaces verts, ordures ménagères) | 
| ὩΡΊΔΣ ἀλη δτος τὲ un ASSISTANT TÉCHNIQUE : 
᾿ te Οὐ et contrôle chantier, relations ᾿ 
ξ TS LE μεν po ταῖνὶ Εασν να δ rue opé où ἐκρέηδυος de 
[ ΒΤ gpnées services publics, unités. opérationnelles Ar "Notre division MANUTENTION (Systèmes avec Ponts 
.… ᾿ : ἘΣ par er gli roulants automatiques, Transtockeurs automatiques, 
ΠΕΣ Ge péincu τ ξιΣνι ΠΝ / MERE SEREURE 
2 Ecrire avec É Le 
. ΡΣ Public de Monttessüy, 75007 Paris. Ε ΠΕ ΚΣ ΤΣ 
pa” rt ὩΣ Be Re RES - aquitormaticiens: 


JEUNES INGENIEURS 
Choisissez le bâtiment ! 


MARNE, 
Ces postes. à hautes responsobités, requièrent du 
τ , dela motivation.'de Ια ere et de l'efficacité. 


᾿τα rémunération sera à la mesure de l'expérience et de 
rémuni le Ια 
personnalité des candidats rétenus. 


Merci d'adresser votre lettre de candidature avec ΟΝ. à 
MANNESMANN D) -du Personnel 
5av. Ampère - 51012 CHALONS SUR MARNE Cedex. 


MANNESMANN DEMAG 


avenue Victor-Hugo - 
12770 BOULOGNE BILLANCOURT.“ ποτὶ En confiance 


ren 2 A À τ 
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UNE SCCÉTÉ LEADER DANS LE DOMAINE CE L'EAO 
SON 


xcellent ment 
pédagogue, RESPONSABLE DE PRODUCTION 


INGÉNIEUR DE FORMATION, VOUS AVEZ UNE BONNE CONNAISSANCE DE 
solide LA PÉDAGOGIE DANS DES DOMAINES TECHNIQUES, DU SENS COMMER- 


CIAL ET L'EXPÉRIENCE DU MANAGEMENT: CE POSTE VOUS CONVIENT! 


manager, NOUS VOUS PRODADS, A SEL DE LAANTÉ DE OEHETON DE 
commerci tres φατε AE LE a OR Re RUES 


SANT POUR MESURER CE QUI EST RÉAUISABLE 
é... εἰρέε. 


LE POSTE EST À POURVOIR À PARIS, 
VOUS ÊTES INTÉRESSÉ ? MERCI D'ENVOYER 


LETTRE, 
RÉFÉRENCE 71613 À MÉDIA-SYSTEM. 6 IMPASSE DES DEUX 
ETTRA. 


75849 PARIS CEDEX 17. QUI TRANSMI 


“95 SOURIAU 
POLAVEM COMMICTE | 


DIVISION EQUIPEMENTS INDUSTRIELS 


LEADER EUROPEEN SUR LE MARCHE ELECTRONIQUE AUTOMOBILE ET INDUSTRIELLE, 
NOUS RENFORÇONS NOS EQUIPES ET PROPOSONS PLUSIEURS POSTE D' 


INGENIEURS 
DEBUTANTS ET CONFIRMES 


à de jeunes diplômés (INSA, ISEN, IDN.,..) 

Vous prendrez en charge des projets complets depuis le cahier des charges en 
passant par l'étude des fonctions électroniques et logiciels jusqu'à la phase 
d'industrialisation. 

Le goût du travail en équipe et de bonnes capacités relationnelles sont nécessaires 
pour réussir dans ces postes. 

Si de plus vous êtes attirés par le milieu automobile et un environnement motivant, 
venez rejoindre nos équipes à Paray Vieille Poste (proximité Orly). 


Merci d'adresser votre dossier de candidature sous référence IEI à SOURIAU - DRH - 
9/11 Bild Galliéni 92100 Boulogne. 


Nous sommes une importante s0ciété de Gestion Patrimoniale, 

BAC + 5 ἃ fair lobes don de collaboration avec Délsaotion 
Interministérielle à la ville. 

Nous recherchons dans le cadre du développement social et 

urbain du Groupe Ke-de-France, plusieurs 


PES ABINEYNSIRES 
DE PROJETS 


Mer ne or nas acte 8.681. ΜΔ 
à on pin ot 


avec les locataires dans le cadre des travaux de réhabi- 
ὁ des oeions d'imation αἱ de développement social de a population pie 


D ue 


Pr en D 10H de recu ot, L 
SOCIOLOGIE Re 

Merci d'odresser letre monusae, ον. 

Prev F0 prions ou ire 


75001 PARIS, qui set 4 


ANIMER NOTRE DELEGATION DÉPARTEMENTALE 
IEP - ESC - DESS gestion du porsonnel ou droit 
BASE CHARTRES 
FOND D'ASSURANCE FORMATION de la Régioa απ nous 
recherchons le Responsable da notre délégation départementale. 


Nous proposons une mission diversifiée : développement de 
notre ae) {gestion des fonds de formation), suivi des 


du sg re 
d'entreprises ou responsables du 

nouveaux partenaires, relétion et Imerface avec la direction de 
l'organisme et animation du conseil de gestion paritaire. 
Ce poste nécessite des es aptitudes relationneñes ἃ haut niveau 
dans des milieux diversifiés (Industries, organismes çonau- 
laires, 


comptables 


Vous êtes sensibilisé aux probièmes de hate erairis είν: 
une première expérience prof professionnelle serait souhaltable. 


Envoyez votre dossier sous référence 9013/02 M. 


τ Gautier Consultants 24, bd Bérangèr - BP 1627 
47016 TOURS Cedex - Tèl, : 47,47.03.57 


(connsissances système Pick 


ejoignez un grand de l'EAO. 


Partenaire prhilégié des PME (gestion, conseils, formation) 
recherche dans le cadre de son expansion 


2 JEUNES DIPLOMÉ(E)S 
1 DUT Gestion ou 1 fcence AES 
ou Sciances Eco, option gestion 
Pour poste polyvalent et évolutif au sein du services DOSSIERS DE GESTION 


et STATISTIQUES {sons du contact, ᾿ ke 
qualités d'adaptation σὲ conneissances 
1 mformaticion 
DUT ou BTS Informatique da gestion 
Poste évokitif οἱ esprit d'antreprisa 
et micro-nforrnatique appréciées} 
Adresser C.V., candidature et prétentions au : 


CG.AR-P. 
36, rue de Picpes - 75012 Paris 


"ἢ ΡΣ Re ἘΡ ide 
CR et CRE FÉ PAR MUTS 


ET R GÉNÉRAL AB 


Pour Paris 
Organisation Professionnelle 
(industries pb less 


SON ADJ 
AU SECRÉTAIRE S CÉNERAL 


PAR 


CV. PHOTO SOUS 
-COUSINS, 


INGÉNIEURS GÉNÉRALISTES INGÉNIEURS INFORMATICIENS 
UNIVERSITAIRES 3° CYCLE ; 


VOUS DÉBUTEZ, 
UNILOGS INTÉRESSE À VOTRE AVENIR 


τ δ ere son on dans use domaines ὧν Corsa de 


Informatique. . 
Soucieux d'aller diversité de cultures et compétences techni- 
Hise ques, nous souhaitons rencontrer de jeunes diplômés de 


Ingénieurs  Sénérelstes, la formation complète à 
l'informatique de gestion que nous vous proposons, associée 

à votre potentiel, vous permettront d'évoluer dans un métier 
passionnant 


Es 


Ingénieurs informaticiens, notre politique de forma- ἑ ESC $- SIBLIOTHÉCA 


pourvoir ἃ Paris, . 
Merci d'écrire sous réf. ID/02 ἃ Marion PERRIER. 


Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 


DEVELOPPER LA FONCTION PERSONNEL 
DANS LE SECTEUR DE LA COMMUNICATION 


More ΒΟΟΙδὲδ out la fais d'un grand Groupe françois cars Ὁ domaine de M communes 
tion et 


Membre du Comité de Direction, le Responsable du Personnel que nous recherchons - 
outre les aspects traditionnels de le fonction - se verra conlier deux missions spécifiques : 


Φ la réorganisation de l'administration du personnel et notamment de la paie, par la 
CONCODrEn at trie en pts τ π6 ΒΟ 
relations sociales dans l'entreprise et le dialogue 


A 30 ans environ, vous souhaitez intégrer une équipe de Direction. jeune et entrepre- 
nante. Vous avez déjà une expérience de la fonction Personnel acquise en mieu 
industriel, qui vous a donné une bonne connaissance des missions qui seront les vôtres. 
Vous tes pions de l'enseignement supérieur, enthousiaste, avec une forte capacité 
de travail. ace VAI D VOS SENS den tar ROUES Eu vou CIE es nee 


ves d' 


Pour ce poste, merci d'envoyer votre candidature, rs. CV et prétentions sous τό. 194. 
notre Conseil : Marc SIBOLD - COFROR - 20, place de l'iris - La Défense 2 
92400 COURBEVOIE , qui vous assure de sa totale discrétion. 


PARACELSUS Σὲ KLINIK FRANCE 


avec actuellement 5 cliniques à Paris et à Nice et faisant partie 
care de 65 cques,  Etopa au Este Uni. ma Bu de 
LS 


pour 585 rasé en France 
UN DIRECTEUR 


νι importante, dynamique, prêt à coopérer 
médical, Pr φ πότοι dans uno équipe de prenons. is 
FAO ἰδ RE ρουνεηῖ κράξας δίανο sapin ϑοξάο 


τή δος τυροῦ Ἔν. à ἐμά τα EN ΤΕΣ 
suivante : PARACELSUS KLINIK FRANCE FRANCE SARL 
A l'attention du D' U. SCHLEWING, PDG 
19-21, avenue du Bois-d'Amour, 88700 DRANCY 


son due ΜῈ 
à Bac CHE 


FONCTION PUBLIQ! 


RCE TT 


À. 


Le département du Val-de-Marne 
RECRUTE PAR MUTATION 


1 DIRECTEUR GÉNÉRAL, ADJOINT 
πρὶ τὸ du personnel 


tulaire du grade das 
PS an sein de la 
TRANSMETTRE LES CANDIDATURES CCOMPAGNÉES : 
— d'ureurriculinn vitae - -. cs δ 
τι 4512 photncopie de vos diplômes et de votre dernier 


au plus tard Le 15 vs 1990 dernier délai, le cachet de la 
HOTEL DU DÉPARTEMENT DU VAL: -MARNE : 
ῬΕΚΕΟΤΙΟΝ DU PERSONNEL UALDEMARNE 
1e bureau -recrutement Ὁ" 
Avenue du Général-de-Gaulle 
94011 CRÉTEIL CEDEX 


POUR TOUT RENSEIGNEMENT CONTACTER LE : 
; 43-99-84-05. 


_ Ville de TARBES (Hautes-Pyrénées) 


UN CHEF DE PROJET D.S.Q. . 


Mission : 
responsable d’un projet de D.S.Q. et de sa mise en œuvre. 
Profil: 
ch rer EL À ἀξ ὧ ; 
Rémunérati : : 5 

κἢν 120000 à 160 000 F par an selon expérience. SURESNES 

Adresser candidatures et (ΟΝ. à M. le Maire de Tarbes 
ΒΡ. 1329 - 65013 TARBES Cedex - - 

avant le 5 mars 1990, délai de rigueur 


ΠΡ ΕΣ Π3585 


Ville de Palaiseau | 
(Essonne) 30 000 habitants 
recrute 


UNE) SOUS-BIBLIOTHÉCAIRE 


Titulaire du CAFB option jeunesse. .: 
Poste ἃ pourvoir immédiatement. 
Adresser lettre de cmididatire et CWA τ 
Monsieur le Maire de Palaiseau 
BP n°6-91125 Palaiseau Cedex. 


CONCEVOIR ET AMELIORER NOS PRODUITS... 


A FICHET BAUCHE (6600 parennes CA 2 milliards de F) est le N°1 de le sécurité, ° 
à Notre souci permanent de Recherche-Dévelop . 


avez une formation 
À 30 ens environ, vous’ te ee 


supérieure 
,E., et VOUS connais- 
bérience de ἢ sera “que ls 
anglais. 


ὅλον Vous parlez ic à 
Vos connaissances 1echniques ΟΝ; 
Qualités de créeuvité et de contact vous 


Sie cé vous ἡ 


ture (entre manuscrite + CV.) sous référence 
Madame 


Claude Favereau 
|A RE CONSULTANTS 


FAVEREAU 
ONSULTANTS, 


mettront de faire le lien'entre la production 
Bénotre force de verte ; élaboration du cahier 


merci d'adresser votre dossier de candida- 


02 05 à notre conseil 


Fédération - τ 76015 PARIS, 


nn pe  -Ξ dense cdi es développement en Europe 


Juriste d'Affaires 
à vocation TMerRetonae" 


Paris La Défense 
Auseind une post équipe de juristes de premier plan 


General Counsel du Gioupe.. Ë 


assurerez le conseil auprès des entités du Groups en 
Europe impliquant, l UE 866: épi lanions 


étrangères. 


A 30/35 ans, titulaire d'un DICE, 3ème cycle 
spécialisé en droît des affaires complété si possible 
par us diplome anglo-saxon, vous avez acquis une 


᾿ expérience de 5/5 ans en qualité de juriste d'affaires 
coniportant impérativement un passage de quelques . 


a mn cine en classement χὰ pariez 
εἰ ἐπεὶ fai rs μὲ 


Contacter Frédéric d’Antin au (1) 42.89.50.08 οὐ ᾿ 
adresser CV + photo + n° 161+ rémunération actuelle . 


à Michael Page Tax & Legal, 10 rue Jean 


- ΕΒ Θουῖου, 25008 PARIS, sous réf FA5261MO. 


ia Page Tax "ΑΙ, Legal 


Sr Juridique 


RESPONSABLE DE LA PROPRIETE 


@ MEMBRE DE ἤβκύητες 


LUÜNETTES 


LAMY 


DIRECTEUR 


DES COMPTABILITES 


Rattaché au Directeur Financier du 
Groupe, vous aurez pour mission : 

4 d'arrêter les comptes de la Socièté 
Mère et les comptes consolidés (40 
mois et divisions en France et à 
l'étranger), 

de diriger Torganisation comptable de 
ta Division Holding dont vous assurez le 
contrôle de gestion, ἡ 

« de coordonner les comptabilités 
des sociétés ‘et divisions intégrées 


{méthodologie etorgansotion. conirôle 
interne. productivité et évaluation 


du lu personne. 
de développer le système d'information 
Somprable et financière qui repose sur 
évoluées, 


en Gel tres avec le Responsable des 
Responsables des Divisions, 


Etudes et les 
votre dasle codre 


de projets concernant l'organisation 
τουρθ. 


RESPONSABLE 
DE LA PROPRIETE 
INDUSTRIELLE 


EXPERT COMPTABLE (ou mémornalste} 
vous avez environ 35 ans et une bonne 
maîtrise de votre métier, acquise au 
moins en partie en Cabinet d'audit. 


Vos atouts personnels (sens - de: 


l'analyse, dynamisme, conviction, 
qualités relationnelles) assureront votre 
réussite et votre évolution. L'importance 
de ce une rémunération 
motivonte. TROYES, où vous résiderez 
est une ville le à 1H30 de PARIS. 
Votre candidature (lettre manus., C.V.. 
avec Indication de ta rému-nération 
actuelle sous réf.2668/LM) sera traitée 


Responsable logistique 


La logique sun point cé de nat arpanalon la quoié de service ossurée à nos clients 


opliciens fait en gronde parie notre notoriété, 

Nous souhaitons confier responsobité ἃ un professionnel de 30 à 35 dplomé de 

renseignement supérieur ( : (200 αἸασδπίοιας οὐ, dE DOMED GE dou Us MERS 

proche Gans un saciour d'activité supposant les mêmes exigences (por exemple la diskibuiion 
Produits pharmaceutiques). 

Ce manager animera une équipe de trente personnes chargées des approvisionnements, des 

stocks, des expéditions, de l'après-venie, des sorvices généraux. ῃ 


Colaborer avec les services commerciaux et administrafis de ἴα division, avec les uniés de 
production, suppose des qualités de rigueur οἱ d'ouveriure. . 

Si cette opportunité vous intéresse, nous vous remercions d'adresser dès maintenant un dossier 
de concidaiure, sous rét. FL/2 M, ἃ notre Conseil : INFRAPLAN - 83, bc ΒΟΒΡΟΒ - 75006 PARIS, 


“HEF DU SERVICE JURIDIQUE 


Π s'agit de renforcer le service par une force d'expertise et de persuasion. 


Mission : 
- fre du service juridique un organe de consel et assistance pour les crectiors du réseau, 
recommandations 


Profil : 
Avec formation et: de 5 ans d' 18 maîtrise du droit bancaire 
mr Juridique pus ans expérience, du tie 
Le GeponIé, a cé à etape εὲ ἃ naar Je ϑοῦς conveincre pour obtenir 
- Sont tout aussi indispensables que ls-compétence juridique. 5 

Le poste basé à.Poris nécessite des déplacements en province. 


Adressez une 


lettre accompagnée d'un CV aux consultants 
d'iGS Recrutement sous référence 2005 M, 11 rue de La 


trémoille - 75008 Paris. 
Après examen des candidatures un dossier sera envoyé 
chaque candidat retenu. Ἁ 
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Le Monde, point de rencontre d 


11 DHL Worldwide Express livre colis et documents urgents en porte-à-porte 


dans le monde entier. Avec 20 000 collaborateurs dans 180 pays, une | 
do loue du ee rte À 00 Ares son: 


flotte aérienne de plus de 100 appareils, nous sommes leader 
DIRECTEUR DE LA FORMATION 


international d'un marché en forte progression. Pour consolider notre 
aura pour mission de mettre en œuvre : 


croissance nous recherchons un : 
e l'information sur les évolutions des pratiques et des réglementations 
profession: 


Filiale d'un important 
groupe bancaire national 
située à Paris 29, nous 


Cuner ou PERSONNEL "γε 


Rattaché directement au DRH France, vous aurez pour première mission Ϊ 
GESTION DES SOCIETES IMMOBILIERES 
Po rm 


elles, 
«les actions de formation tant auprès des collaborateurs que des adminis- d'assurer le recrutement et la gestion des cadres et de la force de vente, 
_ ds adhérents, découlant es orientations statiques anêtées ainsi que l'élaboration et le contrôle des indicateurs de gestion de 
S Instances τἰ- personnel. ρῶν ἑ 
LM ma Ye mi fonetion BOUT ACCONNAREET οἱ δ À terme, le poste évoluera vers d’autres aspects de la gestion des 
. fntégation des nouvelles pédagogiques dans les sessions Ressources Hurnaines. ᾿ voire 
de formation et de réflexions. Des études supérieures complétées par une expérience significative dans spécialisation immobilière. Vous 


développerez votre expérience acquise 

depuis quelques années en matière. de 

gen de patrimoine commercial et 
habitation. 


aux actions précédentes pourront la fonction, un anglais opérationnel et votre envergure personnelle vous 


permettront de réussir chez nous, 


Lieu de travail : Roissy Paris Nord IL 

Merci d’adresser votre candidature, lettre, CV, 
photo à Jean-Olivier Bourbon, sous réf. MO. DRH/1. 
Zi Paris Nord 1, BP 50252, 

{|| 95957 Roissy CDG. 


Merci d'adresser voire candidature {lettre 
photo et prétentions), sous 


Merci d'adresser votre re_dossier de candidature complet (CV. photo et 
pen ἐτρὸς ve Conseil τ Développement et Management des 


MEDIA PA 50-54, rue de Sy - 92513 BOULOGNE BAL cet 


MIE) ΣΕ 


CHAMBRE DE COMMERCE 


Gérer nos 


Ressources Humaines 


Depuis bientôt 20 ans, nous finançons par crédit-bail les 
investissements immobiliers des entreprises industrielles et 
commerciales. Pour renforcer notre expansion, nous 
cherchons, pour Paris Sème, un nouveau 


chargé d'affaires 


Ce groupe industriel mutinational de 1000 personnes fabrique st 
très diversifibes. 


E Venez nouer des relations avec nos apporteurs d'affaires 
(établissements financiers et 2 Denqueal avc avec les 
M (chaines hôtelières, distributeurs, etc.) et les prescripteurs. Ro moe ται πω di FRERES 
Vous évaluez le risque, montez le dossier, le défendez et Had politiques d'enseæbles de gestion des Flessources 
MM obtenez le crédit-bail pour vos clients. - Conseile et assiste les Responsables de division et de sites ainsi que les Cefs 
M 42-33 ans, de formation supérieure, vous avez un goût mobiité, obégations légales. 
" affirmé pour la finance et la fiscalité et une 


vente de financement {crédit-promoteur ou crédit-bail). 


᾿ Grouge 41 importasèr maté 
à la définiäon d'une poltique générale de l'infornation οἱ de la rechorrhe 


{nous sommes 30) et voulez travailler avec autonomie ; 
allié à votre Le μυρίῳ financière, votre talent 
commercial nous i 


Merci d'écrire à notre consultante, Mme ΜῈ BAILLON (γόξ 5564 LM} 
"π « Carrières Marketing et Vente » : 


ΞΕ rs | 5 AN ALEXANDRE TIC 5.4... 


Patrick de 08 rois ἀ δὲ κάπαα vtr ὀσμῆον ec πὶ FAN eu 
réf. M332 à Ekte Conseil, 15 rue Maison Dieu, 75014 Paris. 


ELITE cs 


Seules seront prises en compte les candidatures parvenant à cette adresse. 10, RUE ROYALE - 75008 PARIS 
LYON - GRENOBLE - ULLE - NANTES - TOULOUSE - Srrassouro ΗΜ 


UABAE ΜΈΜΒΗΕ DE SYNTEC ΒΡ 


La ville de VITROLLES 
{Bouches-du-Rhône) 


{33 000 habitants - 350 employés municipaux} 
recherche son . 


LE CONSEIL GÉNÉRAL DE L'AISNE 


recrute 


EXECUTIF — 


Jeune diplomé (Ecole supérieure de Commerce), vous 
mairisez porioiement 

Vous asislerez le drecieur dons la οσσαπαΐοη οἱ ka mise 
en oeuvre dé la polfique de notre réseau en Europe. Vous 
Inferdencrez également dons l'administration et la gesfon 
οὖ budget Européen. Le poste nécessite de fréquents 
déplacements en Europe. 

Merci d'adresser 


lettre, CV et photo D 


SPICER & OPPENHEIM 
INTERNATIONAL 


en poste à LAON (120 km de PARIS) 


Placé sous la responsabilité du Président du Conseil Général et du 
Directeur Général des services du Département, à assurera la 
Direction de la Prévention et de l'Action Sociale qui comprend 
450 agents et gère des services et des prestations avec un budget 
de l’ordre de 600 millions de francs. 


Mässions : 
— Exécution et harmonisation des politiques légales en matière d'action 


93 (Seine-Saint-Denis) 100 000 habitants 
recherche pour son Service Habitat 
1 CHARGÉ D'OPÉRATION 
RAVALEMENT 

Cadre de formation urbanisme, expérience technique de 
bâtiment souhaitée. Bac + 4. 

1 CHARGÉ D'OPÉRATION 

RÉHABILITATION 


Cadre de formation urbanisme, expérience de le réhabilitation 
appréciée. Bac + 4. 
Adresser candidature, C.V. et diplôme à : 
M. le Député-Maire - Mairie de Montreuil 
93015 MONTREUIL Cedex 


En une dizaine d'années, la Ville Nouvelle de Vitrolles a réalisé 


création progressive 

actuelle de ZI. dynamiques et la phese finale de la construction 
des équipements publics. 

Les objectifs actuels sont le développement d'une démarche 
qualitative pour la Ville et la Mairie, et la recherche des grands 
équilibres démographiques, économiques et urbains. 

Dans le cadre de sa modernisation et de sa mutation en cours, 
la Mairie recherche un Secrétaire Général pour assurer la 
direction générale des services et animer les agents municipaux 
motivés et compétents. Principal collaborateur du Maire, il aura 
pour rôle d'inciter et d'aider les différents secteurs de la Mairie 
à améïiorer encore leurs performances. 

Le candidat de formation supérieure doit avoir une solide 
expérience des collectivités territoriales et de leur 
environnement institutionnel, ainsi que de la gestion des 
ressources humaines. Animateur et organisateur, son 
expérience en fait aussi un technicien capable de superviser 
l'ensemble des dossiers et de les coordanner. 


Votre dossier (candidature manuscrite, C.V. et photo) doit être 
envoyé à : 
VECTEUR 
58, av. Kléber 
75784 PARIS Cedex 16 
qui l’étudiera en toute confidentialité. 


Ecrire avec C.V. et 
Le Monde Pelé, à Qt 25 
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| BERNARD KRIEF CONSULTANTS À 
| woshtigton- Moscou Bruxelles» Pari à 


recherche pour Paris un 
Jeune ge é des relations publiques 
u développement 


Sa mission: M PR 
tables rondes, conventions ete, organiser [εξ masifsiations du Club Manager Bernari Krief coordonner Faction 
A fat: avoir 30 ans environ, u une expérience d'au moins 3 ans dans un poste comparable; rédiger avec aisance et talent; 
être créatif dans La conception ef très organisé dans l'exécution; savoir travailler à un rythme rapide. I est 

; indispensable de pouvoir travailler en anglais. Une onverture d'esprit internationale est ua atout 
est ofèrt: dans un grogpe dynamique ef en expansion, des possililités de développement personnel le poste 

supposant d'apporter des Services en comumication à tous les baresux actuels et à venir (pour l'instant: Washington, 
ne Ace As à pb) 
Merci d'adresser votre candidsfnre sous référence 1019. 


précieux pour nos distributeurs: No ER pe mg a : Er TT a 


_omes et prêts à bouger avec vous. RéfIC 
Sauresrt | MALUS 
D'EMPLOIS 


“.Ε. nationalité tchécosiova- 
que résidant à Prague ; 
que frencals-alemand 
se 
vices à touts Société 
χα | appartements locations 


ce ME Ge ANSE NE ds EG ᾿ . δι : πῇ μι Ἢ ἢ ἦν Ke. 
«ως ne - non. Re “Ho PRE er δ : D Denent er au de dohéccelovequie. ventes nee 


͵ -Οοό Graphics. Un avenir tout tracé ! 


Promoteur produits 


OUS SOMMES asus) ον μύες née ὑσῶ ds lomé(e) d'une grande Ecole ἢ 
DE ES ARE on EL We à trale, ENSAM, ENST &t/ou dire Ecole de 


ΒΕ Βα ouvertes en votre 
‘technique, votre ee nn ee 
ER ER TR Ra er ΔΕ ΣΡ." 


asile Commerciaux 


Débutants ou ère expériénice, technologies CAO-DAO. Vous 


7 Grompe d'importance nationale 


Rae ' 
TECHNICIEN Fa ct 


Passionnés δε: ccowunse- 
. ton graphique. 
MN ir ἍΝ 


δάυκαιμ με 
arr pour 


SNRÉATER | JURISTE 


CV et prétenti 1 
Le Monde Publicité, 5, ne EE ἰδ, 


ὩΣ πῶ; τ | PROPRIÉTÉ | se. SOCIAL À L'ETOILE 
Env. CV + lettre candidature Direct. Ing. 53 a. Exp. 19° CHAMPEEL 

ma” | INTELLECTUELLE EE a nn 

QE - A7 * | Domicile : 170 à 390 F/M. 


importante société d'ingénierie : 


RECHERCHE . lande SARGEE-LES 
Pour son développement aux Antilles. LE Soc ἢ 


INGÉNIEUR D'ETUDES 
A une forte expérience du calcul de béton armé,, mais . us 
Pr modifier sa pratique professionnelle en’ devenant x à dires” ET jen pays . 
ῬακαΙβοιραποιο en bâtiment st VRD. Ce poste est basé en k RTE re Eve locations 
Guadeloupe: non meublées 


πϑτό Pa |: CÉUELEES 


accepta ᾿ 
. CABINE ΠΕ SOU EE — Deus: pre ee 


39 nie TE 017 PAR ὼ À PARTIR DE 50 F_HT/mols. 
Tél : 42-67-99-18. Votre ADRESGE L 


Exraper candidate ct CV, sous Le 3652 
RAS SAINT DENIS CEDEX 


AGENCE DE PUBLICITÉ 
RECHERCHE 


TECHNICIENNE 


: POUR DEVENIR | 
‘ RESPONSABLE COMMERCIAL EXPORT " 


Prochaine 
Sélection: 15 jours avant le début de la session‘ 
Rémunération: ee de 


formation 
professionnelle 


À de ἄξεις renvoi un dossier sapion: 2 - 
© NOM. PRENOM 
: ADRESSE 


olyealent, du.127. αὦ 
a 30 octobre 


Possib. de reconduction |' 

unir" "she 

Env. C.V. avant le 3-03. 
els... BP. 
Brkieo tee Boire 


28, ἜΣΣΩ 
Codex 


étonne eng 
3 


un en es δὶ M pu 
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Davantage tournée vers l'Europe 


La Bourse de New-York 
se détache de celle de Tokyo 


NEW-YORK 


de notre correspondant 


Officiellement, tout le monde 
compatissait, lundi 26 février. 
aux malheurs du marché boursier 
japonais. en chute libre de plus de 
11% depuis début janvier. 
compie tenu du recul de 4,5  — 
le plus important depuis le krach 
mondial d'octobre 1987 — subi La 
veille par l'indice Nikkeï. 

En réalité. en coulisses, on 
convenait que. au nom de ia soli- 
darité boursière internationale. il 
n'était pas malsain. après tout, 
que le Kabuio-cho connaisse, lui 
aussi. les variations erratiques 
dues au program trading (ordres 
massifs d'achat et de vente 
déclenchés automatiquement par 
ordinateur). les bisbilles entre le 
ministre des finances et le patron 
de la Banque centrale. et les 
aflres d'une monnaie qui se 
déprécie, 

En l'espace d'un an. le ven ἃ 
perdu environ 20 % par rapport 
au dollar, et le mouvement s'est 
accentué lundi à Wal! Street lors- 
que le billet vert a clos la séance à 
148.65 yens. son plus haut niveau 
depuis huit mois. Un handicap 
certain pour le Japon qui. aux 
veux des milieux d'affaires améri- 
taios. porte l'entière responsabi- 
lité de l'échec des négociations 
commerciales que les deux pays 
tentent. avec beaucoup de mal. de 
poursuivre (4 Afonde du 
“1 février). 

L'excédent commercial bilaré. 
ral. au bénéfice du Japon. bien 
sûr, a certes atteint 49 milliards 
de dollars en 1989. Mais le 
vontentieux porte en fait sur les 
+00 milliards de dollars d'excé- 
dents accumulés depuis dix ans 
par Tokvo. 

« La réduction de ce déficit 
[pour les Etats-Unis] n'est pas 

Pour demain », assure cependant 
ce spécialiste. « Mais cela 
n'empèche pas Le Dow Jones de 
dien résister à l'effondrement du 
marché mppon », constate-t-il. 

. De fait, après un moment d'hé- 
sitation au premier son de cloche, 
Wall Street s'est repris pour 
clôturer la séance de lundi à 
2602.48. en hausse de 
38.29 points sur le vendredi pré- 
cédent. Pourtant. de norabreux 
analystes pensaient que, au moins 
dans un premier temps, Îles 
actions américaines allaient épou- 
ser 1a baisse de Tokyo. Comme ce 
fut le cas précedemment lors de 
telle ou telle lourde chute du kik- 
kei. 11 n'en fut rien. 


a La déconnexion entre les 
deux marchés semble se confir- 
mer ». assure ce familier du Big 
Board. estimant que les écono- 
mies américaines et japonaises ne 
sont plus nécessairement liées. 
« La Bourse américaine semble 
avoir intégré maintenant la pers- 
pective d'un ralentissement de son 
activité économique doublé d'une 
baisse des résultats de ses sociétés, 
alors que le Kabuto-cho com- 
mence seulement à intégrer dans 
son raisonnement des paramèires 
essentiels comme la baisse du yen 
et le maintien de taux d'intérèt 
élevés pour contenir l'inflation », 
précise-t-il 


L'Allemagne rénnifiée, 
élément de stabilité 


En attendant un éventuel relë- 
vement du taux d'escompte japo- 
nais. la hausse du dollar a pour 
effet mécanique de renchérir les 
actifs libellés dans cette devise et 
de rendre plus attrayants les 
investissements étrangers, surtout 
attirés par le marché obligataire. 
Côté actions. « les entreprises 
américaines devront se montrer 
plus agressives et retrouver leurs 
atouts avant d'atiirer de nouveaux 
capiraux étrangers », affirme un 
gestionnaire de mutrual fund, 
l'équivalent de nos SICAV. 

« Ce qu'on constate actruelle- 
ment. c'est plurët un intérèt de 
plus en plus marqué pour l'Eu- 
rope. Et notamment pour l'Alle- 
magne », confirme-1-il. Un senti- 
ment partagé par tous les 
gestionnaires qui voient filer vers 
le Vicux Monde des centaines de 
millions de dollars auparavant 
destinés aux blue chips améri- 
caines ou à des investissements 
de l'autre côté du Pacifique. 


Certains poids lourds de la ges- 
tion de portefeuille ont pratique- 
ment doublé en un an La part de 
leurs invesrissements sur l'Eu- 
rope. C'est notamment le cas de 
Fidelity. l'un des grands noms du 
secteur. Et ce n'est pas fini. Le 
flou entretenu autour des pers- 
pectives qui s'offrent aux écono- 
mies américaine et japonaise ne 
fera qu'accentuer ce courant 
financier vers une Europe dont la 
furure Allemagne réunifiée appa- 
rait ici comme un élément de sta- 
bilité. Accompagné de marchés 


porteurs. 
SERGE MARTI 


MARCHÉS FINANCIERS 


industrielles enregistrait une 
avance de 38,29 (+ 1,5 %) à 
2 60248. 


nouveau en très vif recul à l'ouver- 
te matinale (— 1,67 31), 986 8, 
per la suite, comblé son retard. Vers 
13 heures. l'indice CAC-40 ne se 
repfait ples que de 0,85 56. À ia 
cléturs de 17 heures, ἢ était ravenu 
au point d'équisbre (+ 0.03 %). La 
dégringolsde générale, que les 
mieux financiers .redoutsiont à La 
vus de la mine épouvantabie du 
Ksbuto-cho, n'a donc pes eu lou. 
Ou du moins pas encore. 

La situation économique en 
France est, à est vrai, encore Satis- 
faisante svec très peu d'inflation, 
une croissancs maintenue à 3,7 % 
en 1989 (contre 3,8 36) et un chô- 


capitaux japonais vers les places 

scene pour y trouver 

uge. C'est l'avis, ea particulier, 

de M. Richard Berner, aualyste 
Brotbers. Ak 


chez Salomon Ajoutons | mega qui se résorbe lentement. 
AS De eErnEmenent ds OI 8 I, ὡ 
ραίπο. F le question est de savoir si fe büche 
ἃ prise par Tokyo est de caractère 
L'activité, cependant, est restée Η 
pen ὦ ν᾿ avec 148.91 mil local ou si ls phénomène va 56 mon 
En Eine Dé ot | Von manu vus Monet 


Pour voi comment Wal Street allait 
régie dans l'après-midi La très 


ΠῚ 
A 


= 
rs 


nais venir se placer de ce côté du 
monde. Mais nul n'en mettrait 


5 ENS à 


ÉSrarSs 
Egg 


BAD LESEAULUEUS 


5/8 | 104 1/8 
3/4 148 accords Reneuit-Volvo, des rumeurs 
14} 912 | | courent le palais à propos de la firme 
5/8 | 153,8] | de Sochaux, les uns occréditent 
1141 58 jatk 
18 
14 23 1/4 
14] ὮΤΑ 
511,4} 51378 


LONDRES, 25 févr À 
Reprise à la clôture 


ann fonc De £ 
ter 
Londres s'est rodressée dans le la de sur une 
de ΤΊ dci ik reprise de 1,72 % au terme d'une 


ἑ 
ξ 
ἕ 
ἷ 


ἶ 
À 3 
ES 
ἶ 


{contre 400 millions environ 
al 


Ἵ 


Ι 


DIQNE 


TAPEZ 
LEMONDE 


OPTIONS D'ACHAT | OPTIONS DE VENTE 


mess, Ξε 1128: ἐφδει 
8; En Ι '£' { guess 


- € 
1%) 


Notionnel 10 %. — Cotation en pourcentage du 26 février 1990 
Nombre de contrats : 54 067. 


ÉCHÉANCES 


SOCIÉTÉS : 


eau τῆν Dee ἃ 


99,20 99,46 99,40 
Pres 
OPTIONS D'ACHAT OPTIONS DE VENTE 
PRIX D'EXERCICE [OPTIONS D'ACHAT | 
pare | Mer | 
1 un | 26 [in | 24 | 


INDICES 
BOURSES 


PARIS (INSEE, bese 100: 29-12-89) 
236r. 26fêv 
Valeurs françaises .. 99,3 
Valeurs étrangères . 92,5 
(SBF, base 100: 31-12-81) 
Indice général CAC 4944 4829 
(SBF, base 1000: 31-12-57) 
Indice CAC 40 . 188362 1808.32 


NEW-YORK {indice Dow Jones) 


AVIS FINANCIERS DES 


Comptes de l'exercice 1989 clos le 29.12.1989 
approuvés par le Conseil d'Administration 

du 14.02.1990 présidé par M. Marcel Boiteux. 
Actif net au 29.12.89 : F 126.462.485 
Performance entre le 23.12.1988 (date de création) 
et le 29.12.1989 : + 11,39 % ᾿ 
Valeur liquidative au 12.02.1990 : F 1.093,08 
Dividende proposé : F 73,43 + 1,43 d’avoir fiscal 
pour mise en paiement le 29 mars 1990 

A été proposée la nomination comme Administrateur 
de M. Alvaro Garcia de la Rasilla y Pineda, Directeur 
à la Banco Pastor. 


FAITS ET RÉSULTATS 


Ὁ Saab-Scanis : pertes de d'octobre 1984 portant à l'époque 
2,1 milliards de couromnes pour In sur 1 milliard de francs. La société 
ee - τ αν a EP em A 
sion automobi groupe était 160 milliards à La fi 

dois Sazb-Scanin aura enregistré 1988. a 


liards de couronnes (autant de © Matseshita : hausse des résai- 
tats et émission d’euro- 


FRANCFORT fée 278. 
Doëar (mDM) . LAS Le 


LONDRES {bw£cs « Fnsncisl Times 3} 


Consultez les valeurs liquidatives 17623 
17761 
256 1842 


Sur Mimeï 6 15 code associe. GROUPE CIC δῶν (yen) 104 _ 104 Mis mi 


ΝΕ ΜΌΝΕΤΑΒΙΣ 

effets pri 266.  27fév. 

Pris (27 fév). ... 101/8101/4% ji . 
Naw-York (26 fev.) . 31/485/16% dise απ δα! τς aa ἯΝΝ 


Banques CIC. En intelligence avec vous. 


Crédit Mutuel 


Pt ee de de 75.3 nn de yens 
2,945 milliards de francs, 
action. La division automobiles du - troisième trimestre de Dire) 
deuxième constructeur suédois Δ fiscale japonaise (octobre- 
décembre, de 17% 


Ὁ Parfams Christian Dior : 
résultats en hausse. — Avec 


une banque à qui parier 3.1 milliards de francs en 1989, la 
GNE INDUSTR, Enr Rep. + où dép. + 
re , Ἷ ‘Ge atteint εἶνες d'un montant δι] de 
Réduction des droits d'entrée 325 millioos de francs. Le chiffre 1.3 milliard de dollars afin de 5 


Depuis le 1 janvier 1990, par décision du conseil d'administration, le 
droit d'entrée de 4,75 % a été ε 
Le nouveau barème, dégressif en fonction du nombre de titres sonscrits, 


RER 22 
LRELLL LI) IE] 


FETE 


est le suivant : 
jusqu'à 500 actions ....... 275% 
de 501 à 2 000 actions Β 1,75 Ὁ 
au-delà ἀε 2 000 actions 1,00% 
Frais de gestion 


Le conseil d'administration a également décidé de se ménager La possibi- 
{πὲ d'augmenter le montant maximun des frais de gestion, qui passe de 
1% à 1,50 % de l'actif net. 
Cette décision ne prendre effet moins de trois mois à compter du 
présent communiqué. 

Le conseil d'administration 
Dépositaire : Caisse centrèle du Crédit muuel, 18,rue de Tilt 
75017 Paris. 


= 
5 


une offre publique de rachat 
d'obligations pour 550 millions de 
francs. Il s'agit d'un emprunt 
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Après l'éche d'Ariane 
Les Japonais inquiets 
pour leurs émissions télévisées 
par satellite 


TOKYO 
de notre correspondant 


L'échec du lancement de la 
fusée Ariane, qui transportait deux 
satellites de télécommunication 
japonais, a un choc chez 
les utilisateurs, mais il a aussi Sus- 
cité quelques inquiétudes parmi les 


développement de son propre lan- 
cear, la fusée H-2, et se heurte à 
des problèmes susceptibles de 


ler sa réalisation, prévue pour 
1993. Si, comme l'estime le quoti- 


Dans un pays où traditionnelle- 
ment l'échec ee d'un ess 
respect, la a d'une mani 
Benérale Été de tomber dans le 
EE nent der 
l'explosion de ε 
Les utilisateurs, la chaine de télévi- 
nationale NHK et la société de 
télécommunication, Uchu Tshu- 
shin sont cependant durement tou- 
chées. Cet échec intervient en effet 
à ua moment crucial pour le déve- 

t des télécommunications 
par satellites et des nouveaux 
médias. Uchu Tsushin, qui devait 
mettre sur orbite le quatrième 
satellite privé de télécommunica- 
tions du Japon, destiné à la trans- 


mission d'émissions de télévision 
cäblées. risque d'être écarté de La 
compétition pour deux ou trois ans 
(temps nécessaire à la fabrication 
d'un nouveau satellite) au profit de 
ses concurrents. 

Pour NHK. l'accident compro- 
met gravement un programme de 


, télévision par satellite pour lequel. 


la chaîne nationale rh Le 
grande publicitaire. 

satellite BS2x que transportaïit 
Ariane devait en effet servir 


lancé en août prochain, ne sera 
opérationnel qu'à la fin de l’année : 
une aggravauon des problèmes du 
BS 2b provoquerait donc un arrêt 
complet des émissions par satellite 
de NHK. De toute façon, la vie du 
satellite ΒΘ 2b s'arrêtera en parier 
1991. NHK n'a donc gu de 
marge de manoeuvre pour assurer 
la continuité de ses émissions. La 
chaîne nationale avait versé 
13,3 milliards de yens à 

Electric pour l'acquisition du satel- 
lite. En tenant compte de l'assu- 
rance du lancement, la perte 
devrait ètre rapportée à 2,7 mil 
liards de yens. 

Interrogé sur la précarité des 
émissions par satellite de ls NHK, 
M. Okawa, directeur exécutif 
chargé des problèmes techniques 
de la chaîne nationale, a déclaré : 
«Je pensais qu'Ariane était un 
lanceur sûr, et je ne m'attendais 
pas du tout à cet échec. » 
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L'écart d'inflation avec la RFA s'élève à 0,7 point 


Les prix ont angmenté de 0,3 % 
en janvier en France 


L'indice des prix de détail a 
augmenté de 0,3 % en janvier, 
après avoir progressé de 0,1 % 
seulement en décembre, a indi- 
qué l'INSEE mardi 27 février. 
Cependant, la hausse des prix 
de détail a été ramenée en glis- 
sement annuel {janvier 1990 
comparé à janvier 1989) à 3,4 % 
alors qu'elle s'était élevée à 
3,6 % en décembre. Janvier.est 
le seut mois de l’année pour 
lequel FINSEE publie directe- 
ment l'indice définitif, sans don- 
ner au préalable d'estimation 
provisoire, 


Bien que moins bon que celui 
de décembre. L'indice de janvier a été 
acueilli avec soulagement. L'écart 
d'inflation avec la RFA s'élargit pen. 
Il s'éève à 0,7 point contre 0,6 point 
en décembre. Les prix ont crè de 
0,6 % en janvier outre-Rhin et de 
2,7 % en glissement annuel Les 
sement brutal de cet écart : en janvier 
1989, Les prix de détail avaient enre- 
gistré une hausse exceptionnelle en 
RFA en raison de l'augmentation des 
taxes indirectes (l'écart d'inflation 
compare mois par mois les hansses des 
prix des deux pays, exprimées en glis- 
sement annuel). En janvier 1990, ce 


de notre pays » 
déclare M. Nallet 


Interrogé le lundi 26 février sur 
la responsabilité des agriculteurs 
dans la pollution de l'eau par les 
nitrates, le ministre de l'agricul- 
ture, M. Henri Nallet, a déclaré 
que « #s professionnels n'ont pas 
attendu les médias pour se pen- 
cher sur le problème. » « Plutôt 
que de les montrer du doigt, le 
gouvernement doit les aider ν, a 
précisé le ministre, ajoutant que 
« les agriculteurs sont les premiers 
écologistes de notre pays. » 

M. Nallet a indiqué que la mise 
en place éventuelle d'une rede- 
vance ῥαγές par les agriculteurs 
sur la base du principe pollueur- 
payeur présentait un obstacle 
technique dans le. cas des nitrtes. 
« Il est difficile de déterminer avec 
certitude qui est le pollueur d'une 
nappe car les nitrates, du füit du 
less. page du sol, ne restent pas à 
lé Ka me place», a conclu 


Un nouveau modèle 

e Clio » de Renault 
sera présentée en juin 
PAS nd ne nt 
ment plus habitable que La R5 


lancée en 1972 et qui se main- 


annoncée depuis plusieurs 
mois déjà, ne devrait Pas rem- 


D Le rapport des experts blanchit 


merce de Paris ont remis un rap- 
port Qui blanchit la société 
Beghin Say a propos de la cession 
des actions Moniedison à une 
filiale du groupe Ferruzzi. C'est 
du moins la société Beghin Say 
qui l'affirme. En février dernier, 
le Parquet avait ouvert une 
enquête sur les conditions dans 
lesquelles une moins value de 860 
millions de francs avait été réali- 
sée 8 Ia suite de certe cession 
d'actious. Au terme de plusieurs 
mois d'enquête, il sembie que 
l'opération n'a pas lesé Les action- 
naires minoritaires. 


phénomène ne se reproduisait pes. Il 
2’y a donc pas un fort accroissement 
du différentiel, 


En outre, la France a enregistré Le 
mois deraier un indice particulière- 
ment satisfaisant au regard des 
hausses enregistrées chez ses autres 


Grande-Bretagne, 
Unis, + 0,9 % en Espagne, 

Les prix alimentaires ont continué à 
croitre à un rythme soutenu (+0,6 % 
en janvier), alors que ceux des pro- 
duïts industriels sont restés pratique- 
ment stables (+ 0,1 38} Les prix pétro- 
liers ont pour leur part subi une nette 
angmentation (+ 0,9 %) en raison de la 
remontée des cours mondiaux du 
pétrole. 


Si Les loyers et Les services en géné- 
ral ont continué à augmenter à un 
rythme fort (+ 1,1 % en janvier, + 
5,3 % sur un an) en raison notamment 
des hausses trimestrielles de loyers et 
du relèvement de la redevance 1élévi- 
sion, l'indice des prix de janvier a 
bénéficié de la diminution de la TVA 
sur les médicaments de 5,5 % à 2,1 % 
intervenue au début du mois. De 
même, l'indice de janvier répercute 
seulement une partie du relèvement de 
1.6 % des tarifs d'EDF intervenu au 
20 décembre 1989. 


Des gains de pouvoir d'achat 
Le salaire horaire ouvrier 
a augmenté de 4,4 * 
FPannée dernière 

L'indice du taux de salaire 
horaire ouvrier ἃ progressé de 
{1 % au cours du quatrième tri- 
mestre, portant à 4,4 % sa crois- 
sance sur l’ensemble de l'année 
1989. Cette évolution du taux de 
salaire ouvrier, qui est la plus 
importante depuis quatre ans 
(elle s'établissait à 3.3 % en 1986, 
à 3.5 % en 1987 et à 3,4 % en 
1988), est sensiblement su, 
rieure à celle des prix (+ 3,6 % 
l'an dernier) et du SMIC (+ 4 % ). 
Ce dernier devrait être prochaine- 
ment revalorisé afin de tenir 
compte de cette croissance du 
taux de salaire ouvrier. 
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lundi 26 février en fin d'après-midi 
dans une rue de Courbevoie 
H de Se : 


barre, ministre de l'équipement 
ont chargé lundi 26 février une 
« personnalité indépendante », 
M. Msx Querrien, consciller 
d'Etat, de rédiger un rapport sur 


publics. Par ailleurs, la Fédéra- 
tion nationale des travaux publics 
{FNTP) a chargé M. François 
Ceyrac, ancien président du 
CNPF, d'une mission identique. 
Alors que les accidents du travail 
ont sensiblement augmenté en 
1988, la FNTP indique que les 
accidents mortels « n'On£ pas pro- 


᾿ gressé dans les Travaux publics ». 


Prêtes, nous, on l'est encore 
mille fois moins. Même en 
femmes n'ont toujours 
it de , 
pardon, ls douce 
ministre de [8 justice, 
igé ls Confédération helvéti- 
J ἐς pas bétement 
choisi, elle, de s'appeler à la 
ourgeoise, à l’ancienne, 


ΤῊ 
ἜΗΝ 
ΠΉΠΗΝ 


totale acceptation. C'était 


SDE 
M. Carisson ἃ présenté 
son nouveau gouvernement 


STOCKHOLM la scène politique après le rejet 
de par le Parlement de son plan 
notre correspondante d'austérité, est remplacé à ce 


᾿ 2 poste par M. Alan Larsson, 
Officiellement reconduit lundi ancien chef de la direction natio: 


26 février à la tête du gouverne- μ᾽ 
ment suédois, dont il avai male du marché du travail (AMS) 
annoncé ja démission il y a deux Deuxième changement : M. Odd 
semaines, le premier ministre, ÆEngsirüm, secrétaire d'Etat au 
M. Ingvar Carisson, a présenté, budget, est nommé vice-premier 
ons 27 février ἃ Stock ministre 
holm, la composition de son nou- C'est au Parlement, cependant, 
veau cabinet social-démocrate que Ia situation a légèrement 
minoritaire. changé. L'heure est, semble-t-il 
τ Le ministre des finances de maintenant, à la coopération 
RON NL CNT ENSme er 
δ ει cé le ses cultés &conomi- 
15 février son retrait définitif de  Ques ». Par 175 voix pour, 101 
voix contre et 59 abstentions. 
M. Carisson s'est vu désigné pre- 
mier ministre, avec le soutien des 
communistes du VPK et l'absten- 
tion des centristes et des Verts. 
Seuls les conservateurs et les libé- 
raux ont refusé leur confiance. 
Le programme économique qui 
avait entraîné la démission du 
gouvernement a dû Etre rogné. Le 
blocage des salaires et La suppres- 
sion du droit de grève (pour 
revendications salariales) ont été 
éliminés. Un nouvel élément a été 
introduit : un « contrôleur ». 
nommé par je gouvernement, 
veillera désormais à ce que les 
partenaires sociaux respectent la 
politique du gouvernement en 
matière de salaires, en empêchant 
des augmentations excessives. 


8 
ἕ 
8 
ἃ 
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tranche n° 2, stoppée fin décembre ᾿ & cho 
᾿ indisponi Mais le Parti social-démocrate 
ble. Les quatre Fa HHJOUTS de La cen- | n'est pas pour autant au bout de 


ses peines. 1| sort affaibli de la 
crise et doit constater un début 
d’hémorragie dans ses rangs. 
Dimanche, 19 000 membres du 
syndicat des employés commu- 
naux ont rendu leurs cartes du 
Parti auquel leur adhésion à cette 
branche de ia centrale ouvrière 
LO les affilie automatiquement. 
D'autres désertions ont été 


progressivement au 
d'électricité de juin 1984 à avril 
1986, Lu 


D La RDA pourrait consaître mue 
croissance annuelle de 7,5 % au 
cours des années 1990. — Selon 
une étude publiée lundi 26 février 
par l'institut de recherches écono- 
miques DIW de Cologne, la RDA 
va bénéficer au cours des années 
1990 d'un taux de croissance 
annuel de 7,5 %. D'ici à l'an 
2 000, écrit l'institut, la producti- 
vité devrait doubler en RDA, ce 
qui permettra à La production par 
tête d’habitant d'atteindre 80 90 
de celle de la RFA. 
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ralentir. L'indice CAC-40, 
CA eg de 1,64 %, 
πὶ us, vers 11 heures, 
qu'une avance de 1.14 %. 
Raffermissement d’Alspi, 
E, ir des centrepre- 
meurs, Labinai, SFIM, Méricux, 
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